et égouts 
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Les agitateurs cherchent à 
diviser l’Eglise catholique 


Les ennemis de l'Eglise se sont toujours appliqués 


silence. 
PrA! 
af! , 
e u Auf 
F ‘ 
L : 
£ € 
Les pages glorieuses dans 
l'histoire de l'Eglise sont celles 


qui contiennent le récit de l'ac 


tion conjointe des eveques et 
de leurs sujet les luttes uni 
fiées des laies, des prêtres et 


des prélats pour faire avancer, 
par un commun effort, le PE 
aume de Dieu sur la a 
catholicisme prosperera et 
glise sera forte seulement he 
se réalisera la véritable unité 
de but et de programme entre 
les laïcs catholiques et la hié- 
rarchie, 


“Pour quelle autre raison les 


agents de l'antéchrist empri- 
sonnent-ils, de nos jours, Îles eur À praont . = 
évêques des pays qu'ils con- |. WASHINGTON . Mme Cedric | 
auiérent? Pour quelle autre Foster, . "tent de Ce s ‘pd Foster, | 
raison les défenseurs de ces àa- An ntäteur à la ra lio aux E- | 
gents prétendent-ils que les | ‘415 Unis, a donné, lors d uns enr 
dictateurs n'en veulent pas à la |TEvYuE 4 a 1 rs ses impres Ron 
religion et certainement pas r l'Europe IVIme Foster revient 
aux laïes consciencieux, mais 'yage pére Europe s 
qu'ils sont tout simplement rapporte que € est en Es 
“impatients"” devant l'attitude S ais se seule nr ent | 
des évêques? Pourquoi le régi- i ve des Rens satis- 
me infâme d'Hitler a-t-il tou- !fait r sort. Elle a souligné 
e progrès accompli dans ces deux 
; d pays, surtout dans le domaine du 
On refuse d'admettre ogement et de l'industrie. Elle 
: : a déclaré que les conditions de 
une jeune Noire logement en Angleterre, en Fran- 
. ce et en Italie, sont pitoyables et 
ét garde malade | que l'attitude de la population est 
OWEN SOUND., Ont Une | déprimante. j 
jeune négresse, Marrisse Scott, À son époux qui lui a demandé 
Âgée de 21 ans, s'est vu refusée | dans quels pays d'Europe elle 
imission à l'école des gardes- | avait trouvé le plus de bonheur, 
malades d'Owen Sound parce elle répondit: “Le bonheur spon- 
qu elle était de race noire. En- | tané ne se rencontre qu'en Espa- 
fant d'une famille de 6 filles et | gne et en Suisse. Mais on ne dé- 
2 garçons, Mile Scott déclara que | couvre pas le bonheur. On le sent. 
depuis aï'elle a obtenu son di-|Je sais parfaitement bien que 
vlôme d'immatriculation junior, | Franco est un dictateur et que 
il y a 3 ans, elle a vainement es- | l'Espagne ne fait pas encore par- 
savé d'être admise à différentes |tie des Nations unies En dépit 
écoles de gardes-malades en On- | de ce fait, je ne puis que dire la}! 
tatio vérité sur ce que j'ai vu en Es- 


Lettre de Paris 


Brabant 
Frères | 


frcoretions 


ctince, lun | 


TEL. 201 108 | 


jours tenté de faire du chantage 
sur le compte de la hiérarehie, 
de jeter le ridicule sur les évé- 
ques, de diseréditer les chefs 
spirituels? Pourquoi les enne- 
mis de la religion dans l'Est de 
l'Europe et ailleurs suivent-ils 
aujourd'hui la même technique, 
concentrant la force de leur 
furie satanique d'abord et avant 
tout sur le bon nom et le pres- 
tige des évêques? 
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Man. 


: Une Américaine fait 
l'éloge de l’Espagne 


On ne trouve que des gen 
clare-t-elle à son arr 


Grandeur et misère de 


l'enseignement catholique français 


Par Maurice HERR 
“La Liberté et le Patriote”) 
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La Liberté et le Patriote, Letke 


opposa aux exigences mar- 


le s 
xistes, mais il ne put faire 
autrement que de supprimer 


subventions financières ac- 


les 


lées à l'erseignement libre 
par le gouvernement de Vichy. 

La situation matérielle des 
écoles catholiques allait rapi- 
dement devenir catastrophi- 
que, tandis que la situation mo- 
rale de l'enseignement ïibre, 
trop faiblement garantie par 
la Constitution, en dépit des 


efforts déployés par les dépu- 
tés catholiques vour que la Li- 
berté de l'enseignement fut 
ite dans la nouvel lle charte, 
se trouvait à la merci d'un quel- 
conqu chansement politique. 

En fait, l'enseignement libre 
le régime 


vit actuellement sous 
de a tolérance, et, quels 
qu'aient été les désirs intimes 
des go rnements qui se sont 
succé depuis la Li bération 
un n'a pu, par crainte de 
ves complications politiques, 
système de 
qu mette à l’en- 
Le 1Irsuivre 
5 € 
s a France 
€ € C0 igeusement s se 
nposé le urd sa 
r 1e 1 D s irs ce nt annees 
(Suite 


» à la di xième page 


s heureux en Espagne, dé- 
ivée aux Etats-Unis. 
pagne: les rriines de 


luisent at dan ment, 


ments de precision 


rbon pro- 


|nes pour inufacturer 

nt ex! té € Esp: 
Suisse, en Amérique di 
| aus en Gran Bretagne 
| pouvez sa1 ces a } 
parce p ez t 
l'échar in es maga es- 
| pagnol vu n | Ï 
[venant de la Fr 
{Il y a bien peu ir 
|tées des Etats-Unis et de l'Ital 
| ‘ » 
| Lorsqu'on la questionna sur 
|la comparaison qu'elle était en 
mesure d'établir entre les Espa- 
gnols et les autres peuples de 
l'Europe, Mme Foster a répondu: 
“Je n'ai pas vu d'indice de mal-| 
nutrition, en Espagne, sans Coute | 


| 
| parce que climat est favorable, 
Les Espagnols vivent sous la 
stricte observance de leurs lois 
et ils les respectent. Je comprends 
que leur gouvernement est mal} 
vu de plusieurs pays, le nôtre in- 
clus. Mais encore je ne puis que 
déclarer que leurs nouveaux édi- 
fices d'affaires ainsi que leurs 
maisons sont, avec ceux de la 
Suisse, les plus perfectionnés de 
l'Europe. Leur système de trans- 
port électri que est, lui aussi, com- 
parable à celui des Suisses.” 


le 


Nouveau coroner 


Le Dr J.-M. Huot, fils de feu M 


Huot et de Mme Huot, de St-Bo- 
niface, vient d'être nommé coro- 
ner le district de St-Boni- 
face, en 1 placement de M. le 
Dr Marcel botte, Le nouveau 
coroner est ancien élève du 
Jardin de nce Langevin et 
lu collège de St-Boniface. Il ob- 
tint son ccalauréat-ès-arts de 
U té u Manit n 1940 
1 A1F Le 1 I” In€ en 
346. EF F être é au 
ds Sar St- 
\ M. le Dr Huot a ouvert un| 
1 19 ue Masson, où il 

{ fession 


NOTRE FOI, 
WINNIPEG, MAN., VENDREDI 3 OCTOBRE 1947 


à réduire les évêques au 


L | autrefois 


NOTRE LANGUE! 


DIEU ET MON DROIT! 


Délégation canadienne à l'Assemblée des Nations-Unies 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


Les membres de la dél égation canadienne à l'Assemblée Générale des N 


\ations-Unies à Flushing 


Meadow, NY. sont photographiés ici occupant leurs sièges respectifs De gauche à droite on voit 
l'Hon. Louis St-Laurent, secrétaire d'état pour les Affaires Etrangères et président de la délégation 
l'hon. J.-L. Ilisley, ministre de la Justice; le sénateur Norman-P, Lambert et Walter-A, Tucker, M 
P., parieme ntaire du mi istre des Affaires des Vétérans 


assistant 


Pie XII fait don 
de bicyclettes 
aux Allemands 


FRANCFORT - SUR-LE-MAIN 


{ °11: - 
Des millions d'Allemands sont 
encore prisonniers de guerre 


La situation est plus pénible qu'après la première 


Cent bicyclettes et 400 tonnes 
ie papier-journal, cadeaux de Sa 
|Sainteté aux catholiques alle- 
mands, sont arrivés en Allemagne 
Les bicyclett sont distribuées | 
iux prêtres qui ont des paroisses 
iont le te s'étend sur de 
grandes distances dans les provin- 


es de l'Est. Les automobiles sont 
pratiquement introuvables. 

Des chiffres récents obtenus de 
zone soviétique d'occupation, 
donnant une 
mense à laquelle le 
faire face, démontrent bien com- 
ment ces bicyclettes sont deve- 
nues nécessaires. Dans la province 
l'Anhalt-Saxonie par exemple, 
240 doivent maintenant 
voir aux besoins spirituels de 800,- 
000 catholiques. Avant la guerre, 
lans le m territoire, 150 pré- 
tres >rvaient 150,000 person- 
nes. Dans cette région il y a des 
paroisses qui comptent de 90 à 
100 villages. 

Le papier-journal sera employé 
pour la publication de catéchis- 
ines dont on a un besoin pres- 
sant. Ils porteront les armes de 
Sa Sainteté et l'empreinte sui- 
vante: “Le papier de cette édition 
est un cadeau de Sa Sainteté Pie 
XII à ses enfants bien-aimés d’Al- 


la 


bty € 
prêtre 


e 


desse 


idée de la tâche im- | 
clergé doit | 


mes sont encore aux mains An 
| puissances victorieuses .Del AUs- 
tralie à l'Afrique ouest, des îles 
Britanniques à la Sibérie, les 


ide quelques petits 


| férent et la cause est la situation 
| économique mondiale. Les pay 


grande guerre. 


GENEVE -— Deux ans après la| derrière eux: 
2,000,000 d'hom-| 


guërre, plus de 


anciens soldats de l'axe travail- 
lent dans les champs, les mines 
et les usines ou attendent tout 
simplement derrière les barbelés, 
leur destin. 

A l'exception de quelques mil- 
liers d'Italiens et d'’Autr 
quislings et 
d'un petit nombre, sans cesse 
grandissant, de 
turés dans les petites guerres qui 
ont suivi la grande, la majorité 


de ces prisonniers sont Allemands. | 


Dès 1920, tous les prisonniers 
avaient regagné leur patrie selon| 
les lois de la Croix-Rouge inter- 
nationale, Aujourd’hui, c’est dif-| 


qui gardent des prisonniers de 
guerre ne veulent pas les laisser 
partir car ceux-ci travaillent au 
relèvement économique de ces] 
pays S'ils partaient, 


| lemagne.” 


La Hongrie veut apaiser 


|cemment, 


la population catholique 


Les communistes veulent pacifier les catholiques et 


| BUDAPEST 
| philosophe et 
été 


éducateur, 
cruellement 


qui a 


battu | pour 


gagner leurs sympathies. 


{tes firent des efforts surhumainé 
paraitre tolérants envers 


| parce qu'il avait défendu les Juifs | l'Eglise qu'ils venaient de persé- 


les persécutions fascistes, 
la Hongrie ‘domi- 
au Vatican, 


| contre 
| représentera 
| née par les rouges” 


Cavallier était nommé ministre 
plénipotentiaire auprès du Saint- 


l'abbé Etienne Balogh demanda 
au Parlement que les relations 
avec le Vatican soient reprises à 
la première occasion, 

Cette nomination indique que 
Îles communistes réalisent qu'en 
dépit du fait qu'ils contrôlent l'ar- 
mée, leur emprise sur la Hongrie, 
dont 90 pour-cent de la popula- 
tion est catholique, n'est pas ab- 
solument sûre. 

Le Dr Cavallier, âgé de 56 ans, 
professeur à l'Université de Bu- 
dapest, se distingua en 1938 quand 
il organisa la Société de la Ste- 
Croix pour protéger les droits des 
Juifs qui se convertissaient au 


Son opposition constante contre 
l’anti-sémitisme 
régime nazi lui valut d'être cruel- 
lement battu par un groupe de 


terroristes à la solde d'Hitler 


Siège fut annoncée après que M.| 


La nouvelle que le Dr Joseph| 


| 


| voir 


cuter avec fureur, Mais les catho- 
liques demeurèrent sur leurs gar- 
des et ne se laissèrent pas trom- 
per par les tactiques mensongè- 
res de l'adversaire, Il est à pré- 
qu'ils ne le seront pas plus 
cette fois si l'adversaire, nom- 
mant un représentant au Vatican, 
recourrait de nouveau à des tac- 
tiques inavouées, 


Nouvelles restrictions 
imposées aux 
Britanniques 


LONDRES -—— La bataille de| 


|l'hiver commence en Grande- 


| 


| 


introduit sous le| 


La question qui se pose natu-| 


|rellement maintenant est la 


| catholicisme 
| 

| 

| sui 
| 


vante: “Est-ce que cette nomina- 
jtion du Dr Cavallier au Vatican 
|est une nouvelle tactique commu- 
|niste pour pacifier les catholi- 
ques et diminuer leur lutte contre | 
le marxisme athée? 

En effet faut se rappeler que 
Ilors des dernières élections le 


Bretagne, avec une série de nou- 
veaux règlements destinés à ren- 
forcer le gouvernement dans sa 
lutte économique. 
Dorénavant, les 
peuvent plus: 
obtenir de l'essence pour des 
fins non-indispensables: 
voyager dans les zones hors 
du bloc sterling pour des rai- 
sons autres que commerciales; 
changer de position dans la 
plupart des professions sans en 
avoir prévenu le ministère du 
travail qui peut les diriger 
vers des travaux esse ntiels. 


citoyens 


En plus le ministère des pos-| 


tes pourra désormais ouvrir les 
lettres et colis destinés à l'étran- 
ger s'il les soupconne ontenir 
des billets de banque britanni- 
ques ou d'autres valeurs, 


le « 


Æ Perse d'Education et 
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€ t 1e ice métisse est . le sa 
ma en de la “F À Quest 
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le groupe 


enfant aîné, Mais le groupe méti 
la ligne de conduite que 
patriotes me souvent 
ons conquérants ont 


ichiens, | 


prisonniers Cap-| 


ils laisse. | 
raient des vides irremplaçables Jeunes 


ne | 


les moissons et les 
mines s'en ressentiraient, 


La Croix-Rouge a pu procéder 


à 


l'élaboration 


d'une 


liste 


des 


prisonniers de guerre encore re- 


tenus loin de leur sol natal. 
800,000; 
250,000: 


cette 


000: 


| Yougoslavie, 
et 10,000 Italiens: 
ais) 


(aux 


liste: I 


ce, 600,000: 
zone française en Allemagne, 20.- 


zone 


Angl 


russie 


Angleterre, 


britannique, 


80,000; 


All 


Voici 
Fran- 


70,000: 
emands 


Moyen-Orient, 


8,000: 


Pologne 


14.- 


50,000; Italie, (aux Anglais), 
000; Belgique, 20,000; Autriche, 
(aux Anglais), 13,000, 

Les Etats-Unis n'ont gardé au- 
cun prisonnier; ceux qui sont 
aux mains des Français furent 
capturés en majorité par les A- 


|méricains 


Ices Boches 


lemagne, 
s|aue prè 


| ciellement, 


qui 


bien traitées 


polonaises 


aux usines Dionne 


OTTAWA — Le Département 
fédéral du Travail a publié, ré- 
un rapport commen- 
{tant favorablement les conditions 


tiennent toutefois 
|mordicus à connaître le sort de 
dans l'avenir. 
on apprend cependant 
s de deux millions d’Al- 
|lemands seraient entore détenus 
par les Russes, contrairement au| 
chiffre de 800,000 rapporté offi- 


de vie des 100 jeunes filles ame- 
me au Canada pour travailler 


dans 


| P.Q. 


Ce rapport avait été préparé | Jean Ryan, 
Victor Podoski, 


Un catholique | chef rouge Rakosi et ses satelli- | par M. 
plénipotentiaire 


{ministre 


les 


usines de M. 


employé du Département du Tra 


vail. 


“A mon avis, 
travail des jeunes polonaise 


| très 


satisfaisantes et 
traitées de manière juste et vrai-| 


ment chrétienne,” 
doski qui visita St-Georges du 11 
au 13 septembre derniers, 


ell 


a dit 


PRIX CINQ SOU E 


Evêques polonais contre 


les pressions politiques 


Les évêques catholiques s'opposent à la tyrannie du 
régime pro-russe en Pologne. 


VARSOVIE -— ‘Nous désirons, que lé it les évéaues de 
que toutes les restrictions à la, Po | à lettre E t ile 
liberté disparaissent de notre e e cette se ne s « 
xistence et que cesse la pression églises du pays 
exercée sur les catholiques, par- La lettre est signée primat 
fois inême sous la menace de per Polos \ 
dre leurs biens matériels, pour rédigé « de la 
qu'ils s'inscrivent à des partis po- évêques vie 
litiques basés sur des principes expose et “pt 
contraires à la religion catholi- ation € Vylise 

*: a néces » la 
| individuelle s ve 
line G. Roy-Carbotte CR NET 
s LÉ | 
à la Société Royale me Ces pos - 
du Canada e domaine 
vre la presse Caltnolique au tris- 

MONTREAL -— A l'occasion te t 
65ème anniversaire de la Sx ement entre les mains de ffi- 
Royale du Canada, la section |ce de contrôl 
française de cette importante D'autre part : lettre pastora 
compagnie culturelle a tenu une le proteste contre ict é sec- 
séance publique, récemment, à | taire des membres de div pare 
l'Ermitage tis a le < 

Le pub a rep nau nd em-| cuillerée de soupe \ ca 1 
pressement à 1! itation e la! cherchent des partisans roy 
Société Royale, q rendait hom-|soires au sein de \ p n 
mage à deux écrivains de chez | appauvrie par la guerr 
nous et dont la réputation a, de- Enfin, après avoir stigmatisé 
puis quelque temps déjà, franchi | l'entreprise de ceux qui ‘“es- 
les frontières de la province de | sayent de créer un nouvel hom- 
Québec: Mme Gabrielle Roy-Car- |} me norant Die x 
botte et M. Léon Lorrain des écoles hitlériennes la let 

Tous les deux étaient présentés | tre exalte la valeur de ruc« 
officiellement aux membres de|tion publique catholique et con- 
la compagnie qui les avaient élus | ciut par des paroles d'espoir, 

il y a quelques mois. Il est à sou- — -- 
ligner que Mme Roy-Carbotte + 

est la première femme à obtenir Mgr Paul Bernier 

un siège à la section française a lé a Rome 

Mme Gabrielle Roy-Carbotte, PI 
le célèbre auteur de Bonheur! OTTAWA Mgr Paul Bernier, 
d'occasion, fut présentée par M.|acrétaire francais de Hi : 
Gustave Lanctot, sous-ministre | «his canadienne vient de auitter 
aux archives nationales à Ottawa. | Ottawa en route po Ror vù 

Tous ceux qui assistaient à cet [il doit pass at { 
te soirée garderont longtemps en| mme attaché ) Cu ds jrs 
mémoire le texte si parfait de | jptat papale. C'est la première 
forme de M. Lorrain et le rappel fois qu'un honnc semblable est 
si vibrant que Mme Roy-Carbotte | conféré à un membre du clergé 


D'AI-| 


sut faire des personnages de son 
roman. | 


Le frère de Tojo 
a embrassé 
le catholicisme 


l 


| canadien, 


Mgr Bernier s'embarquera pour 


e 


même 


même 
le Cardinal James McGui 
| chevêque de Toronto, 


Rome, à New 


| En te 


na 


mps 
vire, 


York, le 7 octobre, 


que lui et sur 
Son Eminence 
gan, ne De 


prendra ] 


direction de la ville éternelle; 1 


TOKYO — Le frère de Tojo 
est mort membre de l'Eglise ca- 
tholique. C'est ce que révèle un 
rapport venant d'Osaka, où le 
frère du ministre de guerre ja- 


|vonais, à demi-paralysé et dénué 


de tout, a trouvé refuge et des 
soins médicaux dans l'hôpital ca- 
tholique dirigé par les Filles de 
la Charité, 

Pendant sa dernière maladie, il 


Saint-Père sur 


lequel 


Mgr Bernier, 


Rome, 


vint à Ottawa 
la suite de sa nomination comme 
secrétaire français de 
chie canadienne, 
glais pour la même Hiérarchie est 


il a 


qui 


en 


la 


rempli 


le 


a 
e 


Cardinal doit faire un rapport au 
le Congrès Marial 
tenu à Ottawa en juin dernier et 
pendant 
fonctions de légat papal, 
a étudié à 
1943 


LI 


a 


Hiérar- 


Le secrétaire an- 


a étudié la doctrine catholique | Mgr Basil Markle. Avant d'être 
Ludger | et avant de mourir, il a demandé | nommé à Ottawa Mgr Bernier a 
Dionne, à St-Georges de Beauce,| de recevoir le baptême. 11 a pris! exercé son ministère dans l’archi- 
Île nom de Jean, du nom du R. P.| diocèse de Québec, dont il est 
C.M., chapelain mili-| originaire, comme secrétaire de 
ancien | taire dans l’armée et originaire| Son Eminence le cardinal lle- 
de la|de Philadelphie, qui visita l'hô-| neuve, et pendant cinq ans il a 
| Pologne au Canada et maintenant | pital tandis que le malade rece- | été chancelier de l'archidiocèse, 
| vait ses instructions, Parmi les oeuvres importantes 
| Hideki Tojo, l'ancien premier | accomplies par Mgr Bern en- 
les conditions de! ministre, qui a fait la demande |tionnons l'organisation à Q 
sont | pour avoir un nom bouddiste, a | du premier Congrès har 

es sont | appris du R. P. Ryan que son frè-| National, tenu en 19 et auq 
re s'était fait catholique. Le KR. P,|prirent part plus de 50,000 per- 
M. Po-| Ryan est chapelain de 13 prison | sonnes venues de toutes les par- 
de Sugamo où les accusés dans|ties du Canada aussi bien que 

| les procès de guerre sont détenus.!de l'étranger. 


Arrivée de jeunes Allemandes au Canada 


Ces trois demoiselles souriantes étaient parmi les dix premières des 1,000 jeunes filles à venir 


des camps de personnes déplacées en Allemagne pour entrer dans le 


Ene Nicol, 
en route pour l'Hôpital Laurentien Royal Edouard à Ste- Agathe, P.Q 


Annie Nurk et Lehte Tonissoo sont arrivées 


métis du Manitoba 
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de 
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fide à nos 
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1 cat que et la 
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an ancien 
n integralte, nous 
comme l'école 
l'un des orga- 


service domestique au Canada 
à Montréal dernièrement, Toutes trois sor 
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savoir | 


FRANCFORT — Des officiers! 


de l'armée des Etats-Unis rappor- 
tent qu'ils ont obtenu la preuve 
de l'existence d'un mouvement 
résistance ukrainien tellement 
puissant qu'il a pu lancer de 15.- 
000 à 20,000 hommes dans une 
bataille rangée avec des trouves 
russes et polonaises dans le sud 
de la Pologne, 

Ces officiers précisent que de 
1,000 à 2,500 ‘‘insurgés armés” 
faisant partie de ce mouvement 
se dirigent en ce moment à tra- 
vers la Tchécoslovaquie et péné- 
treront en zone américaine sous 
peu, 

Le groupe se compose princi- 
palement 
ses, de dissidents ukrainiens et de 
gardes slovaques. Il s'agirait des 
débris d'une petite armée de 15.- 
000 hommes qui aurait été taillée 
en pièces par de forts détache- 
ments de troupes soviétiques et 
polonaises dans diverses régions 
du sud de la Pologne au mois de 
juin dernier. 

Ces précisions ont été obtenues 
de 39 membres du groupe qui, 
armés de fusils automatiques, se 
sont rendus à une force constabu- 
laire peu après avoir franchi illé- 
galement la frontière austro-alle- 
mande, en Bavière, le 10 sep- 
tembre. 


Ils ont raconté que, lorsque des 
troupes russo- polonaises réussi- 
rent à les cerner en Pologne, en 
juin, 4,000 d’entre eux échappè- 
rent à la tenaille et décidèrent 
de se rendre en zone américaine, 
en passant par la Tchécoslova- 
quie, Ils devaient éventuellement 
se rendre en Suisse, qui n'a ja- 
mais conclu d'accord avec la Rus- 
sie sur le retour des prisonniers 
politiques. 
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8.45—Vers s îles = Péché 

Hawaïennes 610—Nos modernes 730—Au Music Hall 
9.00— Nouvelles 6.25—-Nouvelles sport. Français 
9.05—Intermède 6.30—L'Heure de la 8.00—Del Genthon 
9.15—D'Artéga valse 8.30—La voix du pays 

présente 7.00— Nouvelles 8.00—Nouvelles 
9.30—Veillée du 7.10—Intermède 9.05—Intermède 

samedi soir 7.15—Un Homme et son 9.10—La voix du Québec 
10.00—Nouvelles | Péché 9.15—Moments de 
10.10—Concert Populaire 7.30—Railiement du rêverie 


10.30—FIN des émissions rire 
: 00—P 
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5.00—Musique Martiale | 


8.30—Studio 


La résistance des 
acheteurs amène 
la baisse des prix 

CHICAGO — Les prix des cé- | 


réales ont haussé de nouveau à | - 


Chicago, mais les prix du beurre, | 
des oeufs et des bestiaux ont flé-| 
chi dans les grands centres, alors 
que le président Truman confé- 
rait à Washington avec ses prin- 
cipaux conseillers sur les moyens 
à prendre pour combattre ]la 
hausse du coût de la vie. | 


La menace des gelées pour la 


récolte de maïs dans le nord de’ 
l'Iowa a contr é à faire monter 
les prix des céréales.’ Les options | 
de mai s mais ont naussé ûe | 


8 cents à s2 20 1-8 lé boisseau. | 
Cependant, une partie de ce gain 
a été perdue plus tard et le prix 
a clôturé à $2.15 1-2, $2.16 le| 


boisseau, soit une augmentation! 
de près de 4 cents sur la ferme-| 
ture de samedi, Le blé de dé-| 


cembre et de mai se vendait de! 
8 1-2 à 9 cents de plus le bois- | 
seau à la fermeture. 


Les prix du beurre et des oeufs 
à Chicago ont clôturé avec des! 
pertes substantielles, Les porte-| 
parole du marché attribuent la! 
baisse dans les prix à la résistan- 
ce croissante des consommateurs 
Ceux-ci réduisent leur consom-| 
mation de viande, de beurre, de! 
pain et d'oeufs. Les marchands 
de gros, embarrassés par un sur- 
plus de denrées, consentent à s’en! 
départir à des prix moins éle-| 
vés. Les experts expriment l'opi-| 
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{nion que tant que le gouverne- 


ment ne prendra pas de mesures 
pour enrayer la hausse du coût 
|de la vie, la résistance du con- 
| sommateur constitue l'unique 
|moyen de faire baisser les prix. 


{lation de Shawinigan. Il a dit sa| 
certitude de n'être pas déçu. 
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| Living in a Big Way ui]! 
I—N'offre aucun danger pour le 
public en général 
| II—Ne convient qu'aux adultes sé- | 


rieusement formés. 
IA rejeter parce que condamnable 
en partie 


| Alphonsine: Ti-Jos. La T 
|mouille, si tu ne veux plus être 
| mon fiancé, j'enlève tout de suite | 
{la bague de mon doigt "GA 
Ti-Jos: Et quoi, Alphonsine? 
Alphonsine: , . . et je la mets| 
dans un autre doigt. Après tout, | 
on peut être encore amis, s'pas? 
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Isolez maintenant! 
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Soins spéciaux Maladies des reins 


| Heures de bureau, 3 h 4 6h. pm. ou 
sur rendez-vous 
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| Tél Bureau: 94 843 Rés.: 4588 


St l'on ne répond appelez le 
“Doctor's Registry" ": 37109 
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| Heures de bureau: 3h 48h pm 
| ou sur entente 


| 301 édifice Medical Arts 


Dr J.-M. Huot, MD. 


Médecine général 


193, 
St-Bon 
Heures de consultation: 
h. du soi 

apres-rr 11 
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e 


rue Masson 


{face 


| 
| 
| Bureau: 
| 


de 7 h. 4 9 
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Téléphone 201 707 
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Le Canada et la defense hemispherique 


réunions internationales qui se tiennent un 


L 


Les diverses 


peu partout dans le monde en ce moment pour crganiser une|;csité Pour y répondre, 
naix difficile, ne font pas perdre de vue au gouvernement tre de secours a été constitué a 
L .Fscolasticat de l'Immaculée-Con- 
anadien les intérêts immédiats de sa sécurité générale. Aussi ception à Montréal, sous le nom 
s ministéres ont-1 suivi avec attention les phases et les de Centre Canisius. 11 reçoit avec 
conclusions de la Conférence Pan-américaine de Rio, qui se| reconnaissance t »s dons qu'on 
timi l veut bien lui adres nature 
ésument dans l'acceptation d'un simple accord pour éliminer | "°“! bien lui adresser en nat 
: tft , ou en argent. Déjà plu irs Cais 
a guerre de notre continent. En effet, en reprenant l'Acte, ont été expédiées et reçues | 
de Chepultepec, les républiques de cet hémisphère disent tout | avec gra Mais le dénue- 
mplement que l'une d'entre elles est attaquée, toutes les | ment est ext et de nouveaux 
” vo LH. 101 
autres participeront au conflit à ses côtés, soit militairement, | °"Y°S : TR ee 
S 2 seulerme le 0€ de ces re- 
t économiquement, soit par tout autre moyen «pproprié 4 |; Rob à 
leurs circonstances particulières [mais même vent de 
Cet accord couvre aussi les possessions américaines des | té, voire de Ce 
é 11 sirent envo ion 
Angla des Français, des Hollandais et des Danois, sans, 
ure aimeraie av 
qu'on leur eùt demandé leur avis. Du moment que la zone de précisions, n'ont qu'à 


sécurité hémisphérique s'étend jusqu'aux régions polaires, le 
Canada lui-même est couvert par cette déclaration, bien que 
pas partie de la Conférence de Flio ou même 
du groupe pan-américain. Cependant, comme nous sommes 
liés aux Etats-Unis par un accord de défense particulier, il 
est clair que nous bénéficions de tous les avantages de l'Acte 
de Rio: puisqu’en venant à l'aide du Canada, Washington en- 
trainerait toutes les républiques américaines avec lui. 


nous ne fa ons 


Le Canada tire en plus un avantage supplémentaire: 
c'est qu'il n'est pas tenu de venir à l'aide d'une république 
américaine autre que les Etats-Unis, au cas où l'une d'elies 
agression de l'extérieur. Hätons-nous de 
dire cependant que la diplomatie canadienne sera fortement 
influencée par la nature d'un conflit futur, le mode de la 
participation américaine, et les pressions éventuelles que 
Washington pourrait faire sur Ottawa à ce moment. 


serait victime d'une 


C'est probablement pour cette raison que certaines dé- 
pêches avaient laissé entendre au moment de la Conférence 
de Rio, que le Canada n'était pas intéressé à ses décisions. 
Pourtant, le gouvernement canadien n'a rien demandé à ce 
sujet; la seconde, c'est que son gouvernement n'avait pas été 
saisi du projet par qui que ce soit; et la troisième est qu'en 
fait, le Canada est profondément intéressé à tous les points | 
de vue, par les implications de ce nouveau pacte pan-améri- 
cain. 

En effet, que nous le voulions ou non, nous ne sommes 
plus éloignés géographiquement de tout danger. Nous ne 


sommes plus au temps où le juge Morris, l'un des prophètes | 


de la Confédération, disait que le Canada n'avait rien à 
craindre de quiconque, avec le dos à l'abri du pôle, le visage 
tourné vers le sud amical, et les deux flancs protégés par 
l'Atlantique et le Pacifique. Aujourd'hui, le pôle n’est plus 
un bouclier pour notre dos: la technique moderne et les ef- 
forts soviétiques ont fait craquer nos défenses polaires natu- 
relles. Le Comité Mixte de Défense américano-canadien, exis- 
te surtout pour la protection de notre dos adossé au pôle, et 
incidemment de nos vastes rivages à l'est et à l’ouest. Nous 
contribuons mouestement mais efficacement à l'aménage- 
ment de notre protection polaire, au point de laisser même 
des soldats américains sur notre sol national. Et nos services 
militaires ont été très intéressés par le voyage tout récent du 
général Eisenhower en Alaska, où il est allé faire une tournée 
d'inspection des installations militaires américaines, tout en 
pensant aussi à leur coordination avec les mesures prises par 
les services canadiens. 

D'autre part, notre opinion publique ne manque pas 
l'occasion d'insister sur notre destinée continentale, sur nos 
relations et nos devoirs réciproques envers les républiques 
de cet hémisphère. Or, devant les tensions et les inquiétudes 
de notre époque, ces républiques viennent de décider d'un 
moyen pour raffermir leur sécurité. Et ce moyen s'incorpore 
parfaitement dans la Charte des Nations Unies, dont nous 
voulons faire la source première et rationnelle de notre poli- 
tique étrangère officielle. En effet, le chapitre VIII de la 
Charte permet et encourage les arrangements regionaux des- 
tinés à sauvegarder la paix, dans le cadre même de l'ONU qui 
a le même objectif. 

Cela ne veut pas dire que le Canada doit faire les pre- 
miers pas et solliciter une participation au Pacte de Rio. Mais 
cela ne veut pas dire non plus que nous ne sommes pas inte- 
ressés à cet accord, ou que nous fermerions la porte à des di- 
plomates de nations amies qui auraient mandat de nous entre- 
tenir 
si une participation au Pacte de Rio entraine ou non une 
participation à l'Union Pan-américaine, et quelle serait notre 
attitude et notre intérêt dans les deux cas. Le gouvernemènt 


la sécurité continentale. Il s'agirait de savoir alors 


ae 


étudie certai 
question. Il est du devoir de l'opinion d'être alertee afin que 
notre pays puisse prendre librement et coliectivement les 
décisions que lui imposeront le destin et les appels de la sécu- 


nement toutes les phases de cette intéressante |° 


d'instrument 
leur grande 
nent 


rique et font 


« leurs 


appt 1 a 


ver 


au Centre Canisius (1885 
chel Est, Montréai) 
fera parvenir une 

jets les plus nécessaires 


et 


liste 


Les reformes ouvrières 


Les chrétiens sont toujours à 


la tête du progrès, et cela malgré | 


les affirmations de leurs adver- 
saires qui, seuls, voudraient avoir 
{la clé du bonheur des hommes. 
|Témoins du Christ, les chrétiens 
se doivent de mettre vie 
l'essence et la lettre de te mes- 
sage, dont ils portent témoignage 
laux autres } C'est ce que 
| font les patrons catholiques, unis 
dans la “Confédération française 
des Professions”. Conscients de 
l'injustice du monde libéral qui 
plongea dans la misère et dans 
| l'angoisse la classe ouvrière tout 
l'entière, ils ont cherché à la se- 
{courir et à aller jusqu'où ils peu- 
vent aller, afin de le mon- 
de du travail et de l’élever jus- 
| qu'à eux. 

Pour arriver au but qu'ils se 
proposent d'atteindre, les chefs 
d'entreprise de la C.F.P. ont re- 
connu qu'il faudrait franchir trois 
| étapes principales: participation 
lde l'ensemble des membres de 
l'entreprise aux fruits de Jeur 
travail commun; accession des 
salariés à la gestion, quand ils au- 
ront arauis une culture 
mique suffisante; et enfin, l’as- 
sociation complète qui fera de 
| l'entreprise une véritable commu- 
nauté et promouvra la paix so- 
| tiale. 

Une étape, dès maintenant, 
peut être dépassée, Tous se sont 
donc engagés à promouvoir cha- 
cun dans son établissement une 
participation de leurs collabora- 
|teurs aux fruits l'entreprise, 
par quelque moyen que ce soit, 


en leur 


1ommes 


sauver 


écono- 


de 


le résultat comptant seul. C'est, | 


discrètement, une véritable ré- 
volution qui vient d'être déclen- 
chée. 


Universités catholiques 
en Chine 


Le gouvernement 
vient d'élever au rang d'Univer- 
sité l’Institut des Hautes Etudes 
de Tientsin, fondé par les Jésui- 
tes français en 1924, Cela porte 
à trois le nombre des Universités 
catholiques reconnues par les au- 
torités en Chine. Les deux autres 
sont l'Université L'Aurore, à 
Shanghai, établie aussi par les 
Jésuites français en 1903, et l'U- 
niversité Fu-Jen, à Peiping, fon- 


de Chine 


liée par les Bénédictins des Etats- 
Unis en 1925 et dirigée, depuis 
1933, par les Pères du Verbe di- 
vin, 


La mission des avocats 

Le bulletin British Lea- 
gue for European Freedom” 
gnale que le journal Politika, de 


ae !a 


s 


Belgrade, annonce la prochaine 
| fication du statut de l'avocat 
ugoslavie. En effet, la tâche 

“at ne sera plus de défen- 


|plus bientôt en 
plus n n 


RE à T.G. les avocats du diable SP CC) 
a ES.P 
Prêtes pour la lutte deuxième Grande Guerre. Les RE 
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qui se trouvent aux Dases 86-|ser globale. “Je veux habituer des religieuses aux E.-U. 
riennes 4 VASE 1PON, [mes jeunes hommes à prendre NATCHEZ. Miss Parce 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


|! Le messe pour les délégués des Nations-Unies 


Plus de 300 délégués à l'Assemblée des Nations-Unies, repré- 
sentant 38 pays, ont assisté à la grand'messe célébrée pour deman- 
| der à Dieu de bénir leurs délibérations. La messe eut iieu dans la 
cathédrale St-Patrice, à New York, le 21 septembre. Photographié 
au sortir de la cérémonie religieuse, est le Sheik Wabaha, de l'Ara- 
bie, qui salue Son Eminence le Cardinal Carlos Motta, du Brésil. 
Le Cardinal Guevara, de Lima, Pérou, apparait au centre 


Billet du vendredi 


Rudyard Kipling aux Etats-Unis 


Collaboration spéciale à ‘’La Liberté et le Patriote" 


vécut aux phonaient vingt et cent fois le 
A! jour Si bien qu'il dut prendre 
Île parti de fuir. En 1897, il s'em- 
| barqua avec sa famille pour l'A- 


Rudyard Kipling 
Etats-Unis, de 1893 à 1897. 
cette époque, il était déjà célè- 
bre, et il avait épousé une Amé- 
ricaine, Mile Caroline Balestier, 
| de New-York. En 1893, l'éditeur | talla en Angleterre, à la campa- 
ls S. MeClure lui versa $25,000 | gne. On ne le revit pas aux Etats- 
| pour le droit de reproduire, dans Unis, sinon pour un bref voyage 
|la revue qui portait son nom, le|en 1900, au cours duquel il con- 
roman intitulé Kim. Kipling ar-|tracta une pneumonie à New- 
rivait justement du Japon avec! York et manqua mourir. 
sa jeune fenme, et il acheta une | * 
propriété à Brattleboro, dans le! Pendant sa dernière maladie, 
| Vermont. C'est là qu'il écrivit,|en 1936, le roi d'Angleterre lui- 
|entre autres choses, son Captains | même et la reine-mère s'informè- 
| Courageous, présenté récemment | rent presque chaque jour de son 
en français par un éditeur mont-|état de santé. Cette royale sym- 
| réalais. (1) Le livre raconte l’his- | pathie ne laissa pas d'impression- 
|toire d’un enfant gâté, fils d'un ner ceux qui connaissaient son 
|multi-millionnaire américain, in-; fameux poème sur la reine Vic- 
supportable et arrogant, à qui il|toria, dans les Barrack Room Bal- 
| arrive une aventure qui influera| lads. Pendant quarante ans et 
| sur sa vie entière. Le garçon n’est} plus, à ce qu’on raconte, ce po- 
| pas foncièrement mauvais,. mais | ème empêcha l'auteur de devenir 


| frique et ne revint pas, mais s’ins- | 


Correspondance spéciale à 
Por André 


OTTAWA -— 4 — Pour la paix 
comme pour la guerre, je dirais 
même pour la paix en prévision 
de la guerre, les Etats modernes 
mobilisent” non seulement tou- 
te 
mais encore et principalement 
toutes leurs ressources économi- 
ques. N'est-ce pas ce qui ressort 
des grandes déclarations qui dé- 


nale depuis dix jours? La bruy- 
ante conférence de presse, con- 
voquée par M. Vishynski, vice- 
ministre des Affaires étrangères 
soviétiques, à Lake Success, n'a 
pas réussi à détourner l'attention 


l'heure 
Alors que les diverses com- 
imissions de l'Organisation des 


Nations unies s'étaient mises au 


travail dans le but d'obtenir des} 


résutats concrets, M. Vishynski 
a rallumé le feu des polémiques 
Il a réaffirmé ses 


de-Bretagne. Cela n'a aidé en 
|rien les délégués à clarifier l'at- 
mosphère et à apaiser les esprits 
De même la révélation que l'An- 
| gleterre avait décidé d'abandon- 
ner son mandat sur la Palestine, 


le s'était fait attribuer par 
défunte Société des Nations, n'a 
été qu'une question de détail a- 
|joutée à une dizaine d'autres. 

| La question principale demeu- 
re la mobilisation des ressources 
économiques des Etats-Unis. La 
| mission européenne de M. Wil- 
liam Lockhart Clayton, sous-se- 


|nomiques, mission qui dure de- 


| 
qu'une vaste enquête sur les be- 
soins de l'Europe, M. Clayton, 
qui est un homme d'une singu- 
lière habileté et d'une grande 
puissance de persuasion, s'effor- 
ce de découvrir l'étendue des be- 
soins des pays qui veulent profi- 
ter du plan Marshall, de même 


que la façon la plus rapide d'y! 


satisfaire. 


Garanties requises 
Les Etats-Unis n'entendent pas 


La Chronique 
«x « « Jnlernationale 


leur puissance d'armement, | 


fraient la chronique internatio-| 


des problèmes fondamentaux de 


accusations | 
contre les Etats-Unis et la Gran-} 


lavouant ainsi son impuissance à ! 
[mener à bonne fin la tâche qu'el-| 
la | 


icrétaire d'Etat aux Affaires éco- | 


puis cinq mois, n'est en somme | 


mal élevé. Alors qu'il se rend en 
Europe avec sa mère, il tombe à 
| l'eau, est recueilli dans une bar- 
| que de pêcheurs sur les bancs de 
Terreneuve, y passe de longs mois} 
à travailler avec l'équipage, s'y 
découvre lui-même et fait un] 
[homme de lui. A la suite d'une | 
| impertinence, le capitaine lui ad-| 
| ministre une raclée et le jeune 
| homme, qui ne connait du tra-| 
vail que le mot, s'y met résolu- 
ment. 11 s'intéresse au rude mé-| 
|tier de pêcheur de morue, prend | 
[contact avec les hommes et la 
| vie, se rend compte qu'il existe 
| dans le monde autre chose que 
| l'argent, le luxe et la fainéantise. 
Quand il rejoint son père, la sai-; 
{son de pêche terminée, il est en 
voie de devenir un citoyen con-| 
venable. La mer aura été une 
l'excellente école. Kipling écrivit 
à Brattleboro plusieurs autres 
oeuvres, entre autres ses deux li- 
lvres de la jungle, The Seven 
Seas, Many Inventions et les Just 
So Stories. 

| no 

Kipling, l'un des grands écri-| 
|vains de l'Angleterre contempo- 
raine, propagandiste par excel- 
lence de l'impérialisme britan- 
nique, eut des débuts difficiles. 
On sait qu'il naquit aux Indes en 
1865, fils d'un fonctionnaire, 
John-Lockwood Kipling. Devenu 
journaliste, il publia d'abord ses 
vers fantaisistes, qui lui assurè- 
rent un commencement de répu- 
tation, A vingt-cinq ans, en 1890, | 


| 
| 
| 
| 


il était célèbre dans son pays na-| 
tal. Riche un jour de $1,250., prix| 
de ses droits sur six contes, il 
s'embarqua pour l'Angleterre, | 
mais via Yokohama et San-Fran- 


poète lauréat de son pays. Des|travailler en vain. 11 leur faut 
milliers d'Anglais, dans les cer-| certaines garanties en retour de 


cles royalistes, ne lui pardonnè- | leurs avances et de leurs secours.| 


Ils veulent bien aider l'Europe, 


rent jamais d'avoir ‘“‘insulté la 
reine Victoria”. Il faut dire que 
Kipling, tout poète qu'il fût, n'y 
allait pas de main morte. Sa bal- 
lade peignait ‘‘la veuve de Wind- 
sor’”’, envoyant ses soldats à des 
guerres barbares, et achetant la 


moitié de l'univers de leur sang.| 


Il écrivait: 
Walk wide o’ 
Windsor, 

For ’alf of Creation she owns: 

We ‘ave bought her the same 

with the sword an’ the flame, 

An' we’ve salted it down with 

our bones, 

(Poor beggars!—il's blue with 

our bones!) 

La vieille reine mourut en 
1901, mais jamais Kipling ne se 
vit décerner le titre envié de po- 
ète lauréat, bien qu'on le con- 
nût dans le monde entier com- 
me le poète de l'Empire. Il ne 
fut pas toujours irrespectueux à 
l'égard de la monarchie, puis- 
qu'il écrivit un long poème en 
1897, à l’occasion du jubilé d'or 
de la reine Victoria, et un autre 
en 1935 pour celui, d'argent, de 
Georges V. Mais rien de cela ne 
put effacer dans les esprits les 
strophes sur la veuve de Wind- 
sor. Kipling reçut le prix Nobel 
de littérature en 1907. Ses prin- 
cipales oeuvres sont considérées 
comme classiques, depuis un de- 
mi-siècle déjà. 


the Widow at 


L'ILLETTRE. 


| (Reproduction interdite) 


(1) Aux ÆEditions 
Montréal. 


Variétés, 


La Russie recrute 


| . 
cisco. Son premier contact avec|des pilotes allemands 


l'Amérique le déçut. À San-Fran- | 
cisco, où il chercha un moment de 
l'emploi comme rédacteur dans 
un journal, on l'envoya partout 
promener. Même désillusion à 
New-York, où le jeune homme, 
timide et myope, n'impressionna 
personne. Il avait dans ses valises 
plusieurs manuscrits, dont ceux 
de Plain Tales from the Hills, 
Soldiers Three, The Phantom 
Rickshaw, mais aucun éditeur | 
n'en voulut. Pas même ce Mc-| 
Clure qui, trois ans plus tard, 
pai $25,000, droit de pu- 
blier par tranches un de ses ou- 
vrages et l'engagerait à s'établir 
en terre américaine. À Brattle- 
Kipling ne jouit pas long- 
temps de la paix indispensable à 
un écrivain. À mesure qu'il gran- 
dissait dans l'opinion, on le ve- 


Le ait 1e 


er £ 


ro 4 


nait voir des quatre coins du 
pays. Il interdit en vain sa porte 
Les admirateurs et les collec- 
tionneurs d'autographes ne lui 


laissaient pas de repos, le pour- 
|suivaient dans la rue, lui télé-| 


HERFORD, Allemagne — Les 
officiers de l’ “Intelligence Ser- 
vice” viennent d'affirmer que 3 
pays européens, la Russie, la You- 
goslavie et la Tchécoslovaquie, 
recrutent illégalement des anciens 
pilotes allemands dans les zones 
d'occupation anglaise et améri- 
caine 


Ces trois pays ne s'intéressent | 


pas aux pilotes d'avions de com- 
bat, mais offrent des contrats à 
long terme aux aviateurs expé- 
rimentés dans les avions à jet, 
dans le vol à l'aveuglette et ceux 
qui connaissent l'usage du radar 
et autres appareils de vol à long 
circuit. 

Apparemment, un recruteur se- 
cret est établi à Loerrach, ville 
dans la zone française, en 
bordure de la frontière suisse. Son 
consiste à faire sortir des 
anglaise et américaine ces 
rience et à les en- 
voyer dans les trois pays en ques- 
tion. Cet agent fait également la 


sise 


| contrebande de colis qui parvien- 


nent des Etats-Unis. 


La sympathie ne se refuse qu’à 


1 


celui qui ne l'inspire pas et ce- 

lui-là l'inspire qui en porte en 

lui-même le généreux ferment. 
LACORDAIRE 


|mais sans trop se nuire à eux- 
mêmes, Du point de vuel de 
Washington, les secours à l’Eu- 
rope ne représentent qu'une par- 
tie d'un programme général de 
préparation à la guerre. On aide 
ainsi les pays européens à rele- 
ver leur économie, à améliorer 
|le niveau de vie de leurs popu- 
lations, à lutter d'une façon po- 
sitive contre les menées commu- 
nistes, à isoler la Russie, à con- 
stituer un bloc anti-soviétique 
mondial. 


|nution substantielle de leur bud- 
get de réarmement. Le président 
da Federal Reserve Board, M. 
Eccles, a révélé que depuis la fin 


| des deux dernières années, les 
| Etats-Unis, avaient dépensé ou 
prêté la somme de $16,000,000,- 
000 à l'étranger et affecté $25,- 
000,000,000 à leur défense na- 


| Les autorités américaines n'en-| 
| visagent cependant aucune dimi-| 


de la guerre, c’est-à-dire au cours | 


= | 


‘Le Liberté et le Patriote 


ARLECHE 


Encore une fois, la richesse des 
Etats-Unis, pour imposante qu'el- | 
le soit, n'en est pas moins limi- 
tée. M. Truman, appuyé par 
| principaux chefs des deux grands 
partis qui se partagent le Sénat 
et le Congrès, établira un pro- 
gramme de secours qui tienne 
compte de tous les facteurs en 
jeu 

On ne sait pas encore quelle 
est la formule définitive à la- 
quelle les dirigeants de Washing- 
ton se rallieront. 11 y en a qui 
tiennent pour “le prêt-bail de 
temps de paix” préconisé par M 
Ernest Bevin, ministre des Af- 
faires étrangères de Grandc-Bre- 
tagne: d'autres, pour la création 
d'une agence fédérale qui dirige- 
rait l'aide aux pays éprouvés 
Un autre problème se pose: les 
Etats-Unis doivent-ils expédier 
en Europe des matières premiè- 
1res, les exportateurs américains 
ne les retrouveront-ils pas sous 
forme de produits manufacturés 
sur tous les marchés du monde, 
produits manufacturés qui con- 
currenceront la production amé-| 
ricaine? | 


les 


De toutes façons, il est de plus 
|en plus question de rétablir chez] 
nos voisins les restrictions et les | 
rationnements du temps de guer-| 
ire. Une campagne est sérieuse- | 
|ment amorcée à ce propos. Les 
unions ouvrières elles-mêmes 
semblent en faveur du rétablis- 
{sement de l'économie contrôlée, 
| dans le double but de maintenir 


l'et de lutter contre l'inflation, 
|ainsi que d'assurer un usage plus 
| prudent des denrées alimentaires 
let des produits d'usine. Et si les 
| Etats-Uris retournent à l'écono- 
[mie de guerre, le Canada suivra 
de près leur exemple. Au sur- 
plus, les Etats-Unis comptent sur 


| la Russie 
|vre dorénavant une politique de 


| portance et la grandeur 


PAGE TROIS 


si bien que sur les leurs propres 


et sur celles de l'Amérique la- 
tine 
Et voici ce qu ressort laire- 


ment de tout cela: de même que 
les Etats-Unis vont suli- 
e aus«al 


deux 


réarmement 
bien que mi 


économiqu 


I 


litaire es 


| grandes puissances seront bientôt 


sur un véritable pied de guerre 


[Elles seront donc prêtes à faire 


la guerre à n'importe quel mo- 


ment, suivant en cela l'exemple 
que l'Allemagne a donné au 
|monde de 1935 à 1939, Une telle 
situation n'est pas de nature à 


[éloigner les dangers d'un conflit 


armé. Elle est 
ceptible de le rendre inévitable 
Telle est, je crois, la conclusion 
que l'on peut tirer des derniers 
développements internationaux, 
de même que des récentes déci- 
sions des autorités américaines 
André LAFLECHE 


au contraire, sus- 


La Confirmation 
par S. E. le cardinal 
J.-M.-R. VILLENEUVE, O M. L 


Ce sacrernent est peut-être le 
moins connu des sacrements sans 
doute à cause du fait qu'on le re 
çoive d'habitude à un âge où il 


est difficile d'en comprendr« 


donc important que les chrétien 


|s'instruisent de ce qui concerne 
les sacrements, pour se mieux 
préparer à les recevoir et à en 
tirer tous les fruits 

Dans cette seconde série d'ins 
tructions sacramentelles, le car 
dinal Villeneuve parle d'abord 


des rites qui accompagnent la cé 


rémonie, puis de la nature, du mi- 
nistre et du sujet, enfin, de  ef- 
fets sacramentels, à savoir le ca- 
ractère chrismal et la grâce 


confirmative qui résulte des dons 
du St-Esprit. 

Tous chrétiens 
du profit et même de l'intérêt à 
lire ce bref exposé sur le sacre 
ment de Confirmation qui, en 
plus de faire du baptisé un adulte 
spirituel, le consacre et l'équipe 
pour une vie vraiment fidèle et 
pour l'apostolat surtout dans l'Ac 
tion catholique. 

Un volume de 112 pages, édité 
chez Fides. 


les trouveront 


nos considérables ressources, aus- 


Sur le bord 


Pologne, vient d'avertir le monde 
du grave danger qui le menace, 
parce que le monde renie Dieu 
dans sa vie privée tout comme 
dans sa.vie publique. “Sa révolte 
contre le Créateur et Sa loi en 
est presque rendue à un point 
qui approche de la folie,” dit le 
primat et il ajoute: ‘Le monde, 
tombant de plus en plus dans 


| précipice.” 

Voilà l'idée que nous avons 
soulignée dans notre article de 
la semaine dernière. L'humanité 
se meurt de l'absence de Dieu. 
Dans ses veines ne circule plus 
|un sang pur et fort; dans son in- 
|telligence, la pensée est viciée et 
|faussée; dans sa volonté, la dé- 
termination salvifique est affai- 
blie, paralysée par l'attrait trom- 
peur de la vaine gloire, des am- 
bitions terrestres, Cet état d'à- 
me morbide achemine le monde 
vers le désastre, La récente guer- 
re, qui a ébranlé si profondément 
le nouveau et l'ancien continent, 
est l'oeuvre de l'homme qui, dans 
son orgueil, a voulu prendre en 
main les commandes de sa desti- 
|née. Privé de par sa propre vo- 
|lonté des lumières du Maître su- 


Le cardinal Hlond, primat de} 


|l'abime moral, est sur le bord du| 


Prix, par la poste: 50,50. 


du précipice 


par un soldat, qui lui a dit, en 
ile chargeant de fers: Je suis la 
liberté!” 

“C'est que Celui dont je parle 
leur manquait!” 

Celui dont parle l'abbé Per- 
reyve manque à notre société, 
Aussi pour se fabriquer de la 
gloire, il lui faut du sang et sa 
gloire est sans léndemain: pour 
|établir sa prospérité matérielle, 
élle a transformé le monde en 
lhaut-fournaux, en dynamos 
|qu'activent des automates plutôt 
que des êtres humains tant elle 
[exploite l'homme; pour gouver- 
|ner elle a recours à la gendar- 
|merie, à l’espionnage, parce que 
son autorité est inopérante sans 
{ l'appui essentiel de Celui qui est 
l'auteur de toute autorité, le 
Christ. 

Le monde est sur le bord de 
| l'abiîme, il s'y précipitera s'il per- 
sévère dans son aveuglement, 
| ‘Peut-être que dans un avenir 
{rapproché Dieu réclamera 
|droits. Il mettra fin aux for- 
ces rageuses du mal avec un coup 
terrible”, déclare le cardinal 
Hlond, 
| Si l'humanité veut s'éviter ce 
|coup terrible, elle doit se mettre 
|à genoux et restaurer dans sa vie 


ses 


tionale. Le budget militaire est| âme, il a gâché sa vie, et si ce| Publique le règne du Christ, 


d'un ordre de $15,000,000,000 
|pour l'exercice courant et de 
|$11,000,000,000 pour celui de 


1948. Comme les Etats-Unis ne |les chefs de nation ont dressé les| 
prévoient pas la possibilité de | beuples de la terre les uns contre 


réduire ces sommes astronomi- 
‘ques et que, par ailleurs, ils se 
|préparent à dépenser davantage 
|sous forme de secours à l'Euro- 
! pe et à l'Asie, il leur faut trouver 
|la formule capable de leur faci- 
Iliter l’accomplissement d'aussi 
lourdes tâches. 

| Un contrôle qui s'impose 

| Car on commence à se rendre 
|compte aux Etats-Unis du fait 
| que la puissance économique na- 
|tionale n’est pas illimitée. Aussi 
Ile Président, M. Truman, a-t-il 
lancé une campagne contre le 
gaspillage des vivres. Il 
noncé la création d'une commis- 
{sion nationale, présidée par M 
| Clinton Anderson, secrétaire de 
| l'Agriculture, et composée du gé- 
néral Marshall, secrétaire d'Etat 
aux Affaires étrangères, et de M 
{W.-A. Harriman, secrétaire du 
| Commerce. Cette commission a 
| pour but de dresser un plan qui 


| 


| 
| 
| 
| 


| permettra d'économiser les vi- 
ivres. Il appert que les Améri- 
cains gaspillent 70,000,000 de 


boisseaux de blé par année 

Il est évident que si les Etats- 
Unis veulent mener de front une 
coûteuse politique de réarme- 
tment et un programme d'aide in- 
tensive aux pays dont l'économie 
la été désorganisée par la guerre, 


il leur faut faire un usage judi-| 
cieux de leurs ressources natu-| 


relles, agricoles, industrielles et 
financières. 
contrôle de leurs disponibilités, 


a an-| 


Sans un rigoureux | 


| À ls } ; n 
| Maître n'intervient, ii la brisera 
| irrévocablement, 

Parce qu'ils ont oublié Dieu. 


|les autres; parce qu'ils ont oublié 
{Dieu, leurs conquêtes et leur 
grandeur ont coûté la vie de mil- 
{lions d'innocentes victimes; par- 
| ce qu'ils ont oublié Dieu, les 
hommes de science ont courbé 
| l'intelligence Humaine' vers la 
[matière et consacré leurs talents 
[à la fabrication d'engins de des- 
{truction au lieu de les utiliser 
| pour le bien-être de leurs sem- 
blables , ,, 

L'abbé Perreyve a tracé un 
portrait on ne peut plus au point 
|de notre société actuelle, 
qu’il décrivait l’état de la société 
vers la fin du siècle dernier, s0- 
|ciété qui donnait des signes de 
son indépendance envers le 
Christ 


de la gloire, disait-il, n’a réussi 
qu'à déchainer sur la terre le 
monstre sanglant des batailles 
sans fin; quiconque à fait, sans 
Lui, de l'industrie n’a réussi qu'à 
abrutir les hommes, à transfor- 
mer le monde en chaudiere et 
Îles âmes immortelles en rouages 
souffrants et irrités, qui tournent, 
blasphement et se brisent dans 
la nuit; quiconque a fait, sans 
|Lui, de la science s'est enfoui 
dans les sables de la raison pure 
et de l’altière critique; quicon- 


! que a fait, sans Lui, de l'autorité 


la glissé dans le sang des victoires 
révolutionnaires, et quiconque a 
| fait, sans Lui, de la liberté s'est 


lors- | 


“Quiconque . a fait, sans Lui, | 


di NV 


Pleine floraison 


par J. L'Archevêque-Dugay 


| Dans une langue toujours très 
| pure et dont l'accent rafraichit 
|par sa limpidité de cristal, l'au- 
[teur y commente 36 photos de M. 


[l'abbé Albert Tessier. 
| Le titre dit assez que la jeunes- 
|se y est félicitée et chantée pour 
sa beauté, son enthousiasme, l'es- 
| poir qu'elle incarne. La plus hum- 
| ble petite ouvrière aussi bien que 
| l'étudiante, l'artisane, garde- 
malade, le jeune savant de- 
| main ou le musicien y trouvera 
le rayon de soleil de son propre 
idéal, un élan de joie vers la vie, 
vers son auteur 

|  Educateurs, offrez aux enfants 
ce magnifique album! Ils vous 
|seront reconnaissants de le a 
| voir procuré cette bouffée d'air 
| pur, cet élan de joie chrétienne 
Un album 47 pages, édité 
|chez Fides. 

| Prix, par la poste: 50,40. 


la 


de 


1r 


de 


£ _ut . . 
Réalisations prochaines 
| de l'industrie ? 
| LONDRES Automobiles-a- 
vions, machines à écrire sans ru- 
ban, rayons ultra-violets dans la 
cuisine pour attendrir les viandes 
trop coriaces et déterminer la va- 
leur des aliments, portes qui sou 
|vrent automatiquement, rues et 
vêtements chauffés électrique- 
|ment, appareils de télévision pro- 
lietant les nouvelles mondiales, 
| allumeurs automatiques à mèche 
|de verre plus durable que l'ap- 
| pareil voilà quelques-unes 
ides réalisations prochaines de 
| l'industrie, selon le professeur À, 
M. Low directeur du British Ins- 


ils s’acheminent vers la ruine.|réveillé, partout serré à la gorge | iitue of Engineering Technology. 
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 SAINT- BONIFACE 


A la Cathédrale 


Fête de la Doctrine chretienne 


+ da er à la rmesse de 


La vinite paroissiale 
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er s erse 
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CAFE PROTEAU 


prop 
des pompiers 


Miles et À Proteou 


coté du y 
de Nor 4 
REPAS Got TERS 
LIQUEURS DOUCES 
ours bar sernaine 
Ouvert de 7 h 15 am à 11 b. pm 
Blenvenue à tous 
Téléphone 7202 054 


A 


Service de 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


P. RAIMBAULT, Président 
rtes de matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
chauffage, ef. etc 
Armenublerments d'églises et boiserie 
fine, etc etc 


St-Boniface Téléphone 201 283 


Réparations de radios 
et d'accessoires électriques 


Norwood Electric 
and Radio 


Angle Taoché et Horace 
Norwood 
Téléphone: 203 730 
Lucien D'Aoust, Prop. 


Rose 
: 

G et marraine 4 
et M hi te 

+ 14 ee Les 
‘ Maurice 

n ‘in. P: 
Lu Mme A 


> i-Der ne le sept 
tîle de Marcel Bélanger 

cette Pelletier, Parra Léo Pel- 
etie marraine, Edna Lavallée 


Orgenisetion des femmes 
libérales de St-Boniface 


A 
rendre part 
résolutions qui 

la convention 
à Ottawa, à 


se 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 


CNSTREE — HUILE — ACCESSOIRES 
NEUS — REPARATIONS 


é — ice de 24 heures 
A JUTURE W. RYALL 
Propriétaires 
Tél: 207961 


Peinturage et décoration 
Tout ouvrage garanti 


Téléphons 23 789 


pu 
Automobiles _ incendies 
Accidents Effets personnels 


PAUL PAQUIN 


Agent général 
ASSURANCES ET FINANCES 
sur automobiles et camions 

Tél.—Bureau 95184 - Rés, 205227 | 
612, rue St-Jean-Baptiste 
ST-BONIFACE, Man. | 


LA NUIT 


AVEZ-VOUS PEUR DU FEU? 


Si un incendie détruisait votre habitation ce soir, 
qui vous éveillerait? 


CONSULTEZ LA 


Norwood Electric À Radio 


AU SUJET DU FAMEUX 


#“GARDSMAN” 


C'est merveilleux! 


Taché et Horace 


Tel. 203 730 


La France Beauty Salon 


109, rue Marion, Norwcod 


Tél. 


291 866 


tr + 
Ce Salon est maintenant sous la gérance de 
M. ROBERT E. DUNLOP 


. HR A | 


Nous pourrons vous donner tous genres de 
services de beauté 


Nous parlons français 


Pas de rendez-vous nécessaire pour nos clientes 
de la campagne 


Bicyclettes — Radios 
Porcelaine et verrerie 
Appareils électriques 
Grille-pain 


Peintures et vernis 


Papier goudronné 


Spécial 


Horloges électriques — $10.00 


Machines à laver 


$179.00, $187.00 


$148,50, $159.50, 


J.-A. Lanthier et Fils 


Horace et Tache 


Vous trouverez chez Lanthier. .. 


Matériaux de construction 


Outils pour charpentiers, mécaniciens 


Articles de plomberie et appareils de chauffage 


“ 


“Connor 


Norwood 


Protégés de la Caisse pr Bienfoisonce 


La campagne de la Caisse de 
Bienfaisance de Winnipeg, pour 


l'année 1947, s'ouvrira le mercre- 
di 15 octobre. L'objectif est, cette 
année, plus élevé que jamais 


la hausse au coût de 
s demandes plus nom 


adressées au service de 

a Caisse de Bienfaisance 
La somme re » pour répon- 
ire aux mar faites à la 
Caisse de “Bi enfaisance est esti 
mée à $516,969  # est le pre 


Retraites fermées 


3 au 6 oct—Demoiselles |! 
(général). S.V.P, retenir sa 
place. 


10 au 13 oct.—Jeunes filles. 
Grades IX, X, XI et XII, (gé- 
néral). Prière de retenir d'a- 
vance les places désirées. 

21 au 24 oct —Jeunes gens. 
Paroisse de Bruxelles. 

24 au 27 oct.—Gardes-mala- 
des. Hôpitai de St-Boniface. 

28 au 31 oct—#Hommes et 


jeunes gens. Paroisse de St- 
Léon, 
d'és | 

Activités du | 
club Kiwanis 

€ membres du club rece- | 
ont leur premier bulletin de 
te pour l'élection du président 
et des deux vice-présidents pour | 
la saison 1948 


Félicitations à M. Louis Lepro- | 
hon, élu récemment secrétaire- 
| trésorier du Club de ‘ventes et 
d'annonces”, 

Notre président, M. George | 
McDermid, présenta «u Club Ki-| 
wanis d'East Kildonan les meil- 
leurs voeux de St-Boniface pour 
une longue et fructueuse carrie- 
re, | d'une réunion tenue le 
29 septembre. | 

Les Dames Auxiliaires tien- 
dront leur assemblée régulière | 
[mensuelle le jeudi 2 octobre, à 
midi, dans la salle Georgian du 
magasin de la Baie d'Hudson. 

M. G. McDermid, président, 
reçut, il y a quelques jours, une | 
courte lettre exprimant au Club| 
Kiwanis la reconnaissance des | 
enfants malades du Sanatorium | 
de St-Vital. Depuis quelque| 
temps, le club voit à ce qu'une! 
thérapiste expérimentée soit em- 
ployée au service des enfants tu- 
berculeux. 


ors 


Partie de cartes 
à la salle du 
Cercle Ouvrier 


La première partie de cartes 
de la ie organisée par le mou- | 
vement Démocrate Chrétien du| 
Canada, eut lieu le jeudi 25 sep- | 
tembre, à la salle du Cercle Ou- 
vrier, Les résultats furent très 
encourageants. 

M. Victor Labelle, avec l'habi- 
leté qu'on lui connaît, sut con- | 
duire le programme avec ordre | 
et entrain. Mile Jeanne Fontaine 
a bien voulu égayer la soirée de 
quelques morceaux de piano bien | 
choisis et exécutés avec expres- 


sion. 

Prix de cinq mains: M. Ar- 
chambault ($3.00): M. Henri Pel- 
letier ($6.00): M. Patrice Mirault, | 
quatrième prix et “pool” ($10.10). 

Consolation: deux billets d’en- 
trée pour une prochaine partie 
de cartes—Mme Clément. 

Rafle: $400--Mme Lafrenière, 
St-Vital 

Prix d'entrée: 
liquin, rue Garry, Winnipeg. 

Merci à toutes les personnes 
qui ont contribué au succès de 
cette partie de cartes, Nous ne 
doutons pas que ceux qui étaient | 
présents ne voudi ont manquer | 
aucune e de s parties de la série qui 
ont li de chaque se- | 
amènent leurs amis 

(Communiqué) 


ser 


$83.00—M. H. Po- 


idis 


Qu'ils 


TISSOT PHOTO 


146 Ave Provencher, St-Bonitace 


| garet; 


LA LIBERTE ET LE ARR RAR 


mier appel aux citoyens de Win- 
nipeg”, a dit M. W.-C. Riley, pré- 
sident de la campagne. Et il ajou- 
te que “si chaque salarié de Win- 
nipeg contribue Ja valeur d'un 
jour de salaire, l'objectif sera 
atteint, Le service social de la 
Caisse de Bienfaisance est tou- 
jours prêt à assister n'importe 
quel citoyen: l'an dernier, 4 sur 


10 personnes ont bénéficié de la 
Caisse de Bienfaisance C'est 
donc un devoir pour chacun de 
répondre à cet appel 


Petites Notes 


Fiançailles 
Arthr 


M. et Mn irthur Lemay, de 
175, M n nr nt les 
fiançailles d 1 fill iinée, 
Marie-" se, avec M. Paul: Pa- 
quin Mme W. Paquin, de 
1612 Jean-Baptiste et de 
feu ! n. Le r 
célébré I 1 ] { t 3 
à 9 h., en la cathédrale de St-Bo- 
niface, 

L2 L LL 
M. et Mme J.-A. Caron annon- 
{cent les fiançailles de leur fille, | 
| Denise, avec M. George Ketter, 
{fils de M et Mme I. Ketter, Le 
mariage sera célébré en la cathé- 
| drale de St- Boniface le samedi 
18 octobre, à 10 h. 30. 
NT 9 0 

M. et Mme Lucien Lévéque 
sont en age à Los Angeles 
Calif. Ils visiteront M. Aimé Lé- 
êque et Mme Zoël Bour 
don 

L1 L1 LL 
M. et Mme E. Perron font part 


amis des fian- 
Denise-Ste]lla, 


à leurs parents et 
Çailles de leur fille, 
avec M. Albert Rodrigue, fils de 
Mme E. Rodrigue et de feu M 
Rodrigue. La bénédiction nuptia- 


le leur sera donnée le samedi 25 
octobre, en la cathédrale de St- 
Boniface. 
L L1 L2 
Remerciements 


Les membres de la famille Du- 
seigne désirent remercier les a- | 
mis et voisins qui leur ont ma-| 


|nifesté de la sympathie lors de 


leur récent deuil causé par la 
mort de leur mère, Mme Clémen- 
tine Duseigne, 


Décé 

eces 
funérailles de M. 
de 424, 


Joseph- 
rue Aul- 


Les 
Charles Leclair, 


| neau, eurent lieu en la cathédrale | 
| de St-Boniface 


le lundi 29 sep- 


tembre, à 9 h. L'inhumation se 
fit dans le cimetière de St-Boni- 
face. 

M. Leclair, âgé de 70 ans, est] 


| décédé à l'hôpital de St-Boniface 
le 26 septembre dernier. 

Lui survivent: son épouse, Mar- 
3 fils, Joseph et David, de 
St-Boniface, et Eddie, de Winni- 
peg; 1 fille, Mme Lovil Barthe- 
lette, de St-Boniface. 


Patin de fantaisie 


ipeg Tribune 


Courtesy 


Guilbkault n 
rement pou 
Dallas à s, ou 


continuera son 


Mlle Eveline 


juittait aernie 


ire à 


patinage de 


MADAME! 


Un magasin pour v 


JULIENNE SHOPPE 


| 
| 181, avenue 
| 
| 


Notre spécialité: Robes - 
Chandails — Jupes 


cnot ce 


[PA] 


robe de 
us u 


Venez voir notre marchandise 
Bienvenue à tous! 


une pa re de Do de nmy10 


ous, à St-Boniface 


Provencher | 


- Costumes — Lingerie 
— Linge d'enfants 


À l'exposition 
provinciale de Québec 


Voici la liste complète de 
ceux qui ont contribué parti- 
culièérement «u ki ue du Ma- 
nitoba, lors de xposition 
Provinciale de Québec. 

L'Association d'Education 
du Manitoba. 

Les Chevaliers de Colomb, 
Conseil Provencher. 

Le Département de Publici- 
té du Gouvernement du Mani- 
toba. 

Le Club LaVérendrye. 

La Banque Canadienne Na- 
tionale de St-Boniface 

Le Cercle Ouvrier de St- 
Boniface. 

La société St-Jean-Baptiste, 
St-Boniface. 

La Liberté et le Patriote. 

L'Enseignement Postscolai- 

il re. 


A tous, le Comité de l'Ex- 


position de Québec renouvelle 
ses remerciements. 


Mariage 


GAUDRY-—CLAEYS 

Le samedi 20 septembre fut 

célébré, en l'église du Sacré- 
Coeur des Belges, le mariage de 
Mlle Paulette Claeys, fille uni- 
que de M. et Mme Maurice Claves, 
de St-Boniface, avec M. Roland 
de, M. et Mme A 


Gai u àr y, fils 
& de 


St-Boniface égale- 


La mariée portait une robe de 


satin blanc avec traîne 

Mme C. Boone agissait comme 
iame d'honneur, tandis que Milles 
Rità Gaudry, Irène et Léona 
Jantsens étaient filles d'honneur 

MM. Henri et Adrien Gaudry 
accompagnaient le marié 

À l'issue de la cérémonie nup- 
tiale, il y eut réception au “Peg- 
y's Pantry” 

A leur retour d'un voyage aux 


Etats-Unis, 
résideront à 
cher, 


M. et Mme Gaudry 


293, avenue Proven- 


La paroisse St-Eugène 

Nos lecteurs ont appris ja triste 
nouvelle de la mort de M. Honoré 
Riel, survenue dans un accident 
d'automobile, le dimanche après- 


midi 21 septembre dernier, 
Biographie 
M. Riel naquit à St-Vital, le 
26 juillet 1898, et fut baptisé par 
Mgr Ritchot, à  St-Norbert. Il 


| était fils de feu Joseph Riel et de 
feu Amanda Perreault. Toute sa 


vie s'est passée sous le toit pater- | 


nel de l'historique maison Riel, 


sous lequel Louis Riel vécut lui- | 


même jusqu'à l'âge de 28 ans. 


| Après avoir été pendant un cer- | 


tain temps élève du collège de 
| St-Boniface, M, Honoré 
|épousa Mlle Yvonne Vermette, 
de St-Norbert, le 28 janvier 1920. 
A la mort de son père, en 1921, 
il prit la direction de la ferme fa- 
miliale, située sur le lot riverin 
51 de St-Vital. À la mort de sa 
mère, en 1927, il devint maître 


| du bureau de poste de Riel. C'est | 
son épouse qui en recueille main- | 


| tenant la succession, 
L'empiètement de la vie urbai- 


|ne sur celle des champs força M.| 


| Riel à liquider sa ferme pour se 
faire fonctionnaire public. Il fut 
d'abord officier de déportation, 


puis employé du Ministère du| 
Commerce pour devenir ensuite | 


|commis d’auberge de l'hôtel Co- 
rona, de Winnipeg. 

M. et Mme Honoré Riel eurent 
trois fils: Roland, tombé au champ 
d'honneur en Belgique en 1944, 
Hector et Marcel, à la maison: 
deux filles, Lorraine, institutrice 
à Letellier, Claudette, élève des 
| Soeurs de St-Joseph, à St-Vital. 


Mort et funérailles 
Transporté en toute hâte à l'hô- 
pital de St-Boniface, M. Riel eut | 
juste le temps de recevoir l’abso- | 
lution avant d'expirer, La nou- 
velle de sa mort a plongé la po- 
pulation de St-Vital dans 


ait encore vues dans la paroisse. 
| Le service funèbre fut chanté en 
| ia chapelle St-Eugène par le RP. 
| Amédée Houle, OF.M. Cap. 

| On remarquait dans la nom- 
breuse assistance: MM. les abbés 
|R. Bélanger, A. d'Eschambault, 
| M. Mireault et L, Primeau; MM. 
Leslie Mutch et Fernand Viau, 
députés à la Chambre des Com- 
munes; MM. Joseph Vermander, 
| Alexandre LakRivière, Edmond 
| Beaudry et bon nombre d'autres 
| personnalités, 

| De: nombreuses offrandes de 
messes et de nombreux tributs 
{floraux parvinrent de tous les 


côtés à Ja famille, particulière- 
ment de l’Union Nationale Mé- 
|tisse, de l’Union Métisse de St- 
| Vital, de l'Union des Hôteliers, 
des employés de l'hôtel Corona, 
etc 

Les porteurs étaient: MM. Ro- 
ger et Louis Teillet, Denis Riel, 


Jules Edouard Nault 


Vermette, 


mortelle fut in- 

mée dans le nouveau cimetière 
= la paroisse St-Eugène, à quel- 
que cent pas de la maison Riel 

Le défunt était un des membres 
les plus actifs de l'Union Natio- 
nale Métisse et faisait partie des 


Chevaliers de Colomb, Outre son 
épouse et ses enfants, il laisse 
ians le deuil une soeur, Mme Ju- 
les Veérmette, et line demi-soeur, 
Mme Maxime Carrière 
Remerciements 
Les familles Honoré Riel, Jules 
dr mette, Maxime Carrière, Ca- 
lle Teillet, Wilfrid Barnabé, 
Fe is Riel et Edouard Nauilt, 


prient La Liberté et Le Patriote 


Riel | 


la | 


| Extrême Orient 
SCNM--ROME--Les Iles Phi- | Ou un prêtre environ pour 8,000! 
12 millions de | 
consti “oi 
l'Eglis 


|consternation. Ses funérailles fu- | 
rent les plus imposantes que l'on | 


Winnipeg 


bien tricotés de 
sans manches, 


vin. 


tomne et 
manches, 
vant, 


Belle laine: 


bleu foncé, vert, 


ches longues et 


deurs, 36 à 42 


Cardigans 


Bleu et brun. 36 


Vêtements 


Chandails 


pour hommes 


Laine anglaise 


Pullovers pour hommes 


sans être pesants, 


deux poches 
vert, tan, bleu marine et marron 
faits en Angleterre 


tits, moyens et grands 


pour 


Men., 3 octobre 1947 


3.95 


tout laine, très 
laine douce et chaude, 
encolure en V, style 


entièrement diminués. 


Bleu marine, bleu pâte, beige et rouge- 
Grendeurs, 36 à 44. 


Gilets sans manches —— Confortables, jus- 
te ce qu'il faut sous un veston, pour l'au- 
l'hiver. 
style avec boutons sur le de- 


Encolure en V, sans 


Tricot de fantaisie, 
36 à 44 


3.50 


Pullovers avec manches -— Une autre im. 
portation anglaise, de laine douce. Brun, 


bleu pâle et jaune. Pe- 


4.95 


Pullovers anglais—De qualité supérieure, 
magnifique tricot à point 


‘’câble'’, Man- 
encolure en V,. Vert, 


bleu, brun, jaune or, gris et blanc. Grans 


8.25 


populaires — Remarquables 
par leur souplesse et confort durable, De: 
vant avec fermeture-éclair, manches lon- 
gues, 2 poches. Modèle à losange devant 
et derrière, manches et encolure unies. 


à 44 5.50 


rez-de-chaussée 


hommes, 


Lndsons Dan Company. 


INCORPORATED 2? MAY 187Q 


Un avant-poste du 
Catholicisme en 


lippines, avec leurs 


catholiques, 
te avancé de 


un pos- | 
en Extré- 


|mahométans, Et même ainsi, en | 
comprenant donc les missionnai- | 


res venus d’ailleurs, les 18 dio-| 
cèses des Philippines n'ont | 
l'ensemble que 1979 sréties. | 


habitants; alors. que normale- 
pour les seuls 12 millions 
faudrait, non 


ment, 
de catholiques il 


|me-Orient Pour s'en convaincre | Pas 2,000 mais 12,000 prêtres! 


il suffit de faire le petit calcul! 
les Indes, 
le Japon, 
toute 


suivant: 
Chine, 
| donésien, 


l'Asie 


l'Indochine, la 
l'Archipel In- 
en som- 


me, avec un milliard d'habitants, | 


la moitié de 


tout et pour tout que 12 millions | nos aux Indes, en Chine et au Ja-! 
de catholiques, 


l'hu 


autant 


manité, n’a en 


que les 


| Philippines à elles seules, 
Il semble donc normal que Ja | 


jeunesse catholique des 
pines réclame 


sans 


Philip- 
tarder une 


place dans toute d'Asie, aux côtés 


des missionnaires venus de 


| tout. 


Mais ne faut-il pas que les Fi-| 


lipinos songent à convertir d'a- 


bord 


lisées par des m res ve-| 
nus d'Europe et d Amé 1e car, 
à côté des 12 n tho- 
liques, il y a encore quatre 6" 
lions et demi de paier et de 


leur propre 
En fait, les Philippines 
core de vraies missions, 


pays? 
Fe en- 
van gé- 


Nous sommes heureux d'annoncer 


que notre 
nouveau Studio moderne 


est mointenont s 


tue q 


133, rue Marion, Norwood 


GENE GAUTHIER 
PHOTO STUDIO 


133 


(A côté du 


rue Marion 
Safeway, 


Norwood 
à l'est) 


de remercier en leur nom les Ré- | 


vérendes Soeurs du Sanatorium 
et celles du couvent de St-Eugé- 
ne, ainsi que tous ceux et toutes 
celles qui le ont témoigné tant 
de sympathie et fait preuve de 
dévy ement dans le deuil q les 


a frapnées 


Service de 


RADIO 


KEATS 


Tél. 201 852 — 3202, rue Taché 


Fourrures 


Ce qu'il y a de mieux 
en fait de qualité, de prix 
et de coupe. 


Conditions 


ENTREPOSAGE 


Antonio Lanthier 


306, rue Main 


Plus de 40 


ans 


faciles 


Tél. 93 #81 
d'expérience 


par- 


Comment faire pour assurer | 
aux Philippines un recrutement | 


| beaucoup plus abondant de vo-| 


cations sacerdotales? Serait-il 
paradoxal d'affirmer qu'il faut 
envoyer, sans retard, des Filipi- 


|pon? 


{ 


MONUMENTS 
| FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


J.-0. BRUNET 
26, Lyndale Drive  Tél.: 201 864 
Tout près du pont Norwood 


Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tét: 202 448 


QUP 


Service Prompt, 


Téléphones 


IN LUMBER : FUEL 


201 105-06 CT 


Efficace, Courtois 


PF, COUTU 


Salon 
SERVICE 


D’ 


Funéraire 
AMBULANCE 


(jour et nuit) 
50 ans d'expérience comme embaumeurs 


On parle français et anglais 


Téléphone 201 802 ou 201 453 
156, rue Marion 


Norwood, Man. 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 


Chemin de fer 


200, avenue Provencher, 


Paquebots 


St-Bonitace 


Téléphone 201 351 


Winnipeg, Mon., 


3 octobre 1947 


LA LIBERTE 


Ar LE PATRIOTE 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Sainte-Amélie 


Confirmation 
Le mardi 9 sept 


Mme Anthime Ther 


Pharmacie 
Préfontaine 
A.-E. Poquin, prop 


Ordonnances 
remplies avec 


de médecins 

san 

Cartes de » 
pour U 


157 


françaises 
1te CCasion 


svenue Provencher 
st-Boniface Tél. 203 563 


DR JACOB 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 


WINNIPEG 


BRANDON 
11514, avenue du | 


Portage 939, avenne 
Faifice 
Montgomery Rosser 


Heures: # h am & 6 à pm 


ide notre curé part 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Le R. P. Pinette 
chez ses rents 
la messe 

Le R. P. Poulet est mc 
la en remplacement 
en voyage à 


que M. Bernard 


\ promenade 


pa hante 


pa 


avec u 


pe 


vu! 


semaine 
Vancouver, air 
Warrell 

Soiree dramatique 

Le mardi 2 septemibre, la trou- 
pe Carmel est venue nous donner 
une belle représentation. Le dra- 
me “L'infamie d'un frére” 
Les acteurs étaient: M. André 
Carmel, Mme Marie-Jeanne Bé- 
anger (Joséphine), M. Serge Ro- 
land, Mme Jeanne d'Arc Naud 
(Mme André Carmel) 

M. Serge Roland nous a bièn 
amusés avec ses exercices O acro- 
batie, Mile Joséphine nous a fait 
rire avec ses rimettes à la chanson 


était 


ie M. Carn nos plus 
sincères rermes 
N.-D. de Lourdes 
Bapteme 
François-Auguste-Joseph, né lk 
23 eptembre, fils de Gustave 
Chaperon et ] » 
joud. Parrain 
marraine, Thé: 
Retraite 
Le jeudi 25 septembre eut lieu 
à 3 h. 30 de l'après-midi, l'ouver- 
ture de la retraite des enfants 


Le K. P. Maurice Dussault, O MI 


| fut le prédicateur de cette retrai 
te, qui fut clôturée à la messe Aia- 
| loguée de 8 h. le “imanche 28 
\ septembre. Les Chevaliers de No- 
tre-Dame étaient au micro, ré- 


pondant au prêtre, tandis que les 


filles récitaient les versets, À la 
grand'messe de 10 h,, le KR. P. M 
Dussault donna un sermon sur 
les retraites fermée et un autre 
dans l'après-mid les devoirs 


des parents 


De nombreux paroissiens se 
rendirent, le dimanche 28 sep- 
tembre, à St-Léon pour fêter le 
cinquantenaire des Révérendes 
Soeurs Chanoinesses de Cinq 
Plaies, ainsi que le soixante-di- 
xième anniversaire de l'arrivée 
des colons 

Nos sincères félicitations à la 


paroisse de St-Léon 


Frs Mondor 


Creuseur de puits 
Lorette, Manitoba 


Nous garantissons de trouver de l'eau 


En grande quantité, si désiré 


Tuyau de n'importe quelle grosseur 


de 1! 12 pouces, 


pour n'importe quelle profondeur 


Tuyau de: 
4 pouces: $4.00 du pied. 


5 pouces: $5.00 du pied. 


6 pouces: $6.00 du pied. 


Téléphonez ‘’lorigue distance’: 


Dugald 42 R 3 


Souper Paroissial 


à 
ST-FRANCO 


IS-XAVIER 


dimanche 12 octobre 


PRIX: 


ER 


$1*°° 


* 


Bienvenue à tous 


Nous aimerions vous rappeler que 
notre service de garage comprend les 
10 points suivants qui vous permet- 
tront de prolonger la vie de votre 


automobile: 


e Service 


Service 
devant 


Service 
Service de pneus 
Service de radiateur 
Service de batteries 
Service 
Service de bougie 


Service 


Service 


de carter de moteur 


d'épurateur d' 


de graissage Marfak 40 points du chôssis 


de graissage des coussinets des roues de 


de transmission et de différentiel 


(crankcase) 


air 


d'épurateur d'huile 


Votre représentant McCOLL-FRONTENAC 


E. Labossière et Fils 


353, avenue Provencher, 


St-Boniface 


Téléphone 203 970 


“Mécanicien ayant 28 ans d'expérience“ 


Aidez-lui ... 


| 


Les directeurs de la Caisse de | 
Bienfaisance de Winnipeg voient | 
à la surveillance et à la direction 
1 enfants de notre Votre 
contribution à la campagne, qui | 
era lancée en octovre, leur faci- 
litera la continuation de cette im- | 


ville 


portant ivre sociale pendant | 

nnée 1948 | 

St-Pierre-Jolys 
Mariage 


JOUBERT-SICOTTE 


Le mariage de Mlie Aline Si- 
cotte, fille de M. et Mme Auguste 
Sicotte, avec M. Victor Joubert, 
fils de M. et Mme Ambroise Jou- 
bert, fut célébré en l'église de 
St-Pierre-Jolys, à 10 heures, le 
samedi matin 13 septembre. 

Le RP. W. Sicotte, OMI.,| 
frère de la mariée, leur donna 
la bénédiction nuptiale. | 
| La mariée, accompagnée de! 
son père, était revêtue d'une lon-| 
gue robe en satin blanc fleuri,| 
drapée aux hanches, Ses man-| 
ches étaient longues. Elle por-| 
tait un large bouquet cascade, 
|composé de roses rouges. Son| 
long voile était retenu par une | 
couronne d'orchidées blanches 
artificielles 


La première fille d'honneur 
était Mlle Gabrielle Joubert, 
soeur du marié, qui portait une 
robe rose saumon et tenait un 
bouquet genre colonial d'oeillets | 
et de roses. Le garçon d'honneur | 
était M. Conrad Sicotte, frère ri 


la mariée. 

L'autre fille d'honneur était | 
Mlle Rita Sicotte, soeur de la) 
mariée, qui portait une robe| 
bleue et tenait aussi un bouquet 
genre colonial d'oeillets et de ro- | 
ses. Le garçon d'honneur était| 
M. Yves Joubert, frère du marié. 

Les enfants de Marie firent les | 
frais du chant à la grand'messe. 
| A l'Offertoire, elles chantèrent le | 
|‘“Panis Angelicus”. Mme Victor! 
| Préfontaine touchait l'orgue. 

Après la messe eut lieu, à la 
| salle paroissiale, une réceptior à 
laquelle étaient invités tous les 
oncles et tantes, ainsi que plu- 
sieurs amis des mariés. On y 
comptait près de 150 convives. On 
pouvait voir à la table d’hon- 
neur, en plus des mariés, M. 
l'abbé J.-Ad. Sabourin, curé de| 
| St-Pierre-Jolys; le R.P. W. Sicot-| 
ite, O.M.I., professeur au Collège | 
de Graveibourg: M. et Mme Au- 
| guste Sicotte; M. et Mme Am- 
| broise Joubert; Mlle Rita Sicotte, 
|fille d'honneur, accompagnée de 
M. Yves Joubert; M. Conrad Si- 
{cotte, garçon d'honneur, accom- 
| pagné de Mlle Gabrielle Joubert; 
|et M. Henri Hébert, maître de cé- 
| rémonies, accompagné de son é-| 
pouse. 

M. l'abbé Sabourin porta un 
toast à la santé de la famille Si- 
| cotte; après quoi, le R.P. Sicotte 
|porta un second toast à la fa- 
| mille Joubert, et rappela en par- 
ticulier la brillante persunnalité 
sacerdotale qu'avait été M. l'abbé 
| Joubert, oncle du marié, Sous 
l'habile direction de M. Henri Hé- 
bert, suivit un programme varié 
de chant, d'histoires et de musi- 
que 

Vers 4 heures de l'après-midi| 
les nouveaux époux partirent 
pour un voyage de quelques jours 
à Kenora, Ont. Au retour, ils de- 
meureront à St-Pierre où le ma- 
rié possède une jolie ferme de 
renards et de visons. 


On n'aime point à trois, on n'’ai- 
me qu'à deux, Il est impossible | 
de représenter une a‘fection 
de même nature et de même force 
entre trois âmes d'hommes 


LACORDAIRE 


se 


St-Franço 
Baptemes 
Le 31 août: Joseph-Raymond- 

Philippe, né le 28 août et baptisé 

à l'hôpital de la Miséricorde, à 

Winnipeg, fils d'Aimé Préfontai- 

ne et d'Yvonne Deslauriers. Par- 

rain, Denis Deslauriers: marrai- 
ne, Lorraine Deslauriers. 

Le 28 septembre: Carol-Mar- 
celle-Maria, née le 20 septembre, 
fille d'Ovide MeCaughan et d'Al- 
bertine Laramée. Parrain, Marcel 


is- 


Laramée: marraine, Marie Le- 
gault, d'Elie, Man. 
DECES 
Mme Jean Ledoux 
Le 23 août est décédée à Pi- 
geon Lake, Mme Jean Ledoux, 


à l’âge de 73 ans. Elle fut inhu- 


mée à St-François-Xavier, le 26 | 


août. 
Mme Patrice Thibert 
Le 13 septembre, Mme Patrice 
Thibert (née Norah Lally) est 
décédée à l'hôpital Général de 
Winnipeg, à l’âge de 36 ans, après 
une longue maladie. La sépulture 


la eu lieu à St-François-Xavier, | traite 


le 16 septembre. 


Souper annuel 
La paroisse de St-François- 
Xavier donñera son so: r an- 
nuel le 12 oetcbre, Tous les pa- 
rents et amis des paroisses en- 
vironnantes sont cordialement 
invités. 


En Ontario 
Pinewood 


* Baptème 
Le 24 août: Marie-Claire-Mona, 
née le 16 août, fille de Laurent 
Jolicoeur et de Thérèse Côté. Par- 
rain, Fernand Côté; marraine, 
Mme Exilda Côté. 


MARIAGES 


Sarrasin—Legros 

Le 25 août fut célébré le maria- 
ge de M. Alphérie Sarrasin, fils 
de Xavier Sarrasin et d'Hélène 
Vinck, avec Mlle Claudia Legros, 
fille dé René Legros et de Floren- 
ce Jolicoeur. M. X. Sarrasin ser- 
mait de témoin à son fils, et M. 
R. Legros, à sa fille, M. le curé 


A. Moreau bénit le mariage et 
chanta la messe. 
Asselin—Langlais 
L'église catholique de Pine- 


wood fut la scène d’un beau ma- 
riage, le mercredi 27 août, à 10 h., 
lorsque Mile Anna Langlais, fille 
de M. et Mme François Langlais, 
unit sa destinée à celle de M. Hen- 
ri Asselin, fils de M. et Mme Fer- 
dinand Asselin. M. le curé A. Mo- 
reau leur donna la bénédiction 
nuptiale. 

La mariée, accompagnée de son 
père, était revêtue d’une longue 
robe blanche de satin et avait un 
long voile avec traine. Elle tenait 
un bouquet de roses blanches. 

Les filles d'honneur 
Miles Eveline Langlais, soeur de 


{la mariée, Yvonne Gagné et Em- 


ma Grouette. Mile Langlais avait 
choisi une robe de crêpe rose; el- 
le portait un bouquet de roses. 
Mlle Gagné était revêtue d’une 
robe de sheer jaune: elle tenait 
un bouquet de roses jaunes, Mlle 
Grouette portait une robe de sheer 
bleu: elle avait un bouquet de 
roses, 
Betty 


Langlais, bouquetière, 


avait une robe de taffetas bleu, et | 


Madeleine Langlais 
robe de taffetas rose. 
MM. Léo et Albert Langlais 


portait une 


|étaient garçons d'honneur, ainsi 


que M. Edmond Asselin. 
Le dîner et le 
servis chez les parents de la ma- 


riée. On comptait 150 invités. M.| 


le Curé était aussi présent. 
Après le souper, il y eut une 
réception à la salle de Pinewood, 


L'on présenta un cadeau aux ma- | 


riés. M. et Mme Asselin sont par- 
tis en voyage à Port Arthur et 
Kenora. A leur retour, ils demeu- 
reront à Pinewood, Ont. 


Jardin scolaire 


Voici les résultats obtenus à 
l'Exposition de Rainy River. te- 
nue sous la direction de M. E.Ss,. 
Marr, représentant du départe- 
ment d'Agriculture: 

Prix pour jardinage: 
nette Sanche. 2—Hilda Manaigre. 
3—Rose Paquette 

Fleurs: 1—Annette Sanche. 2— 
Hilda Manaigre. 

Conserves: 1i-—-Rose Paquette. 2 
—Annette Sanche. 


Patates: 1—Annette Sanche. 2 
—Donat Brémault., 3-—Elia Des-| 
serre 


COURS DU GRAI 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED | 


1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 


N FOURNI PAR 


Tél. 93 452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 


OPTIONS — WINNIPEG 
Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi 
AVOINE— 
C.W. No 2 65 65 65 65 65 65 
C.W. No 3 _ 65 65 65 65 65 65 
Fourrage No 1 times 65 65 65 65 65 65 
Fourrage No2 65 65 65 65 65 65 
Fourrage No 3 65 6 65 65 65 65 
Sur voie net RE 65 65 65 65 65 65 
ORGF— 
C.W. No ? 6 rangs £ PA s3 23 313 93 93 
C.W. No 3 6 rangs , s3 93 13 3 s3 93 
Fourrage No 1! 83 93 s3 23 ss 93 
Fourrage No 2 85 93 33 93 KI 93 
Fourrage No 3 93 93 ss 93 ss 93 
Gur voile net 93 93 93 93 93 93 
SEIGLE 
C.W. No ? 381 6 382 2 58246 5818 386 8 388 4 
C.W. No 3 377.6 318 2 579 6 378 6 383.6 385.4 
C.W, No 12 rej 616 352 2 362 6 3616 3666 368.4 
C.W. Not 356 6 * 3612 367.6 366 6 31716 373.4 
Ergot 346.6 341 2 3476 346 8 351.6 353.4 
Kur voie net 381.4 382 3826 381.6 386.6 388 4 
AVOINE— 
rt) 65 65 65 65 65 65 
. 2 65 65 65 65 LE] 
. . 65 65 65 65 65 LC 
ORGE— 
s2 53 953 s3 53 s3 
Pa 53 55 LE CRI LE 
#° , 35 à ss 53 
SEIGLE— 
Octobre 321 4 382 222 5 381 8 men 388 4 
Décembre 574 621 350 !, ser 6 1681, os, 
Mai “ 3 536 2 358 4 3452 348 350.6 


étaient | 


souper furent | 


1—An- | 


‘En Colombie 
Maillardville 


Cercle eanadien-français 
N.-D. de Fatima 


Nous sommes heureux d'an- 
noncer que notre paroisse Notre- 
Dame de Fatima à son Cercle ca- 
nadien-français maintenant. Oui, 
nous avons un autre cercle à Mail- 
lardville. Puisque nous avons 
besoin de deux paroisses, il est 


bien raisonnable que nous ayons 
deux cercles. Une autre branche 
pousse au jeune arbre de notre 
Fédération qui, avec la constänte 
|stimulation de notre travail co- 
| ordonné, deviendra un immense 
arbre au tronc puissant et iné- 
|branlable à toute adversité. 1] 
| portera fièrement le fruit abon- 
dant de nos efforts, de notre té- 
nâäcité à l'amour de notre langue 
let de notre religion. Le comité est 
|composé des noms suivanis: Pré- 
|sident, M. Ivan Gaudet; vice- 
président, M. H.-S. Fraser: secré- 
taire, M. G. Laporte; trésorier, 
|M. T.-P. Fraser; autres officiers, 
MM. D. Doucette, G. Ledet, G 
Collette, A. Lemieux, M. Lizée, 
G. Fraser, E. Parent, L. Goyet, L. 
| Marsolais, P. Landry, Z. Albert, 
B. Charpentier et A. Laverdure 


} Çà et là 
Les travaux de construction 
qui avaient ralenti pendant les 


vacances, ont repris de nouveau 

et nous espérons que la salle sera 

complétée avant longtemps 
Notre curé, le R. P. O.-A. Meu- 


|nier, O.MI., dut suspendre sa re- | 


à St-Albert, Alta, pour se 
rendre à l'hôpital Général d'Ed- 
monton, où il fut retenu pendant 
5 semaines. Tous les paroissiens 

| sont heureux de constater son re- 
tour parmi eux, aussi actif et bien 

| portant qu'avant. Pendant son 
| absence, le R. P. Arthur Lacerte, 
| O.M.I,, du collège de Gravelbourg, 
jet le R. P. Valérien Gaudet, 

! O.M.I., supérieur du collège d'Ed- 

{monton, l'ont remplacé dans la 
paroisse, 

De passagé au presbytère der- 
nièrement: les- RR. PP. Roger, 
O.M.I. et Ludovic Larose, OM. 


premier consulteur du provincial. | 


Ce deraier surveilla les progrès 
de la construction, prêtant main- 
forte et conseillant les ouvriers 
comme au temps où il construi- 
sait les belles églises de 
bert et de St-Paul. Ses anciens 
paroissiens, nombreux sur la côû- 
te, furent heureux de saluer 
IR. P. Larose et souhaitent le re- 
| voir fréquemment parmi eux. 

Le R. P. Armand Arès, curé de 
| Zenon Park, Sask., vint nous ren- 
! dre visite et passa plusieurs jours 
au milieu de nous. Avant de nous 
quitter, il nous offrit un joli ca- 
deau qui aidera grandement no- 
tre paroisse naissante. Nous le 
remercions du fond du coeur de 


|pérons qu'il nous reviendra, 


De Thibaultville, Man. nous 
arrivait le grand constructeur 
qu'est M. l'abbé F. Normandin. 


Lors d'une séance offerte en l’hon- 
neur du R,. P. Lacerte et des curés 
de Zenon Park et de Thibault- 
ville, M. l'abbé Normandin nous 
présenta une série de projections 
lumineuses, illustrant le travail 
accompli dans son ancienne pa- 
roisse de Ste-Geneviève, au Ma- 
nitoba, et dans sa paroisse actuel- 
le. Il déroula ensuite un docu- 
mentaire en couleur d'un grand 
intérêt pour une paroisse en for- 
mation. À la suite de la séance, 
paroissiens et curé adressèrent 
la parole pour remercier nos vi- 
siteurs, profitant de la circonstan- 
ce pour offrir au KR. P. Lacerte un 


modeste cadeau d'appréciation 
pour son beau travail au milieu 
de nous. Les dames servirent le 


goûter. 

L'école vient de commencer ici. 
Elle est sous la direction des 
Soeurs de l’Entani-Jésus, de Van- 


avez-vous 
pense au 
jour où vous 
ne pourrez plus 
gagner votre vie ? 


Nombre de personnes âgées, 
d'un bout à l'autre du pays, 
voient le facteur leur appor- 
|| ter un chèque de pension 
| chaque mois. C'est qu'elles 
| ont eu la sagesse de se pro- 
| curer de la Mutual Life du 
| Canada la police appro- 
| 


priée à leur état. 


Possez chez notre représen- 
tant ou téléphonez-lui ofin 
qu'il vous explique comment 
VOUS POUVEZ VOUS Ossurer une 
rente viagère. 
| | 
Assurance-vie à bas prix | 
depuis 1869 


Te plancher, 


Bureou de succursale: 
immeuble Somerset, Winnipeg, Man. 


C.-U. Luckhert, C.L.U., 
gérant de succursale, 


J.-R. Racine, gérant de succursale, 
Manitoba ouest. 


BRANDON : 
A.-0. Moyer, C.L.U., 
gérant de succursale. 


Immeuble Security, 19, 10e 
Brandon. 


St-Al- | 


le | 


sa grande générosité et nous es-| 


couver-Nord, qui ont déjà l'école 
je Notre-Dame de Lourdes La 
Rév. Sr Irène vient d'être nom- 
mée supérieure de cette nouvelle 
résidence, Avant même leur ar- 
ivée, nous avions déjà 73 ins- 
criptions. Depuis, l'inscription est 
rontée à 140 enfants, répartis en 
six grades. L'an prochain, il y au 
ra les grades 7 et 8 en plus 

Mme Edmond L'Abbé est reve- 
I d'un voyage à Edmonton, 
Morinville et Chauvin, où elle a 
rencontré ses enfants et de nom 
breux amis 

Mme Blais et son fils, Georges, 
ont passé une semaine chez M 
et Mme Marcel Brunelle. 

M. Donat Doucette est parti à 
Kamloops et Kelowna, où il fera 


du beau travail pour notre cercle 
LZ L2 


nue 


Paroisse N.-D. de Lourdes 
Conférence 


Le dimanche 21 septembre, la 
population française de notre pa- 
roisse avait l'insigne honneur et 
le plaisir de recevoir parmi elle 
le Dr Adrien Pouliot, homme 
bien connu de par tout le pays, et 
|doven des facultés de Sciences à 
{l'Université Laval de Québec. 

De Vancouver, il eut la délica- 
tesse de venir rencontrer pour la 
première fois les Canadiens frar- 
cais de Maillardville. Les RR. PP. 
Bélanger, S.S.S. et G. Gauthier, 
S.S.S.. aumônier de la Fédéra- 
tion, ainsi que Mme Burnada, se- 
rétaire, l'accompagnaient. 

Le R. P. F.-X. Teck, curé, pré- 
enta avec grâce et habileté le 
distingué conférencier. 

Le Dr Pouliot sut, dès les dé- 
buts, captiver ses auditeurs d’une 
manière remarquable: il leur fit 
part de ses impressions de voyage 
en Europe. Des aventures amu- 
santes furent racontées d'une ma- 
nière exquise 

Le conférencier se fit égale- 
ment l'interprète de ses compa- 
triotes du Québec pour nous 
transmettre les liens d'amitiés 
qui nous unissent. “Ils ont”, nous 
affirma-t-il, “un intérêt tout par- 


ticulier sur nous, sur Maillard- 
ville, le berceau de la survivance 
française dans ces régions del 
l'Ouest si éloignées des grands| 
centres français et catholiques 
On forme pour nous de grands 
espoirs! Les regards se tournent 
conime par enchantement vers 
ce petit milieu où nous sommes, 


cette poignée de Canadiens fran- 


milieu des ténèbres. 
Soyons donc fiers de l'intérêt 
général que nous suscitons pour 


| l'avancement de notre langue et | 


de notre foi. 

| Notre président local, M. Tous- 
saint Filiatrault, remercia le con- 
férencier. 

Au début de la soirée, un solo 
|de violon fut exécuté par M. Ed- 
|gar Chabot, accompagné au piano 
| par Mme Sylvio Chabot. 

En outre, Mme T. Filiatrault 
{nous fit entendre une jolie chan- 


|son, accompagnée par Mme S. 
Chabot. 
Nous remercions ces artistes 


qui contribuèrent à la partie mu- 
sicale du programme, 


Assemblée générale 


Tous les Canadiens français de 
cette paroisse sont priés de se 
rendre, le lundi soir 6 octobre, 
à la salle paroissiale pour répon- 
dre à l'appel pressant du Cercle 
Canadien français qui sera des 
plus importants. 

Nous sommes persuadés d’'a- 
vance qu'un grand nombre s'y 
rendront. Ce sera là une excellen- 
te occasion de se grouper pour 
se mieux connaître et, en même 
temps, y étudier des questions 
vitales qui 
de nous et pour le plus grand 
bien général, 


mi nous des personnes illustres 


fortement sur une union solide et 
durable, 


Ne restons donc pas jinsensi- | 


bles à ces sages directives et re- 
doublons nos efforts. Les orga- 
nisateurs déploient un zèle et un 
dévouement inlassables pour la 
grande cause; venons les encoura- 
ger! 

Une partie de cartes gratuite 
sera au programme, avec de ma- 
gnifiques prix. Un goûter sera ser- 
vi à la fin de la soirée, Qu'on se 
le dise! 

Décès 

M. Gilbert Séguin est décédé 
dans le courant de la semaine der- 
nière, à Vancouver, au ‘“Marpole 
lInfirmatory”. Il était le frère 
de M. David Séguin, de la rue 
Bégin, de cette paroisse, 
| beau-frère de M. Arthur Coutu, 
| également de Maillardville. 


|couver, le samedi 20 septembre. 
Les porteurs furent: MM. Ar- 
\thur Coutu, David Sauvé, Clif- 
ford White et Albert Séguin, 


M. Philippe Bédard 


Nous apprenons au dernier mo- 
ment que M. Philippe Bédard est 
| décédé mercredi dernier, à l'h6- 
| pital Ste-Marie. Son service fu- 
{nèbre a eu lieu à Maillardville, 
le samedi 27 septembre. 

Nos plus vives condoléances à 
la famille Solomon Hamelin dans 
le deuil récent qui vient de la 
frapper en la personne de M. Jo- 
seph Hamelin, de Fort Garry, 
Man. 


Baptémes 

Le 21 septembre: Anne-Marie- 
Gisèle, née à l'hôpital Ste-Marie 
le 8 septembre, fille de Fernand 
Proulx et de Marguerite Michaud. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
|J.-B. Proulx. 

Le 21 
|rent, né le 25 août, fils de Joseph- 
|Ephrem Bouchard et de Doreen 
Elsie Ganz. Parrain et marraine, 
M. et Mme Léo-Eugène Bouchard, 


UNE EXPERIENCE 
SUR DES ENFANTS 


VIENNE Une affaire con- 

rnant une expérience médicale 
dont auraient été les victimes une 
vingtaine d'enfants réfugiés juifs, 
vient d'être découverte à Vienne. 
| Le Dr Drzokovki, recteur de 
l'hôpital Rothchild, où sont sui- 


|gnés de nombreux réfugiés de 
l'Europe centrale, est accusé d'a- 
r fait, sans l'autorisation des 
| p lombaires 
t opérations de la colonne 
aux enfants atteints 

1Q€E lOUSEULE. 


"| Chambre 


cais — comme un flambeau dans | 
la nuit, un phare, lumineux au 


concernent chacun | 


Nous avons été priviligiés ces | 
temps derniers de recevoir par-| 


et compétentes, qui ont appuyé | 


et le! 


| L'inhumation eut lieu à Van-| 


septembre: Joseph-Lau- 


! 


1 


PAGE CINQ 


Fermiers et Pêcheurs! 


La procédure de remboursement 
sur la taxe d'essence 
est simplifiée! 


Les permis 1947-48 pour acheter de l'essence ser 
ou de‘pêche continueront 


vont à des fins agricoles 
à être en vigueur 


e 


> 


SANS RENOUVELLEMENT 


Il 


est important que vous GARDIEZ VOTRE PERMIS 


de 1947-48, pusqu'il 


renouveler les permis chaque année 


Notez bien! 


Les demandes de 


remboursement sur 


n'est plus nécessaire de faire 


la toxe 


d'essence doivent être faites aussitôt que possi- 
ble après que l'essence a été employée 


est dans votre propre 


Pour les demandes de re 
où l'essence a été employée 
en dedans de 3 ou 4 jours 


Le classement de plusiet 
l'année vous évite de 
et vous empêche de per 


Lorsque 
ment après que l'essence 
de spécifier les chiffres 
formule de 
rapport € illé 


du rapport soit égal 


s:mboursement 


approximatif 


Dans votre propre intérêt 


mboursement 


rs demandes de 
garder 


les demandes de rer 


À 


à la somme 


interet, parce que: 


reçues duran 


vous recevez un pr 


rembot 
vos factures pen 


1 d'égurer ces factures 


Ceci 


ment sont faites promp 


il vous est F 
requis sur 


réclamee 


pour consor 


le 

un 
total 

ation 


classez vos demandes de rem 


boursement de taxe PROMPTEMENT et SOUVENT! 
GASOLINE TAX BRANCH-—PROVINCE OF MANITOBA 


La situation minière 


dans le nord-est 
de l'Ontario 


KIRKLAND LAKE, Ont 
«st possible de former 


se une 


|existence pour $550 millions d'or, 
Ils ont vu la mine dont le puits 
est le plus profond en Amérique 
du Nord, Wright Hargreaves (7.- 


400 pieds environ), 


ont vu couler 


des lingots d'or d'une valeur de 


Shore, Les 


S'il! $35,000 chacun, à la raine Lake 
voyageurs 


ont aussi 


lopinion avec toutes les données | visité la mine Kerr-Addison, dont 


recueillies par le groupe 
de Commerce, qui 
rendit ici récemment, l'on peut 
|conclure que les réserves de nic- 
kel et cuivre durercnt vraisem- 
blablement plusieurs générations 
encore, L'avenir de l'or est peut- 
être moins assuré. Tout dépendra 
des découvertes futures. Le métal 
jaune présente un problème com- 
plexe. Quand on pense que pour 
1 million de parties de roche, il 


l'on ne peut s'empêcher d'en dé- 
duire que seule une méthode ra- 
|tionnelle peut assurer l'avenir de 
cette industrie, Tous les repré- 
sentants des mines visitées ont 
insisté sur le facteur ‘coût en 
regard du prix de vente. Ce n'est 
pas une question de teneur du 
minerai, mais bien ce qu'il en 
coûte pour le transformer en lin- 
got. Et le coût varie suivant les 
formations géologiques. 

En outre, le minerai se présen- 
te ici de façon erratique, et non 
régulièrement comme dans les 
mines d'or sud-africaines. Par- 
tout l'on s’est plaint aussi de la 
rareté de main-d'oeuvre et de 
l'efficacité réduite des mineurs, 

Le puits le plus profond en 

Amérique du Nord 

Aujourd'hui les visiteurs ont 

parcouru les champs de Kirkland 


Lake et Larder Lake, dont les 11 
mines ont produit depuis leur 


James Shaen 


Optométriste 
et 


Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


duyl'installation est l'une des plus 
Montreal Board of Trade et de la! modernes et dont les possibilités 
se | sont les plus prometteuses. 


Les marchés 


| Le ler octobre 


Bouvillons, jusqu'à 1050 lv. 


| De choix 
Bons 
Moyens 


| Ordinaires 


De choix 
Bons 
Moyens 
| Génisses 
[De choix 
| Bonnes 
| Moyennes 


| Veaux engraissés 
{De choix 
| Moyens 


| Vaches 
Bonnes 
Moyennes 


Taureaux 
| Bons 
Ordinaires 


| Bouvillons de boucherie 
| Bons 

Moyens 

Ordinaires 


| Génisses de boucherle 
| Bonnes 
Ordinaires 


Vaches de boucherie 
Bonnes 
Ordinaires 


Veaux de boucherie 
| Bons et de choix 
Ordinaires et moyens 


Porcs— 

Grade ‘A 
Grade ‘‘B-1" 
Grade ‘B-2" 
Grade ‘B-3" . 
Grade "CT y 
Grade “D” 
Pesants 


| Très pesants 
| Truies No. 1 
| Truies No. 2 


n'y a qu'une seule partie d'or,| mouvillons, au-dessus de 1050 liv. 


$1400—$14.50 
12.50 13.50 
11.00— 12.00 
9.50 10.50 
$14 00-—$15 00 
1250— 1350 
11.00 12.00 
$12.75—$13.00 
11,50— 12,50 
10.00 11.00 
$14.00—$14.50 
11.50 12.50 
$ 9.75--$10.50 

8.00 9.50 

9.00— 10.09 

7.50- 9.00 


$10.00—$11.50 
850— 900 
8.00— 8.50 


$# 900$ 9.50 
7.50— 8.50 


$ 8.00—$ 9.00 


6.50— 7.50 
$13.50—#15.00 
8.00— 13.00 
. 21,95— 22,50 
21,55— 22,10 
21.30 ee 
19.80 
19.80 —— 
19.55 — 
19.80 


18,00— 19.00 
18.00— 19 00 
18.00— 19.00 


#1400—$14.00 
8.00— 12 00 


$ 550 
3.00— 


$ 6.00 
5.00 


I Agneaux 

{ Bons 

OrdiNaires mm 

Moutons 

Bons pesants 

Ordinaires 

PRODUITS DU MARCHE 

Beurre 

| De crèmerie, la liv. 
Oeufs 

A gros, la douz. 

| A moyens, la douz. 

|Grade B a 

Grade C 


| et de la FRANCE; 


| 


de rechérches 


Suisse, Angleterre, 


° 61 MILLIONS 


d'actes de baptême, mariage et de 
sépulture du CANADA, des ETATS-UNIS 


° 34 ANS 


patientes; 


° 9 SERVICES 


de recherches organisées: en Fran- 
ce, Belgique, Hollande, Espagne, Italie, 


Ecosse, Irlande. 


INSTITUT GÉNÉALOGIQUE 


DROUIN 


DIGNE DE VOTRE 
AGEMENT 


[1 “UNE 
(ll ENCOUR. 


4154, rue St-Denis 


Montréal 


OEUVRE NATIONALE 


», rue du Mont Thabor 


Faris 


(ler) 


| Meadow Lake pa 
Va et vient SACS DE THE 


i | 
| | M. et M Léo B et = 
| ravers 105 SEnires Français qe 14 2asKkaicnewan LA Mme, Léo Boulet as) BB L 
| dow-Lake {ans A « le à 
| Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” à |'s'éta Ne ] B 
—— |Lake Sask [ ’ . 
rs soiairt 


Meyronne 0e Bons 0 Laflèche “Après une vacance de six x Tiqued 
: “u D pen te, pratiq 


Déces o ; Re ore Soirée française Plato. Sask, Mme A. Richard ont 
e vient ' : ! Nous aurons de vuveau la nous est revenue, elle était a 
. L£ ‘ > bonne fortune d'assist.. à une , compagnée de sa nièce Mme B 
eB ’ x belle soirée en français, le jeudi Campean de Montréa 


f ‘ ” sé , 9 octobre, à 8 h, pm, quand la 
; Troupe Théâtrale de Montréal 
viendra jouer “L'infamie d'un 


Deces 


Tous furent très émus d'ap Radville Cartes Protessionnelles 


U : : en e ’ 
oo et Tretre frère”, mélodrame à portée mo- de la mort à Mme L anses . 
PR tt en|B b s ? rale en trois actes d'André Car- He: MU ERURIEUS CONS Là NUE QU Ça et la 
" d Brière P mel. M. Carmel et Mme Jeanne 10 septembre, à l'hôpital de Mea W ! Dela je Los An PHARMACIE DU NCAN 
u à di Mme Pros ee ve seront du nombre des et re à ec héres à OPNE | veles, Calif. était de passage Avenue Centrais 
” B acteurs. naissanc es : da F 1 s chez son pere PRINCE-ALRERT, SASK 
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voter en faveur des prix mondiaux pour les fermiers des M. Paul Bélanger est parti pour | de M. Adrien Liboiron. vue canadienne, Cela nous per- 
Prairies Montréal, avrès avoir passé les! Mme E. Desautels est revenue Gravelbourg met de prévoir ce que sera l’atti- 


s d'été chez M. Armand Béli- | d'une vacance à la côte du Paci-| tude du parti C.C.F. si la Grande- 


moi 
SEARLE GRAIN COMPANY LTD veau | fique, | Cà et là Bretagne nous invite une fois de 
AT ot me À! fai ) DE | hé 7" »bert — lus à nous immoler 
, . M. et Mme Al. Fisel, de Régina, Mme L. Piché, Roger et Rob ‘ Mme Pilon est partie pour Nel- e Les 7 moler pour aider 
» P étaient en visite chez M. H. Ar-| Mme P. Levasseur et Alex. Le- sôn, C.-B. où elle visiterà sa fille 1 itan fatigué”, qui semble à 
bts and, pendant la fin de semaine.| gault ont passé la journée de di-| ant quelq à ét ps. l'heure actuelle surtout un colos- 
Nous souhaitons un prompt manche dernier à Gravelbourg | P M ï Ge rats Lévio “ins que | *° aux pieds d'argile. 
M. I ÆVE insi qi Te Noirvalliatai 
_ S = = ann —— Mme Albert Beauregard, Mlle A nt Nouvelliste 
Elisabeth Levac et Mme Léonard 
Northup et sa fille, Elaine, et 
Mme Emile Levac, ont fait un 


voyage à Moose Jaw et à Régina 
la semaine dernière, 


A 
M. et Mme Albert Bourgeois 
* accompagnés de Mme Nallou et 
de sa fille, Marguerite, se sont 
endus à Régina, en visite, la se- 
maine derniére, 
Mme Skinner, de Chricton, es 
en visite chez sa fille, Mme Vic 
Piché. 
M. J. Beaulieu est de retour 
d'une site à Trail, C.-B. et à 


Calgary, Alta 


4 Réunion de famille 
A l'occasion de l'anniversaire 
de naissance de M. Raoul Gau- 
thier, une fête de famille fut or 
ganisée par Mme Gauthier. Un di 
L ner fut serv auquel participe 
ent Mmes Nap. Gauthier et B 


Charbonneau, mere e de 
M. Gauthier, Durant l'apr midi 


MME PAULINE BANASH 


M. et Mme Rodolphe Gauthier! 1] e Pauline Banash, de Sand 

étaient présents. Un joli program-!|}H Man., est décédée à sa rési- 

me de chants et musique fut ren-| dence le jeudi 25 septembre, a 

HOMMES ! V PR j' e F , | qu par les mu mbres de a e.| près 4 n ols de maladie, Elle était 
| diner, on fit la pre 1 "M | aägée de 79 ans 

: NOICI | OCCASION POUF VOUS de faire de | argent! le beaux cadeaux à M. Gauthier,| "Née en Pologne, Mme Banash 

accompagnés des voeux de joie,! vint au Canada en 1903 avec son 

santé et longue vie au milieu des époux. En février dernier, tous 


siens. 


MARIAGE de mariage. 
Cet automne et cet hiver vous pouvez vous faire Carbonneau—Beauchesne _ Su ent à la défunte, son 
Mardi matin, en la cathedr évoux, M. Thomas Banash, 6 fil- 
: , le velbourg, M. le aire les: Mme P. McGee, de Winnipeg 
beaucoup d'argent dans nos camps de l'Ontario. . . Couture bénisait l'un J. Bannish, de West Sel- 
g Mme J, Bay, de Winnipeg 
Bonne étendue de bois pour la coupe. Logements con- ge De 77 A dev 
A Mme B. Rattia Green Bay 
5 s Man, Mme H. Raîtia, de Green 
fortables. Nourriture saine, en abondance. Salaires + J'UHSUE m'alle SU Man.: 2 fils: Joseph, du La 
Ronald Amyot accompagnait le 1 et Henri, à la maison 
£ LA ï e 1 re 1 
les plus élevés. narié | Les funérailles eurent ! 
Pou a cire sta "2 €€ é! seplempre € 
ait e t te he! e et St-Paul, de 
te - Man, La mess 
Nous entrainerons aussi un certain nombre d'hommes iffon brodé, avec parure- | fut ée par M 
inexpérimentés, qui désirent apprendre comment ga- Les Dies.@ ar a gr né 
gner le haut salaire d'un bücheron. lette > bleue « D'où venez-vous? demande 
Ce < F À e gérant à u employé q s'est 
es € 1 é absente pendant pius d une 
il de renseigne - . W [ pe 2 + se s “ke 4 u es a. € d'umai À oc dei 
Pour we n L re A 2 Sa YE a - L : s ez du t et s 
et demender, te gissez maintenant. composés de La et delle rou |, VOUS avez du toupet: vous 
EURO HUI. * Mi :A é Beaud t PF La re couper sur votre temps à 
4 ” d'i dE , s Vous avez du toupet aussi 
Voyez notre représentant local À ge nd l'emnnlentt coton Sois 
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REGINA OFFICE 8 » : gérant généra 
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deux célébrèrent leurs noces d'or | 


LE SERVICE PUBLIC DU CANADA | 
derronde 
Un REDACTEUR, $2,700--$3,120 

Pour tous les déta es avis à de ponte aux 

! bureaux d se! ou | a te Fr " 

mmissior 4 service € a # te 

enande peuvent être ” cd aux aux s nt 
parvenir immédiateme a 


COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA 


OTTAWA 


Chronique des Anciens 


du Collège de St-Boniface 


La séance des Anciens #T à la 
F aura lieu au Playhouse et s 1€ e 
obablement le 38 oct La A 21 
L'Auberge des Quatre pie 
Vents”, L'auteur? Marcel Dut N. P bsence de 
il » e 
U piece qi 1F ( El À 
ents du théâtre. \ A \ F e 
q à semaine } £ - 
Nouveau-né i 
Georges G bauit est € à 
pé I petit Fe 
« iG ge tàs né 
St-Jean-Baptiste M N P t 
La fvaise t * ( 
équirt l Jean-Bar 1 é 
équif le Ar 6 
ait bien ntent ie prendre t A . x P'! 
ne bonne evanche A bientot Ou ’ vec 
Succès considérable 
L première conférence 1 P = 
KN, P, KR iu ège a att , P.,? 
au-d 1 de 500 audit s C'est !1 ’ 1 s. 
Père D ardins parlé d D api ats 
gon touge 1 ‘ 1 15 à 4 à 4 Iis 
qu af seconde 
cioire d& nt tre équi- 
e, N. P. n'a plu mphé 
Et peut-être, ils feront ce que 
vous n'osez faire! 
C'est du R 1 N: 
nême pag 


( nce ont pa 1 
x1e € au aura L au meme 
endroit, à 8 h. 15, dimanche pro 
chair Le R. P. Desjardir a in 
titulé sa conférence: “Vers le ° , e 
Grand Soir” Billets reduits 
Deux jeunes élèves ont fait 
honneur au collège à cette confé- pour le 
| rence Chargés du programme 


! . D 
musical, Placide Gaboury et Geor 


Jour d’Actions 


ges Paquin ont tout simplement 

ravi les assistants, Dimanche pro à 
chain, une jeune chanteuse, Mlle de Grâces 
Jeanne d'Arc Emard, est au pro- 


gramme, 
Les billets pour la conférence 
de dimanche prochain, à l’Institut 
Collégial St-Joseph en vente 
au collège de St-Boniface, 
Le ‘“gros” dépit 
N. P. est dépité. Après dei 


Lundi 13 octobre 


Entre toutes 


les £ares au Canada 


BILLET SIMPLE ET 
UN TIERS POUR 


sont 


victoires sur les Anciens, son St- VOYAGE CIRCULAIRE 
| Pierre a dû F > nulle. (Prix minimum, 30c) 
| N. P. ne voit plus clair. Il en 


perd ses mathématiques. À le lire ALLER 


on croirait que les Anciens ont De midi, le vendredi 10 octobre, 
beaucoup modifié leur aligné jusqu'à 2 h, p.m. le lundi 13 oct 
ment, Au vrai, ils ont remplacé}i} (s 


l'excellent Bockstael, au bras ma- 


lade, par un lanceur capable lui 

aussi de tenir en échec les forts db nié 

cogneurs de St-Pierre, Et pou 

« È à Jusqu'à minuit le 14 octobre 
parer aux eéventualites, 11s se son 

assurés un lanceur de relève, Ce- ny à pa train 
la fait deux joueurs. Le change 

ment atteint 22.2 pour-cent del 


Renseignements 
tout 


, . compiets 
l’éq iipe, soit moins du quart. Ce Pret né 
n'est pas là une modification 


| substantielle. Si ces deux anciens 


ce 


|élèves, équipiers des Reo Rods, 

acceptent de s'aligner avec les h de f 
|Anelne contre SeBierse curl)  CNEMIN 06 fer 

à l'honneur des deux équipes N t d C d 
Tout dbettne deux collégiens, jou- à I0n4) U anà â 


eurs du St-Pierre, les as Laver-|) 


LES PNEUS DE CAMIONS 


HI-MILER ALL-WEATHER 


GOODFÉVEAR 


vous épargnent de l'argent. 


Chaque dollar investi dans des pneus de 


camions Hi-Miler Al-Weather Goodyear 
vous revient 6ous forme ce service 
eflicace et parti brement long 
Vous obtenez plus de traction 18 
de sûreté . Par chaque mille de £ à 
longue durée Éa ipez aujourd'hui vos 
camions avec des Goodyear Hi-Miler 


AL-Weather économiques, 


GOODFVEAR 


PENNER'S GARAGE 
Steinbach, Manitoba 


T 
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Le Rosaire recommandé à Lourdes 


À la Vierge Immaculée 
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CONDENSEE mot est a orIgu D om e (tot oll 


MESDEMOISELLES! MESDAMES! ESSAYEZ CECI Si VOUS ÊTES 


NERVEUSES 


CERTAINS JOURS’ 


lager ces symp- 


Pinkham pour sou 


d i ! tômes. ( st un remède très efficace 
u mois contre ces malaises! 
Vos périodes vous rendent-elles Depuis 70 ans, des milliers de 


chaque " s nerveuses, in tilles et de femmes en ont 
patientes rritables, si fatiguées é, Voyez si vous aussi n'en 
et ‘‘trair té Fsaavez a s le ot nd pas d'ex ents 
Composé Végs de Lydia E résultats - essai 


emPosé où audi E, Pinkham 


Nagez — Dansez — Allez à cheval 


Vos boucles resteront belles tout l'ete 


jé 2 PERMANENTES 
ke GARANTIES 


Ondulotion à crème des meilleures! 


ee 
LL: 


la 
Une magnitique coitfure pour les domes qui portent 
leurs cheveux courts 
encore 
tenir entre 
SPECIAL 


Donne une allure 
la figure est 
choque mise en plis 


jeune 
toctie © entre 


TOUT A FAIT 


totiment 


Ondulation sans machine 


Ouvert toute 
le 
le mercredi 


Style selon 
Reg. 57.50 
Auboine « 


journee la personnahte 


sg "°° 
GUARANTEED WAVE SHOP 
bloc Stobet Téléphone 96 090 


Près du Lrceuwm 


1 


LA 1 


Le Coin des Jeunes 


Les yeux fixes 
sur la Madone 
du Rosaire! 
£ Reine du 
T. S. Rosaire’ 
Rosaire est ur re 
C ! Notre Pere 
C'est Je vous salue 
Marie t té 
ge de L : 
Gloire soit au Pere 
R 
1 { 
g | En tou 
t 1 he de 
Reine du T. S Rosaire! n 


Jean du Saguenay, O.F.M. Cap 


Un peu de littérature 


Br: € \ | 
Q t le p 1d? Racine 
Qu t le plus élevé? Montaigne 
Le plus noir? Corneille 
Le plus carabiné? Flaubert 
Le plus contrefait Bossuet 
Le pl coulant LaFontaine 
Î plu ueUu Descartes 
Le plu t Ï nt Boileau 
Le o avisé LeSage 
Le plus habile à l'escrime? 
Prévost 
Le plus militaire? DuCamp 
Le p int Barbier 
Le F l plet? Thiers 
Le p fore r? LaBiche 
Le plus champêtre? LaBruyère 
Le p nore? Chamfort 
Le £ fin J. Renard 
| Le plus pion? Lemaitre 
Le plus propre Lavedan 
Le plu erré Lavisse 
Le plu 1e? E. Ollivier 
| Le plus ? P. Sales, 
| Le moi 2 ( erve ? 
Hervieux 
Maman: Jeannot, tu ronges en 
core tes ongle Qu est-ce que Je 
t'ai déjà dit? 
Jeannot: O ma je trouve 
qu ça go 1LE 
Mamah: Comment? Les ongle 
{ne goûtent 
Jeannot: Oh oui! Quan n le 
a saucés d confitu avant 


°ù 
p, a 
A 


tre adressée au 
LA 
nnipeg 


s 


viennent 


ement, ils ve 


sont pas Imprim en (rançais 
(Découpez ce coupon) 

La Liberté et ie Patriots 

Jeparte a tren 

619 a L « 


Winn pe£ Ma 


voyer le patron Style No 


Grandeur 


NOM 


de 


Directrice. 


Mere-Grand 


Le mot, s’il vous plait 


1=-Louis-Joseph Papineau: à 


À quel âge fut-il nommé député? 


b) président de l'Assemblée”? 
ns - - - - o - _ - » 
2—Quel évéque baptisa le grand chef sauvage Garakonthié? 
3Quel general fut surnomme le “grand vaineu"? 
ta) En quelle année fut signée La paix de Montréal? b) Quels 
furent les signataires? c) Qui était gouverneur du Canada à cette 


epoque”? 


sauveur 


d'une 


5—Quel intendant français s'enrichit au détriment des Canadiens 
durant la guerre de “Sept ans”? 


nef n5s€ - 


6-_En quelle année s'établirent 
suites? b 


Les Sulpiciens? 


Qui fut surnommé 
de 


a 
la Nouvelle-France? 


Le Père de la Nouveile-France? b) Le 


8—La cavité d'un os, dans laquelle s'emboite un autre os? 


9-_La petite houle au bout de 
selle? 


Réponse - _ - 


la poignée d'une épée, ou à l'arçon 


11 Un pont qui se leve et se baisse à volonté? 


Hénaor 
ép € . 
epon 


12-La partie de l'arboriculture qui s'occupe des fruits à pépins? 


Réponse . - - 


13-—L'action d'accoutumer les animaux sauvages à la domesticite? 


R “ é 


14—_L'enveloppe de eertains fruits tels que citron, orange, etc.? 


Réponse - . 


ouverez les ré 


‘ponses sur cette 


. - . - _ 


Letellier, Man.!et je suis seulement dans le gra- | P 


Chère Mère-Grand, 


Me voilà de retour à l’école 
pour l'année 1947-1948, On a été 
très occupé jusqu'à maintenant. 


On a décoré les tableaux. La clas- 


se est belle. Je suis occupée à fai- 
re des petits livres. Laurent doit 
ramasser tout le papier argenté 
pour la Croix-Rouge et tous les 
élèves lui aident 

L'entrée de l'école a été peinte 

1 t les vacances et ils ont 
1 marches devant | 
l'école beau. Tous les 
éleve or € he, une 


l’année pas- 


€ € > le eo se 
ée: elle nous a répondu de bien 
belle r'é 
M n-Léon Bruyère est venu 
ou e au revoir avant de quit- 
te tellier pour Somerset.'Il 
nous a donné un beau jeu 
Hockey-Ett”, pour souveni 
ivez-moi, s’il vous plaît 
Une petite-fille qui vous aime, 
Marthe BOUCHARD. 
* *k * 
St-Norbert, Man. 
Chère Mère-Grand, 
Je vous écris une petite lettre 
pour vous parler de St-Norbert 
Je suis une petite anglaise qui 
apprend le français depuis 2 ans 
Je suis dans le grade 4 
J'aime bien ma maîtresse car 
elle est bonne pour nous. 
tous mes livres excepté 
ate Isme€ Je veux com- 
à étudier bien fort tout 
iite. Je vous écrirai encore 
de vos “petites-filles, 
Shirley MILLINGTON: 
* MR : 
St. Norbert, Man. 
Dear Mère-Grand 
I hope you are fine. My name 
Au y Marchand. I go to St 
Norbe S L 1 ke it very 
much. I am going to learn French 
I want earn French 
I t very muct! to sa 
F ) little girl 
Audrey MARCHAND. 
* * * 
St-Norbert, Man. 
( M G nd 
J s d que ai ete 
ë t grade. Ma 1 
té er I fort à lan 
n Le a 1f a nfar ts 
€ bier 
M " PE ns À 


Gisèle LABELLE 
+ ÉD 


St-Norbert, Man. 


r nié { 
Al " 
VI ) 


Coin des Jeunes 


Claudette FABAS 
"CE NX 
St-Norbert, Man 
a . . 


| de 3: je veux passer au grade 4 
|à Noël et au grade 5, l’année pro- 
|chaine, Le nom de ma maîtresse 
lest Mile Léontine Desautels. Je 
{l'aime beaucoup. 

| Au revoir, Mére-Grand. Je vous 
| aime beaucoup. 


| De votre petite-fille, 

| Yvonne LEMOINE. 

| x *k * 

| St-Norbert, Man. 
Chère Mère-Grand, 


Notre classe a commencé le 25 
|août. Je suis dans le grade 3. No- 
tre maitre est Mlle 

Desautels iime bien cela 
|à l’école vais étudier fort par- 
|ce que veux faire une bonne 
année. 

D'une petite-fille 
bien connaître, 

Yvonne LAURENDEAU,. 
RUN 
St-Norbert, Man. 
Chère Mère-Grand, 

C'est la première fois que 
vous écris, Je suis dans le grade 
3 et j'ai huit ans 
autels qui m'enseigne. Je 
bien, elle nous enseigne 
sortes de choses. 


J 
Je 
Je 


qui aimerait 


vous 


l'aime 
toutes 


Je suis allée à la Trappe visi- | 


ter avec maman: jai vu toutes 
sortes de belles choses ainsi que 
la belle église qu'ils ont finie et 
bien décorée. 
Je crois que vous aimeriez 
rester à St-Norbert. Au 
De votre petite-fille, 


Lorraine VERSCHEURE, 


ça 
revoir 


* *k * 
St-Norbert, Man. 
Chère Mère-Grand, 

C'est la première fois que je 
vous écris. Comment allez-vous? 
Moi, je suis très bien 

On a cominencé l'école et j'ai- 
me bien ma maîtresse. Son nom 
est Mille Desautels. Je suis dans 
le grade 4. J'ai 9 ans 

J'ai deux randes soeurs et 
deux grands frères. J'ai aussi un 
petit fre de 4 mois, il est bien 
fin et tout le monde l'aime. J'en 
prends soin quelquefois, quand 
maman € occupée. Je vous in- 
Vite a ven T l VOir 

Vot etite-fille 

Caroline LORD. 
* Fe 
St-Norbert, Man. | 
Che Mere-Gre j 

Je s fière de us écrire po 
la première fois is avons com- 
mencé l'école le août, J'ai une 
lz velle maîtresse. Nous aimons 
| t L n a LE 2 | 
é le 

tro petile eurs et um 


or beaucoup. Elle a 
iéià d der 
Votre tite-f 
Louise LORD, 
| ï 
| Les deux chèvres 
Li [1 L2 L2 
»e 1 a Li 
à e € fiere 
Le e p 
11 E >as! 
! 
Dar { isput 
{ : £a 
Et . 
Dar nés e à 
Combien parmi nous 


Sont aussi fous: 


Léontine | 
aller | 


je | 


C'est Mlle Des- | 


tit frère. Le bébé a 6 mois et | 


Soutffleté, mais content 
Le 


sent 
fin 


pe 


poète Pradon faisa 
une pièce de 
spprendre ce que 

serait de lui, il avait 

place au parterre. Dès le premier | 
acte, sifflets se firent enten- 
dre, les huées éclatérent 
Pradon, qui avait compté 
n succès, perdit contenance. Un 
“Siffle aussi; comme 
craindras pas d'être 


1 repre 
théatre et 
le € 
pri 


sur 


cela, tu ne 
reconnu” 

Pradon à siffler 
mais un 
ouvait der- 
Pas 
ouve la 


met donc 
personne, 
qu 1 
eré 4 le pr 
iu tout, fait Pradon 
pièce détestable” 
“Détestable! 
t entr 


1 je 


1 


répète 1 mous- 
ulant des yeux ter- 
vous dis qu'elle est 
vous m'aga- | 
soufflet à 


quetaire 


ex-| 
souffrez 
et fai- 
souffleté | 


du 


se 


ou 


Un oiseau qui pond 
un oeuf par année 


C'est le puffin 
fratercula artica” 


ou macareux 
que l'on t: 
ve surtout dans les mers du nord 
Il est de nn, 
avec un 

rappelle 

puffin ne 


ou- 


gr 
bec court et 
celui du perroquet 
pond qu'un seul oeuf 
comme la plupart des oiseaux 
plongeurs, et il le dépose dans un 
|terr profond. Il préfère s'évi 
peine de creuser le souter 
méme et, quand il le peut 
unte le terr lapin 
Le lapin oppose à l’envanisseur 
tance énergique et des 
homériques ont lieu dans 
les ténèbr L'oiseau en sort gé- 
nérglement vainqueur, car son bec 
est une tenaille redoutable dont 
il sait se servir. 
Si le puffin ne découvre aucun 
| terrier de lapin, il se met à l'oeu- 
vre. C'est le mâle qui est le prin- 
cipal excavateur, bien que la fe- 
melle ne cesse de l'aider. Le ter- 
rier a, d'ordinaire, un mètre de 
long et il est tortueux et pourvu | 


ia osseur 


d'un pige 
t épais 


jet 
ter la 
ain lu 
il emp 


au 


ne I 


luttes 


>s 


| d'une double sortie. L'oiseau ne 
{fait aucun nid: il se contente de 
{pondre son oeuf unique sur le 
| sol. 

| Lorsqu'un passant marche sur 


le terre au-dessus du nid, les deux | 
puffins, dans la profondeur de 
leur demeure, poussent un gro- 
gnement sourd qui indique leur 
mécontentement, 

Lorsque l'oiseau a assuré la sé- 
curité du terrier par la présence | 
| de son conjoint, il s’en va vers la 
imer, il nage admirablement, 
longe comme un cormoran et 
|prend à la course le poisson qui 
| tente son appétit. 


| DEVINETTES 


| Mon premier est une conjonction; 

| Mon second est un rongeur; 

| Mon troisième décoiffe; 

[Mon quatrième est une lettre; | 

| Mon cinquième est un ruban d’'a- 
cier; 

| Mon tout est un endroit fréquen- 

| té par un grand nombre d'é- 

| trangers de diverses nationa- 

lités. 


* e * 


| Mon premier sert à coudre: 
| Mon second sert à dormir; 
Mon troisième est un insecte dé- 
testable: 
Mon quatrième 
jection; 
Mon tout signifie: tracer les bor- 
|. nes. 


est une inter- 


8 Se 


Mon premier est un oiseau noir; 


Mon second est un rongeur; | 
| Mon troisième sert aux oiseaux; | 
Mon quatrième est un noble ani- 


mal; | 
| Mon tout est une plante à belles | 
fleurs | 
| Réponses: car-rat-vent-e-rail | 
(caravansérail) — dé-lit-mite-hé | 


(délimiter) — Geai-rat-nid-hom- } 
me (géranium), | 


ENIGME 


: 

Un voyageur en voulant 
chausser le matin s'aperçoit que 
le nègre lui avait placé près de 
son lit, un soulier noir et un sou- 


se 


lier jaune. Il appelle le maître| 
cireur de souliers et lui en de- 
| : 
mande la raison. 
Bambo se gratte la tête et dit: 
" . , | 
— Je n'y comprends rien: c'est! 
la deuxième fois que la même 
chose m'arrive ce matin! 
| 


| déshonneur: 


lrir pour l’éviter 


| garde-manger, 


| vités 


Winnipeg 


L'Ange Gardien, protecteur de l'enfant 


Mon. 


Où que nous allions, quoi que nous 1assions, notre Ange Gardien 
veille sur nous. Invoquons-le dans les dangers, et faisons en e d 
ne jamais rien accomplit lui déplaise 


qui 


Deux petits contes pour vous 


Le guerrier pauvre 


Mourir honorablement valait 
mieux que tous les trésors pour le 
noble guerrier japonais. Mais bra 
voure et richesse ne vont pas tou 
jours ensemble. Il y avait doi 
autrefois un brave ‘“samurai tres 
fier de la fine lame de ses épées 
en même temps que tres ennuyé 


du nomb,* et üts exigences de 
ses creanciers 

La veille du jour de l’an, il fal 
lait bien au moins donner signe 
de e, sous peine d'être relancé 
désagréablement. Notre pauvre 
homme prend son plus beau poi-| 
gnard, qu'il cache sous son habit, | 
et arrive d'un pas solennel chez 
un de ses créanciers. Celui-ci, en- 
chanté’ de pouvoir obtenir enfin 
quelque chose, le reçut très poli- 
ment: 

— Soyez le bienvenu: vous 
êtes vraiment trop aimable de 
| vous être dérangé ainsi | 


— Merci de votre bienveillance 
Vous savez qu'un guerrier com- 
me moi ne peut survivre à un 
il ne doit pas hési- 
ter à s'ouvrir le ventre et à mou- | 
Or, je dois vous | 
déclarer, à mon grand regret, que 


Au pays des merveilles 
L'écureuil rouge 


L'homme n'est pas le seul dont 


{le palais soit flatté par le goût du 


champignon. L'écureuil rouge est 
aussi renommé pour en être 
friand., Non seulement il en man- 
ge, quand la nature en est géné- | 
reuse à l'automne, mais il les fait 
sécher et les met en réserve pour 
l'avenir. 

Quelquefois, on peut le voir 
transporter de gros champignens 
pour les cacher avec soin. Il les 
y laisse jusqu'à ce qu'il en ait be- 
soin 

L'écureuil rouge a de nombreux 
comme des arbres 
creux, des nids d'oiseaux, des ca- 
Parfois, ses provisions sont 
cachées dans une vieille boîte de 
fer-blanc, ou bien ce sont les four- 


ches de deux branches d'arbres | 
qui servent de magasins de pro-| 
visions à ce petit fripon rouge. 


Parfois dans les bocages, les bran- | 


| ches portent d'étranges fruits, Si 


vous examinez de ‘prés, vous 
constaterez que ce sont des cham- 
pignons séchés, placés là par les 
écureuils rouges pour les ban 

quets futurs. Il a, lui aussi, son 
arbre de Noël garni de friandise 

comme nos enfants ont le leur | 
orné de guirlandes et de frian-| 
dises | 


L'indiscrétion ue Lili 
La petite Lili Quel âge as-tu, 
maman”? 


La maman Cela ne te regar- 
de pas, ma petite fille 
Lili vexée Si j'avais su, moi 
je ne t'aurais pas dit mon äge non 
plus 
ist 
Quel âge a ton grand-pere 
Pierrot? 
1] a 8 et 60 ans 
Pourquoi ne dis-tu pas 68 ans? 


—C'est parce qu'il a eu 8 ans| 
d'en 60 


avant O1 


av 


La prière des enfants, puissante sur le coeur de Dieu 


e n ai meme pa un p S 
paver ma dette. Je ne pu n 
ippor te na | F ette 
q La L La 1 Le L t 1 L Le 
pre ice lin a t 1 
neur € 1 t l uce que 
j It ë 

Prenant n poignard e pré 
parait à exécute nn dessé Le 
€ ie epouvanté e jeta su 
] pour l'arrèter 

Non, cessez, je vous en 1! 

Il ne faut pas pousser les chose 
a de telles extrémitt Je ous 
remets entierement votre tte 
Gardez la vie sauve et nent 
lons plus 

Le guerrie accepta avec effu 
sion la générosité de n bienfai- 
teur. Celui-ci, revenu de sa fri 
eur invita son hôte à entrer et a 
acceptèér au moins une tasse de 
thé. Le guerrier refusa 

— Je vous en supplie, insista 
e maitre de la maison, faites-moi 
ce plaisih 

Si j'avais le temps, j'accep- 

terais volontiers, répondit le guer 
rier, mais il y a encore sept ou 


huit maisons où je dois aller m'ou 
vrir le ventre! 


Les dix-sept vaches 


Un cultivateur mourut, laissant 
à ses trois enfants ses biens. Le 
testament était écrit comme suit: 
“Je n'ai à vous laisser que mes va- 


ches; vous les répartirez entre 
vous troi L'aîné obtiendra la 
moitié, le second aura le tiers, et 
le dernier aura le neuvième , . .” 

Les trois héritiers furent très 


embarrassés pour faire le partage, 
car il y avait exactement dix- 
sept vaches, Or ce nombre ne peut 
se diviser ni en deux, ni en troi 

ni en neuf, Comment faire? Plutôt 


que de se chicaner, ils déciderent 
d'aller trouver le juge Ooka, ce- 
lèbre pour la finesse de sc juge- 
ments et de lui demande une 
solution, Ils amenérent donc les 
dix-sept vaches, et proposerent 
le cas au tribunal, , 

Ayant entendu leurs explica- 
tions, le juge eur ordonna d'’al- 
ler emprunter une dix-huitième 
vache 

“Maintenant, dit le juge, nous 
allons pouvoir nous conformer 
exactement aux dernières volon- 
tés de votre père, L'aîné prendra 
la moitié, c'est-à-dire neuf vaches 
le second recoit le tiers, donc six 
\ € et le plus jeune reçoit le 
neuvième, deux vaches. Cela fait 
en tout dix-sept: allez maintenant 


reconduire la dix-huitième 
propriétaire,’ 


a san 


Réponses au questionnaire 


1—a) 23 ans, b) 29 ans 

2—Mgr Laval 

3—Montcalr 

4 ) En 1701, b) Les sauvages 
du Canada et les Français, c) 
Callières 

5—Bigot 

6—a) 1625, b) 1657 

7—a) Champain, b) Frontenae, 

8--Glène 

9_—Pommeau 

10—Ecrémeusc 

11=Pont levis 

12—Pomologie 

13—Domestication 


14—-Ecorce. 


Ce groupe d'enfants demandant à Dieu de bénir leur se représente des milliers 

€ écoliers qui ont du, comme eux ) le grace du < leurs études, au début de 
iuR ‘ ioublor 15 prières «a it nos Ave. vour que Dieu épargne notre mon- 
si mechant et si D £ €, 


College de $t-Boniface 


XXIe ANNEE 


F Chronique 
du 18 au 24 septembre 
Gel et dégelement 
Læ L Pr 
im frar 
et 
ne p c 


Crosse 


Gume de 
Po Veto 


CONDENSEE 


CONSTIPÉ??! 
IL VOUS FAUT 


PLUS DE BILE 


La suience dit deux 
chopines per jour, cepen- 
dant chez bien des gens 
le foie n'en donne qu'une. 


La bile nide à la digestion et constitue un laxatif 
naturel. Un manque de bile cause constipation, 
eux dette, indigestion et [aiblesse. Pour une santé 
ravennan!e tonihez votre foie et obtenez la bike néces- 
taire grhce aux Fruil-b-tives, les comprimés pour le 
Loie qui ont faitleurs preuves et qui sont les prus en 
demande an Canada. À base d'herbes el de fruits. 


FRUITATIVES roc 


Quelle que soit l'entreprise, c'est le travail 
d'ensemble qui donne les meilleurs résultats, 


Vous accomplirex votre part en maintenant 
votre service téléphonique à un haut degré 


d'efficacité, si vous 


el 


e FA 


Le Coin du Collège 


1947-1948 


NUMERO Hi 


Balle molle 


Balle dure 


les Anciens | 
jouer quand | 
üns atmosphé- | 

pas leurs 
nt pu nous ad- 
. Au con-| 
ines 


1 Tr 


dés € 
légeiee 
ce ent es je au 


t 
ve 


po 


Couronnement 


a distribution des prix de 
vient ré-| 
t pour les 
soir 23, devant 
us la prési- 
le talent 
leur ré- 


reçurent 


de cer- 
sieurs fois ap- 
pelés, leur procure l'exercice phy- | 
narches et de contrermar- 


que der 

ches À travers la salle académi 

que, Gu Delaq pour s'être 
ntenté ne le promenade 

faillit ploy 1e e poids des 

prix et des annlaudissements. Le 
endemain était à l'infirmerie 
Les prix essits ne néces 
tent qu'un ‘yage ais souvent 


uard Cor- 


cela compte A ins 
mier a décroché huit accessits, 
| Roger Valcourt neuf, et Pierre | 
Dumaine a atteint le record de 
onze 

Signalons également, en Ver- 
sification et en Syntaxe, Ces prix| 
d'examens d'honneur en latin et 


| 


même en grec. 
Sympathie 


A Camille Turenne, éprouvé 
par la mort de son père, nous ex- 
primons nos condoléances les plus 
vives. Ses condisciples de Belles- 
Lettres nous ont représentés aux 
funérailles, 


Au clair de la lune | 
ou | 
| l'Humaniste en vacances 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


Î 


ol 


| Un soir de vacances, pendant | 
| que je suis en visite sur les rives | 
| pittoresques de la rivière Winni- | 
| peg, j'éprouve soudain un vif dé-| 
sir d'aller à la pêche. Je commu- 
nique cette idée à ron copain-—<a | 
| le tente aussi — nous faisons quel- | 
ques préparatifs, puis en marche | 
vers les bords du tumultueux 
cours d'eau | 

Cinq minutes nous amènent au | 
site prévu de notre pêche noctur-| 
ne. Mon compagnon s'installe sur | 
un petit roc péninsulaire, tandis 


| 


TRAVAIL 
D'ENSEMBLE 


VOTRE APPAREIL 
VERSATIONS BREVES 
RBA 


MADITOBR TELEPHONE 
SYSTEM, 


l'an- | 


que je vais prendre place au som 
oche escarpée urre 
de pieds t oir 
le tends ma ligne 
Ce , 
pide grende e la 
ère, répandar : 
écume - La rt e lune 
, - 4 £ ‘ - 
nragé. Tout p ma 
n clapotis irrégulier et mé 
ncolique x 
ment des 
Tout à 
laine ir Le 
nstant à 
L L au 


bien 


illes LANE 


Rhétorique 


Premières impressions 


ou 
Les nouveaux Humanistes 
en classe 
Bonheur! — Les g nt 
ntent d'être revènus 
4 ip de r 
. — Il 
q ère not 
T rdent à 
a ‘attelé le poul 
tages. (Roger Sr ) 
+... et traditions — Brung Ma- 
| gne, de Lourdes, n'est pas encore 
| vé ] ne t er 
Pou à. 


bri cou- 


quatre ans déjà 
temps. (Ed. Labos- 


c'est le contr 
tume vieille 
il arrive à 
siére ) 
Subtilités! — Mais quoi? Il faut 
commencer l'année pour la finir 
Tu ne peux pas poursuivre ton 
cours classique en restant avec 
ta mère! (C. Alarie) 
Autorité. Hébert 
avec ses lunettes 


s'impose 
e 


de & 


| (D. Lambert), 


Psychologie, — ‘Le tempéra- 
ment du P. Bt devient élasti- 
que et doux ] nous parle 
des grands latins, (J 
Chenard) 

Géographie, — La classe des 
Belles-Lettres est séparée de la 
préfecture par un mur seule- 


ment ,.. ! (J. Chenard), 

“A suivre” — Dès le jour d'en- 
trée, Gérald pratiquait. Vous ne 
sauriez deviner ce qu'il jouait .., 
Eh bien! c'était la ‘Grande Polo- 
naise’” de Chopin. Les notes gé- 
missaient sous la touche de ses 
longs doigts; on en entendait qui 
pleuraient même. Tout à coup, il 
s'arrêta brusquement , . , il n'en 
savait pas plus long . .. (R, De- 
laquis). 

— Tiré du journal de 
Belles-Lettres, 


Rimettes apologétiques 


En avril dernier, aux Elé- 
ments latins A, le professeur 
avait donné un ‘devoir de ca- 
téchisme” sur le sacrement de 
Pénitence. Le lendemain, il 
trouvait sur son bureau les li- 
gnes suivantes: 

Un jour, en voyageant dans les 
Etats-Unis, 

Quelque part sur le Mississipi, 
Il m'arriva une aventure, 
Unique en sa nature, 


Que je vous raconterai avec 
joie 
Et que vous n'écouterez pas 


sans émoi. 
Parmi les gens du bord, 
L'un me plaisait fort 
C'était monsieur Yvan, 
Remarquable pour son cran, 
Or, c'était un protestant, 
Un jour, en m'abordant, 
Il me dit poliment: 
“Le sacrement de pénitence, 
“Je vais vous dire ce que j'en 
pense 
“Ce n'est qu'une invention 
“Des prêtres de vos missions. 
“Car le pouvoir de remettre les 
fautes, 
“Jésus ne le donna à d’autres 
“Qu'aux douze apôtres; 
“Et jamais il n'a dit 
“Aux Douze ses amis 
“De transmettre le pouvoir 
“Aux prêtres d'aujourd'hui.” 
Pour répondre à l'argument 
Que me posait le protestant, 
J'utilisai tout mon cran 
Et dis bien sérieusement: 


“Si Jésus a transmis le pouvoir | 


de la rémission, 

“C'est qu'il en voulait la pro- 
pagation 

“Et s'il avait voulu que seuls 
ses Apôtres pardonnent au monde, 

Il les aur 


|la fin du monde 
“C'est ainsi que s Apôtres, 
Inspirés par l'E: 


“Voyant au 


tôt d'une vie à 
Le pouvoir on s 
“Aux prêtres d'aujourd'hui." 
“Pas besoin de la confession 
“Pour avoir la rémission,” 


Me répondit le protestant 

Tout en me regardant 

bien! re | la cour: 
it de sa tour 

demande-t 


confes- 


pour la 


e par- 


L'argument fu lique 

Et l'incrovant 

Tout en fumant 

S'asseoir sur un 

Ft moi, réconforté 

D'avoir bien réplique 

Je regardai le Mississipi 

Quelque part dans les Etats 
dé 
Unis 

Paul FOURNIER 


|nombreux textes, démontre qu'il 


LA LISERIE E 


Bing Crosby, 
fait admirer à Gordon Verley 
saire, le trophée ‘‘Totem Pole 
porté le championnat 
récemme à Jasper Park Lodge 


Mgr Adélard Langevin, d’après 
une correspondance inédite | 


de Mgr O! 
recteur de l'T 
Soc 
a tenu 
on assempiee 


siaence 


ontréal A 
Montréa 
V11:€ 
M. le 


qui 


bibliothéque de a 


chanoi- 
depuis 
occupe la 
Canada à 
Mortréal, traita 
“Mgr Adélard 
correspon 


nférencier 
Groulix 
ans 


d'histoire du 


trente 


é de 
vant 


in a apres une 


l'Univers 
du sujet su 
Lang 
dance iné 

Le conférencier se défend de 
présenter une biographie du cé 
lèbre archevêque. Ce sera plutôt 
un Mgr Lungevin d'après une 
correspondance inédite, soit une 
liasse d'une soixantaine de let- 
tres. Il établit tout d'abord la 
valeur documentaire de la lettre 
en histoire, et en particulier, de| 
ces lettres de Mgr Langevin. El 
sont adressées au colonel Alphon- 
Audet fut, en 
personnage considérable du 
i conservateur, un conseiller 
Adoiphe Chapleau 
Les hommes étaient des 
amis intimes. Ils pouvaient é 
changer des confidences, d'où la 
valeffr du document 

Que nous révèle cette corres- 
pondance sur le personnage M£gr| 
Langevin? Elle nous révèle d'a- 
bord l'homme, avec sa sensibili- 
té virile et fine. Elle nous révè- 


lite 


se 


un 
u 


qui 


parti 
politique d 
deux 


chevalier. Elle nous révèle, 
second lieu, dans l'évêque, un pa- 
|triote. On a voulu faire, de l’an- 
|cien archevêque de Saint-Boni- 
lface, presque un partisan politi- 
que. Le conférencier, par de 


{n'en fut-rien: Il jugeait chefs et 
| parti conservateur avec une en- 
|tière liberté. Il jugeait, du reste, | 
Îles hommes d'après un mètre 
|très simple et très rigoureux: 
| leur attitude à l'égard de la ques- 
{tion scolaire manitobaine. 
| Le conférencier définit aussi 
| l'attitude de Mgr Langevin à l'é-| 
| gard du parti libéral et de son 
{chef d'alors: Wilfrid Laurier. Le| 
| patriotisme de Mgr Langevin | 
était d'essence canadienne-fran- 
|çaise. C’est toutefois un patrio-| 
tisme de temps de crise, patrio- 
|tisme inquiet, teinté d'un peu 
de pessimisme. Patriotisme ca- 
nadien-français, mais qui ne s’en- 
ferme point dans les frontières 
du provincialisme | 
Séduisante et forte personnalité, 
| d'un évêque 
| En troisième lieu, la corres-| 
pondance révèle la séduisante et 
{forte personnalité d'un évêque. 
| Mgr Langevin fut, avant tout, un | 
chef spirituel. Dans la lutte sco-| 
| laire, il a vu le combat de l'Egli- 
|se. L'évêque montra sa grandeur 
| d'âme, en particulier, dans l'é- 
|preuve suprême de sa vie, lors- 
que Rome imposa silence au 
champion de la minorité. Il n'eut 
qu'un geste, celui de l’obéissance. 
Evêque catholique, l'archevêque 
de Saint-Boniface se montra un 
| grand évêque canadien en ce sens 
|que, dans son amour de l'Eglise, 
il enveloppa toute l'Eglise cana- 
| dienne 
En cet évêque, la correspon- | 
| dance révèle, en dernier lieu, l'un 
des précurseurs de l'action ca- 
tholique, entendue dans un large 
sens. Nul, en son temps, n'a 
mieux admis, compris, prêché le 
rôle des laïcs dans la vie de l'E- 
glise et dans la vie publique 
Appuyé sur la correspondan- | 


BILLETS REDUITS 


pour le 


Jour d’Actions 


de Grâces 


Lundi 13 octobre 
BILLET SIMPLE ET 


UN TIERS POUR 
VOYAGE CIRCULAIRE 


(prix minimum, 30e) 


au Canada 


\ 


Valable à portir 
De midi le VEND. 10 OCT. 
usqu à 
2 h. p.m. le LUNDI 13 OCT. 
Heure soldire Î 
S'il n'y à pas de train l'après-midi 
du 10 oct., les billets seront valables 
sur le train du matin 
RETOUR: QUITTER DESTINATION 
LE 14 OCTOBRE 
excepté s'il n'y à pas de train, les 
billets seront valables jusqu'a mi- 
nuit le 15 oet 
P ege le ag t ag 
aura : at e 
T enseigne t de mporte 
au agent 


NORLD'S GRÉATEST- TRAVEL SYSTEM 


T 


W. Carey, directeur des labora- 
ce. le rencier n'hésite pas toires Lederle de la Cyanamid 
à saluer, en Mgr Langevin, cham- [e ompany a annoncé qu outre les 
pion chevaleresque du droit, non deux nouvelles x itamir es synthe 
seulement un très noble fils du np …. mn ie: she 9 be v 4 
ge > Pons ternpe. sÿ grances| cancer chez les souris, et qu'ot 

à AhanANUES di. | essaye chez l'homme même, on 


cise et riche à travers laqueile on 


devinait, outre les remarqua-| meilleur. Ces expériences faites 
bles qualités de l'historien et du sur des souris et sur des hommes 
savant, l'admiration d'un vrai!souffrant du cancer ont été dé 
ve “res mrétrhe prst : crites récemment au quatrième 

cette conférence sera impri-| Congrès internatitonal des re- 
mée dans la revue Amérique cherches sur le Cancer, par le 
française, | docteur Richerd Lewisohn 

| 


On demande des formules 
d'impôt simplifiées 
OTTAWA — Des officiels de| 
les | l'Impôt sur le revenu de toutes| 
les parties du pays se sont réunis 


son temps, |à Ottawa récemment pour discu-| 
ter de la préparation de formu- 


de Victoria 


As dans tous les domaines 


à droite), artiste réputé de l'écran et de la radio 
son plus proche adver- 
qui lui a été remis pour avoir rem- 
lors du tournoi annuel de golf qui a eu lieu 


LE PATRIOTS 


Mgr Sheen recoit un 
courrier volumineux 


NEW YORK U a 
tholique, Mgr Fultor est 
mme Q recoit le plus er 
courrier Ar e 

900 000 a 

Mer Sheen est à la fois le Pè 
Samson et le curé d'Ars amér 
cain. Il travaille dix-huit | « 
par Jour. se nou 1e lait de 
pain grillé et a obtet de 
versions retentissantes 

Il a converti Henry Ford ju 
nior, qui vient de succèder à sor 
père à la tête de la grande firme 
de Détroit. Il a converti auss 
Grace Moore. le grand violoniste 
Fritz Kreisler, à q1 a faire 


cette année sa première commu 


nion: Clara Luce, la femme d 
| fondateur de ‘Life’ et cinquante 
pasteurs protestans 

La conversion dont il est le 
plus fier est celle de l'ancier 
leader communiste Budenz 
| Mgr Sheen affirme aue les A 


méricains en ont assez d'entendre 
dire que la responsabilité de lenr 
péchés incombe à leurs glandes 
ou à leur hérédité 


Expériences tentées 
pour la lutte 
contre le cancer 


NEW-YORK - 


Le docteur B 


vitamines synthétiques dans l'es 
poir d'obtenir un résultat encore 


les de rappor 


Voyage par avion KP 
d'un bébé d'un jour Les médecins de 
Des voyageurs de presque tous 
les âges ont pris place jusqu'à 
maintenant à bord des avions ca- 
nadiens—on a même vu dernière 
ment une femme de 106 ans voya 
ger dans un clipper de l'une de 


de Wurzbourg 


ROME--L 
(Missions 
la formation 


Institut de 


arztliches 


SCNM- 
Wurzbourg 
Institut), pour 


ts simplifiées afin de de 


faciliter la collection des impôts nos compagnies d'aviation mais médecins qui désirent se dévouer 
M. Frank Brown sous-ministre | © €St probablement la première en Mission, a réussi à survivre à 
de l'impôt sur le revenu a décla-|f0is, dans l'histoire de l'aviation la serré, Une politique hostile 
ré que la réunion courante est | du Canada, qu'un bébé âgé de à l'Eglise l'a paralysé pour un 
d'un i + { vingt-trois heures et demie ac ; 4 - 
caractère administratif et | temps seulement Le 24 août, 


que le seul but est d'améliorer 
l'administration 
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vaient pas les forces nécessaires pour accomplir 


de travail. Le peuple de Grande-Bre- 


donc aujourd'hui un avenir bien sombre ue ses élèves sont chaque 
L plus nombreux et plus 
ilants, montre combien est 
njuste et néfaste l'attitude des 
pouvoirs publics à son égard. 
pour but de procurer des denrées à des rnil- Les catholiques de France sont 
impatients de voir s'établir une 
rganisation libérale et régu- 
re qui garantisse et concilie | 


nnue sous le nom de ‘Colis de vivres 


ande-Bretagne'', lancée par le Club Rotary de 


es qui n'ont pas d'amis ou de parents au 


ur aider. Ces malheureuses familles ont 


a des parents, 

es rations établies par la Grande-Breta- e té effecti- 

ve et les lé- 

ne comprenaient qu'une petite portion de giti contrôle 
à | de l'Etat 

semaine. Nous ne pouvons assez attirer l'at- L'Exposion nationale de l'En- 


seignement catholique français 
à la preuve que ces 
ons sont fondées 
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CHAPITRE ! 
Au bord du gouffre 


Perdu! gronda Jean Dusser d'une 
x sourde, comme étouffée par l'excès 
émotion 
Il sortait, tout étourdi, le regard brouil- 
é, «1 titubant comme un homme ivre, de 
ce farneux casino de la grande banlieue 
parisienne, où tant d'infortunés employés 
de banques et de rmagasins, aitires par 
sppat de gains chimériques, viennent 
dilapider leurs appointements et engloutir 

mies 


de 


eusrs écon 


Deux heures durant, dans une aimos- 
phère de fièvre, Jean Dusser avait lutté 
sver une sorte de fureur ntre une dé- 
veine obstinée, Intrépidement, il avait 
misé les derniers billets de cent francs 
qui garnissaient son portefeuille, dans le 
fol espoir que la chance allait enfin tour- 
ner, qu'il pourrait refaire, réparer ses 
pertes, et pourqu pas? — gagner, sur 
# p heureux, la forte somme qui le 
dédommagerait de ses précédents dé 


boires 
Car telle est bien la mentalité du joueur 

avec s0n incurable illusion 

Tant qu'il 

1itimes 


niätrement 


n'a pas jeté sur le tapis vert 
s'imagine opi- 
rattraper 


ressources, Î! 


va gagner 


LE 
qu se 
AvOIrT sa revancne 


Parfois, il est vrai, un perfide hasard 


tort 


na 


pas 


: 
semble 


récu- 


1x 
» qu'il a perdu 
uit de ce changement de 
pas 


malgré les 


se fi te de ne s'être 


agé, d'avoir persevere 


Mais l'issue inéluctablement 


A finale est 
inégale entre 
chance, toujours le 
est vaincu. Car, qui 


jouera finira tou- 


la même: dans cette lutte 
l'horr 
premier qu 
a joué jouera, et qui 
jours par perdre. Si les cas sont innom- 
brables de gens que le a totalement | 


ruinés, il n'y a pas d'exemple qu'un être 


me et la cest 


d'avance 


Jeu 


humain ait fait fortune en jouant aux 
courses, à la Bourse ou dans les cercles 
et tripots. 


C'est ce que ne se disent pas assez les 
malheureux qui se laissent entraîner par 
le plus faliacieux des vices et par la plus 
dangereuse des passions 

Ft à quoi songeait, maintenant 
qu'il était trop tard, Jean Dusser, en s'é- 
loignant avec une sorte de hâte rageuse 
du trop attirant établissement où son der- 
nier argent venait de se volatiliser. 

J'ai tout perdu! murmura-t-il d'un 
ton lugubre. Je suis perdu! 

Car ce n'était plus le cas de dire que 
“plaie d'argent n'est pas mortelle”, ni que 
si tout avait sombré il restait “au moins | 
l'honneur”, | 

Le cas de Jean Dusser était littérale- 
ment tragique, L'argent qu'il venait de | 
risquer et de perdre ne lui appartenait | 
pas. C'était la caisse de son patron, srau | 
duleusement sollicitée, qui lui avait fourni | 
ces billets de banque, avec lesquels il! 
s'était témérairement flatté de brider la} 
fortune, de la subjuguer et de TR | 
à ses desseins | 

La fortune lui avait ri au nez et s'était | 
éclipsée dans une pirouette goguenarde, | 
laissant son malchanceux agresseur dé-| 
confit et atterré. | 

11 s'en allait, à présent, la tête basse et 
le dos rond, comme une bête sous l'orage. 
D'un pas rapide mais mal assuré, il lon- 
gcait la rive du lac, dont les averses au- 
tomnales avaient troublé la transparente 
limpidité. Et, sur ces eaux glauques, où 
un ciel maussade imprimait déjà les âpres | 
présages de la mauvaise saison, un vent 
hargneux poussait à la dérive, flétries et 
recroquevillées, les feuilles mortes et des- | 
séchées, tombées, comme étaient tombées, 
desséchées et mortes, les suprêmes illu- 
sions de ce joueur désespéré. 

— Je suis perdu! . ,. Irrémédiablement 
perdu! J'avais joué là ma dernière carte! 

C'était exact, pas seulement d'une façon 
métaphorique, mais au sens le plus strict 
des mots. | 

Il avait bien joué sa dernière carte, | 
puisqu'il avait épuisé tout ce qui lui res- 
tait de l'argent qu'il avait indélicatement 
emprunté à la caisse patronale; puisque 
l'eût-il voulu, dans un suprême sursaut 
de folie et de désespoir, il n'avait plus de 
quoi risquer une nouvelle partie en cette 
salle des Jeux du Casino, toute ruisse- 
lante de lumières et surchauffée de fièvre. 

— Plus rien à faire! Fini! ,.. Perdu! 

Or, tel un somnambule qui se réveille | 
brusquement au bord du gouffre où il 
était sur le point de s'abimer, c'était seu- 
lement à cette minute que Jean Dusser se 
rendait réellement compte de sa faute et 
mesurait la profondeur du trou béant qui 
s'ouvrait devant lui, 

Et ce fut, certainement, bien plus cette 
vertigineuse perspective que l'aigre et 
froide bise de cette soirée de fin d'octobre 
qui le fit tressaillir. 

Ce soir, ce n'était encore que la bataille 
perdue, la défaite irrémissible, la débâcle 
de ses ressources et la déroute de ses il- 
lusions. 

Mais, pour si amer que parût le présent, 
qu'était-il, en regard de cet avenir auquel 
ne pouvait songer sans 


c'est 


Jean Dusser 
trembler? 


Il se disait 1 
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EX 


“Dans quelques jours, ce sera l'échéance 
Alors 


tout 


| me sera bier 


se découvrira forcément; car 


mpossible de me procurer 


en un laps de temps aussi court, les fonds 
nécessaires au remboursement , ., 
pourrais-je m'adresser 


d'argent? Quelles ga- 


“D'ailleurs, où 


pour trouver tant 

ranties puis-je offrir pour contracter un 
emprunt? Qui consentirait, sur ma seule 
signature, à m'avancer de pareilles som- 


mes? ,,, Personne, à coup sûr! Je serai 
acculé au nlus humiliant des aveux. Ce 
sera le déshonneur, l'arrestation, la Cour 


d'assises, la prison . , , peut-être même 
le bagne! . 
Mais oui, au fait! ,. , Il était bel et bien 


passible des travaux forcés, puisque, outre 
l'importance intrinsèque de son vol, ce- 
lui-ci s'aggravait de faux en écritures et 
se compliquait d'un abus de confiance ca- 
ractérisé. 

Ce serait donc le bagne! .,, 

Cette pensée l'affola. Non pas tant pour 
lui-même que pour sa famille, ses amis 
ses relations, dont il allait causer le cha- 
grin et la honte, et plus spécialement pour 
ces deux jeunes filles, dont les gracieuses 
et touchantes figures avaient mis dans sa 
vie de la tendresse et de la beauté: Mi- 
cheline Arnaud, sa demi-soeur, et Lücile 
Neyrant, sa fiancée. 

Des larmes lui en venaient aux yeux, 
pendant qu'il attendait, sur le quai de la 
gare, le train qui allait le ramener à Paris. 

Il songeait, avec une affreuse contrac- 
tion de coeur: » 

“Micheline, ma pauvre soeurette! Elle 
qui m'a ivujours considéré comme le 
grand frère que l'on admire et auquel on 
doit obéissance et dévouement! Quel hor-| 


| rible chagrin elle va avoir d'une déchéan- 


ce si complète, si brutale et si imprévue! 
Elle est capable d'en faire une maladie ... 
Et si ses fiançailles allaient être rompues 
du fait de ma seule faute! . Elle en 
mourrait peut-être et je serais cause de 
sa mort! ...” 

Oh! il savait bien que la douce créature 


| n'aurait ni un mot de blâme, ni un cri de 


réprobation pour le coupable. Elle ne son- 
gerait qu’à le plaindre et à le consoler! 
Mais elle souffrirait par lui et pour lui, 
et cette perspective était odieuse au jeune 
homme. 

“Je n'ai plus aucun droit à son affection, 
se disai-il avec amertume. Ai-je seule- 
ment pensé à la peine que j'allais lui faire, | 
et combien ma dégradation la frapperait 
cruellement dans ses sentiments les plus 
intimes? Ah! misérable que je suis! Com-| 
ment ai-je pu glisser, sans presque m'en| 
apercevoir, jusqu'à ce degré d'ignominie?” | 

Puis, il songeait à sa fiancée, cette brune 
et jolie Lucile qu'il aimait tant, et à la- 
quelle, sans nul doute, il allait être con- 
traint de renoncer pour toujours, Car un 
déshonneur tout neuf et éclatant, ce n'est 
point, n'est-il pas vrai? un cadeau agréa- 
ble à déposer dans une corbeille de noces. | 

Infortunée Lucile! Ah! celle-là aurait 
le droit de le maudire, puisqu'il allait lui 
déchirer le coeur, empoisonner sa vie de 
la plus graye déception que puisse subir 
une jeune fille et briser peut-être à tout 
jamais son avenir. 

— Et pourtant, si elle savait! murmurait 
Jean Dusser, Peut-être trouverait-elle 
plus juste de m'accorder son pardon, à 
défaut de sa main. 

Mais non, elle ne saurait pas. Il se tai- 
rait. Car, en somme, pourquoi lui dire? 
A quoi bon des explications compliquées? 
D'abord, les admettrait-elle? Et puis, si! 
elle les admettait, que gagnerait-il, lui, 
à ces confidences trop tardives, à laisser | 
au coeur de son ex-fiancée le vague re- 
mords d'avoir été, pour une part, et in- 
consciemment, à l'origine d'un malheur? 

— Non, je ne lui ferai pas cette peine! 
se dit résolument le jeune homme. Elle 
aura bien assez de chagrin quand elle 
saura que je ne méritais pas la confiance 
qu'elle mettait en moi . .. Quant au reste, 
j'entends porter mon fardeau moi-même 
et tout seul! 

Mais que de deuils et de larmes causés 
par la faute d'un seul! . ,. La voilà bien, 
la noble, redoutable et infrangible soli- 
darité humaine! ,,, | 

Dans le wagon bondé de ces promeneurs 
de condition modeste qui rentraient au 
logis après la rapide excursion dans la 
campagne proche que permet l'après-midi 
de congé du samedi, Jean Dusser songeait 
maintenant avec une angoisse mêlée de 
pitié à la première et à la plus immédia- 
te de ses victimes, le patron volé, dé- 
pouillé d'un argent dont il allait précisé- 
ment avoir tant besoin, dans les \cir- 
constances difficiles que traversait sa 
maison de ‘ommerce, de faible envergure 
et de trédit limité. 

Dans quel terrible embarras ne man- 


Le 


P de 


| accordé sa main à Emmanuel Arnaud, 


| fraternel, vu grandir à son côté, 


NS 


| queraient pas de le jeter les détourne- 


ments du caissier infidèle! Quel coup pour 
] «que, à la veille d'une échéance, 
déjà bien lourde pour ses moyens, il se 
ouverait inopinément privé des dispo-| 
lités qui devaient tout juste suffire à 
ses paiements! 

Peut-être la faillite, se disait le jeune 
qui se sentait pâlir | 

Et un sincère remords le poignait. 

— Je lui aurai fait cela, moi! . .. A lui 
qui s'est toujours montré si bon, si con- 
fiant, si paternel! ,., 

Une si criante ingratitude l'irritait con- 
tre lui-même, et il se jugeait digne des 
plus rigoureux châtiments. 

— Je suis le dernier des hommes, le plus 
abject des criminels! J'aurai fait la honte 
de tous ceux qui me connaissent et le mal- 
heur de ceux qui m'ont aimé , .. Si l'on 
m'envoie au bagne, ce sera bien fait! 

Puis soudaine révolte le dressait 
contre fatalité, cette fataiité qu'in- 
consciemment nous ne cessons jamais 
d'accuser et de maudire, même quand 
nous reconnaissons nos torts et nos res- 
ponsabilités. 

Non, non! Que je sois perdu, ce n'est 
que juste. Mais je ne veux pas que d’au- 
tres soient perdus à cause de moi! 

Oui , ,. Seulement, comment l'empé- 
cher? 

Il est plus facile de faillir que de ra- 
cheter, de commettre la faute que de la] 
réparer, et surtout, hélas! d'en éviter les 
inéluctables conséquences, Car tout se 
paie .., 


nib 


homme 


une 
a 


CHAPITRE I 


De la faiblesse au erime 

— Suis-je né sous une mauvaise étoile? 

Voilà ce que se demandait Jean Dusser 
en se tournant et se retournant dans son 
lit, fiévreux, où refusait de le visiter le 
secourable sommeil, dernier recours et 
suprême refuge de ceux que le malheur 
accable. | 

Mais non! Force lui était bien d'en con- 
venir: il ne pouvait point imputer à sa 
mauvaise étoile les disgrâces qui, désor- 
mais, passaient sur lui. 

Il avait trente-deux ans, c'est-à-dire Ja 
plénitude de la jeunesse, un corps robuste | 
et une santé florissante, une tournure 
agréable et un visage sympathique. On 
s'accordait, en outre, à lui reconnaître une 
intelligence vive, un esprit cultivé, de| 
vastes aptitudes et une grande facilité de | 
travail. 

Au fait, quand avait-il pu se dire mal-| 
heureux? 

Mais . . . jamais, aussi loin qu'il pût 
plonger dans ses souvenirs. 

Mis à part les deuils inévitables qui sont | 
le lot commun de tous les mortels, il de- 
vait, en toute justice, se ranger parmi les 
favorisés de l'existence. 

Il n'avait, il est vrai, pas cinq ans lorsque 
son père était mort, il y a, sans doute, une | 
grande mélancolie à se trouver orphelin | 
si jeune. Mais outre que l'inconscience de 
l'enfance première amortit de beaucoup 
la douleur d'une perte dont on ne mesure 
pas l'étendue, Jean Dusser avait eu la 
chance exceptionnelle de retrouver un| 
second père — et le plus tendre, le plus 
délicat et le plus généreux — lorsque sa 
mère, après trois ans.de veuvage, avait | 


chef de service dans un important établis- 
sement de crédit à Paris. 

De ce second mariage était issue Miche- 
line, ravissante fillette que Jean avait} 
tout de suite chérie de tout son coeur d’en- 
fant, dont il avait partagé les jeux puérils, 
et qu'il avait, avec un véritable amour 


Entre les deux petits, joie et ornement | 
du foyer familial, le loyal et affectueux | 
Emmanuel Arnaud n'avait’ jamais fait de | 
distinction ni de différence. Le bambin 
hérité du mort et sa propre fillette, il les 
avait englobés tous deux dans un égal a- 
mour. Et oncques ne vit-on orphelin plus 
gâté et choyé par son beau-père que ce 
petit Jean, object de tous les soins et de 
toutes les attentions. 

C'est ainsi qu'après avoir fait ses classes 
en qualité d'externe, dans un des princi- | 
paux établissements d'enseignement se- 
condaire de Paris, Jean Dusser, qui se 
croyait des aptitudes pour le haut négoce 
et qui ambitionnait d'y faire sa carrière, | 
avait suivi, sur son désir, les cours de l'E- | 
cole Pratique des Hautes Etudes Commer- | 
ciales. Il en était sorti muni de ses diplô- | 
mes et c'est encore son beau-père qui! 
l'avait fait entrer, pour l'initier au ma-| 
niement des affaires, dans la maison de 
quincaillerie Bernard Chastel et Cie, dont | 
le directeur-propriétaire était un de ses 
amis personnels. | 

Ce fut là l'ultime bienfait d'Emmanuel| 


| Arnaud à ce fils qui n'était pas le sien, à 


professeur NIMBUS 


von 
É—N 


| mon 


rien 


ce jeune homme qui ne lui ét qui 
ne portait Pas son nom et n'était pas d 
sa race 

Mais son beau-père mort, par suite d'un 
banal et déplorable accident de la circu- 
lation, Jean Dusser, que le sort, décidé- 
ment, se plaisait à combler, avait trouvé 
les mêmes dispositions de bienveillance 
paternelle chez ce Bernard Chastel, dont 
il était le coïlaborateur plutôt que l'em 
ployé, qui le tenait pour son bras droit et 
qui voyait en lui son successeur lorsque 
la crise économique ayant cessé, la mai- 
son de quincaillerie prendrait tout l'essor 
dont elle était susceptible 

— Non! se dit Jean Dusser. Loyalement, 
je n'ai pas le droit de prétendre que je 
suis né sous une mauvaise étoile. Je dois 
croire, au contraire, que j'ai épuisé toute 
ma part de chance et de bonheur et que 
tour était venu de connaître les 
épreuves, les déceptions, la chute et les 
remords 

Car, bien que sa fierté naturelle répu- 
gnât à lui chercher des excuses pour une 
faute qu'il jugeait, maintenant, impardon- 
nable, il avait été moins coupable que 
malheureux. 

A l'origine de sa déchéance, il n'y avait 
en effet, qu'une erreur commise de bonne 
foi, au sujet de laquelle on eût pu, tout au 
plus, lui reprocher une faute d'attention, 
évidemment peu compatible avec les fonc- 
tions importantes et délicates qu'il rem- 
plissait dans la maison Bernard Chastel 

En qualité de caissier-comptable, 
était chargé du paiement des factures et 
traites présentées à sa caisse. Or, au soir 
d'une échéance particulièrement impor- 
tante, où il avait dû, à diverses reprises, 
verser des sommes relativement élevées, 
Jean Dusser, en refaisant ses comptes, 
constata avec autant de stupeur que d’ef- 
froi, qu'il lui manquait vingt mille francs, 


| représentés par deux liasses de dix billets 


Ne pouvant rien comprendre à un tel 
déficit, il refit, jusqu'à trois fois, ses cal- 
culs, mais pour arriver, hélas! aux mêmes 
résultats inexorables. 

Or, il n'y avait de possible qu'une hypo- 
thèse: une erreur, une lourde erreur com- 
mise par lui. Dans un moment de distrac- 


| tion, qui n'était explicable que par la 


fiévreuse bousculade de cette journée 
trop chargée, le jeune homme avait 
étourdiment payé en trop à un ou peut- 
être deux des fournisseurs dont il avait à 
régler les bordereaux. 

De toute évidence, d'aussi énormes dif- 
férences n'avaient été possibles que pour 
les gros paiements. 

Vérification faite, les trois principaux 
se montaient respectivement à soixante 
mille, quarante-cinq mille et trente-six 
mille francs. 

Possédant les adresses des maisons qui 
avaient émis les bordereaux, le jeune 
caissier, effaré d'un si grave mécompte, 


| n'eut d’abord qu'une idée, 


— Dès demain matin, se disait-il, je vais 
passer en hâte chez ces fournisseurs pour 
leur faire constater l'erreur commise et 
obtenir d'eux le remboursement des som- 


| mes indüment versées, Il faut absolument 


CA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


que Monsieur Chastel ignore ma bévue, | 


car que penserait-il de moi, après une 
pareille alerte? 

Il espérait fermement recouvrer sans 
difficulté les vingt mille francs qui man- 
quaient à sa caisse, Mais il faut croire qu'il 
s'était trompé quant aux bénéficiäires 
éventuels de son erreur. Les trois maisons 
pressenties, bien que d'une réputation de 
probité inattaquable, opposèrent une fin 
de non-recevoir catégorique à la démarche 
du jeune homme, Elles affirmaient n'avoir 
reçu que leur dû strict et déclaraient que, 
en cas contraire, elles n'eussent pas man- 
qué de prendre l'initiative du rembourse- 
ment sans attendre la réclamation. Quant 
aux employés encaisseurs chargés des 
recouvrements, on les déclarait à l'abri 
de tout soupçon. 

La tête basse et le coeur gros, Jean 
Dusser retourna à son bureau. Il se de- 
mandait, atterré: 

— À qui ai-je bien pu verser cet argent? 
Qui aurait pu me le voler? Où et comment 
le retrouver? Il ne faut pas que le patron 
sache! 

Cette dernière idée l'obsédait littérale- 
ment. Que l'on ignorât toujours sa grave 
inattention, de manière qu'il püt trouver 
le moyen de la réparer, voilà ce qui, main- 
tenant, lui paraissait être le plus urgent 
et l'essentiel. 

Et peut-être cette dissimulation pré- 
méditée fut-elle, de sa part, une faute plus 
grande que l'étourderie qui lui était im- 
putable. Car, pour s'éviter une remon- 
trance et par crainte de perdre en partie 
l'estime et la confiance de son directeur, 
il allait s'engager dans une voie difficile 
dont il ne pouvait prévoir où elle le con- 
duirait. 

A son excuse, il faut dire que, plus 
encore que les désagréments qui pouvaient 
lui advenir, il appréhendait de peiner son 
patron et de lui causer un surcroît de 
soucis. M. Bernard Chastel se plaignait si 
souvent devant lui de la dureté des temps, 
du marasme des affaires, du mal que l'on 
avait à joindre les deux bouts! Fallait-il 
encore tourmenter cet excellent homme 
d'une erreur de caisse dont il n'était au- 
cunement responsable et à laquelle il ne 
pouvait rien? 
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La vie des LIVRES 
et des LETTRES 


© ‘Lo lecture de tous les bons livres est comme une conversation avec 
conversation étudiée, en 
leurs pensées”. 
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une 


que les meilleures de 


PAGE ONZE 


\ 
LE 
QP7 N o 


- 


loquelle ils ne 


(1596-1650: 


LE MIROIR TRANSPARENT 


par Blaise ORLIER 


(Spécial à ‘’Le Liberté et le Patriote’) 


entierement 
nte à l'égard de la lumie- 
ssante à être la moindre 

Jarté, Si elle arrête la 
le est teintée ou à demi- 


ie, si elle a le 
lle offense la lumière. Mais 
le est vraiment neutre et dé- 
elle devient alors tout en- 
clarté, et disparait dans la 
mière qu'elle propage 
rayonnante qu'elle se laisse 
x oublier, qu'elle n'interpose 
r le chemin des rayons nul- 
1 autant moins iner- 
lle est plus docile, Telle est 
de l'idéal intellectuel et 
Victor-Henry 


ur, l'auteur déjà 
Saveur des lettres, qui vient de 
cunir dans le Miroir transparent 


mme intéressante de médi- 


tatio de la vie. Ne| 
pas offen a être trans- | 
parent pour devenir tout clarté et 
grâce: telle est la formule pre- 
mière de sa conception du catho- 
ic e, qu'il veut une religion de 


lumière et d'amour. L'Ecriture 
nous entretient souvent de cette 
illumination de l'esprit par la 


clarté divine, et Debidour cherche 
a conserver partout cette pureté 
qui n'oppose pas d'obstacle au 
rayonnement de Dieu en nous et 
utour de nous. À une époque où 
l'humanité se complait volontiers 
dans un idéal anthropomorphique 
et, souvent, étreint avec délices 
les ténèbres inférieures, le mes- 
sage de Debidour est ogportun. Ce 
qu'il nous demande de compren- 
dre, c'est que la créature doit être 
disponible, non pas certes au sens 
gidien, mais au sens chrétien d'ou- 
verture vers ce qui nous dépasse, 
Il de retrouver la trans- 
cendance et de respecter son rôle 
dans l'économie du salut. 

Toute forme d'’humanisme qui 
n'aspire pas à dépasser l’homme 
est, aux yeux de Debidour, tron- 
quée. Malgré la grandeur et la no- 
blesse de sa pensée, Saint-Exupé- 
ry restait en deça de cet huma- 
nisme supérieur qu'est le catholi- 
cisme et Debidour note d’heureuse 
façon ce qui lui manquait: l’auteur 
de Pilote de guerre, nous dit-il. 
veut accrocher l’homme au meil- 
leur de l'homme, comme quel- 
qu'un qui voudrait accrocher un 
tableau à la partie supérieure de 
son cadre: “il faut l’attacher par 
sa partie supérieure à un clou”: ce 
qu'il exprime ailleurs ainsi: “le 


il 


s agit 


moindre de- | 


d'autant | 


remarqué | 


salut de l'homme par l'homme me 
| fait toujours penser à l'exploit qui 


consisterait à échapper à la noyade | 


len s'empoignant énergiquement 
|la chevelure et en se tirant ainsi 
hors de l'eau". Toutefois, le catho- 
| licisme, même s'il enseigne que 
[le royaume de Dieu n'est pas de ce 
| monde, n'est pas une religion de 
[refus du monde. “L'homme est 
sur terre pour deux vocations, é- 
crit Debidour, évidemment dis- 
|tinctes, comme l'âme l'est du 
corps, mais étroitement compéné- 
trées 
salut 
ton âme — et n'oublie pas que tu 
ne feras pas ton salut sans ton 
corps ni contre lui, mais avee lui” 
Car le chrétien doit être présent 
| au monde, il doit être engagé dans 
la destinée humaine et accomplir 
son sälut en travaillant à celui de 
ses frères en même temps qu'au 
| sien propre. Après Péguy, Debi- 
| dour nous rappelle qu'il n'est pas 
| possible d'aimer Dieu à qui n'aime 
| pas son prochain, et il ajoute: “il 
|est presque impossible d'aimer son 
prochain à qui n'aime pas son état, 
[les devoirs, les joies, la peine aussi 
let les souffrances qu’il lui apporte 
Il est souvent impossible d'aimer 
son état à qui ne sait point aimer 
| d'abord Dieu et Sa volonté. ., ” 
Religion incarné 

| Il faut être Marie et Marthe à 
|la fois et pratiquer l'action et la 
{contemplation, car la perfection 


humaine consiste à se laisser péné- | 


trer tout entier — esprit et âme — 
par la lumière et la volonté de 
Dieu. 1] ne s’agit pas de rêver la 
| Foi, l'Espérance et la Charité, mais 
|de les vivre, de les excercer. Amor 
meus, pondus meum, disait saint 
| Augustin: tout ce que je pèse, 
|c'est ce que pèse mon amour. Et 
| Victor-Henry Debidour montre 
!comment l'amour s'accomplit dans 
l'héroïsme, la charité et la prière. 
| Le Miroir transparent rejette 
toutes ces formes de fausse reli- 
|gion qui ne sont que l’adoration de 
ce qu'il y a de meilleur en nous, et 
l-qui ne sont en définitive que des 
|formes d'idolâtrie, L'homme est 
| un miroir transparent dans lequel 
Dieu aspire à se mirer et il appar- 
tient à chacun de nous de faire en 
sorte que notre Créateur se dé- 
couvre le moins déformé possible 
dans ses images que nous sommes, 
Oeuvre de haute ‘spiritualité, le 
petit livre de Victor-Henry De- 
bidour s'impose par des formules 


Bonheur d'occasion 


J'ai lu Bonheur d'occasion. Bon- 
heur d'occasion, succès d'occa- 
sion! Le titre dit bien ce qu'est 
le livre, et si nous devons lui dé- 
cerner une palme, ce sera pour 
avoir si bien réussi à décrire cet 
aspect d'un peuple abruti par la 


misère, qui s'avoue incamable de 
se délivrer de sa servitude par 
le moyen de l'intelligence. qui 


n'attend que de l'Etat tout soula- 
gement possible, et qui, finale- 
ment, ne trouve de refuge que 
dans la guerre! Un peuple que 


l'on conduit à l'esclavage tête 
basse, tel un troupeau de bêtes 
que l'on conduit à l’abattoir. 


Vraiment, l’auteur a bien mé- 
rité des maîtres de la civilisation 
moderne, et comme on sera heu- 
reux de promener sur l’écran ce 
tableau de nos traditionnelles fa- 


milles nombreuses, tel que l'on 
cherche à les illustrer depuis 
longtemps, avec cette physiono- 


mie de chair et d'os, de crasse et 
de guénilles. Et cet idéal réalisé 
par une Canadienne-française! 
Peut-on s'étonner du succès? 

De morale, aucune. Faut-il s'en 
inquiéter? En notre 20ème siècle 
imbu de matérialisme, n'est-ce 
pas Hollywood qui donne le ton? 
La foule en perroquet fait écho. 
Les mécontents , , . vieilles gens 
d'une ère ancienne dont il ne faut 
pas se préoccuper si on veut che- 
miner vers les progrès! 


La religion y est représentée 
comme une naïveté: les âmes 
pieuses, comme des timorés et 


des scrupuleux. Pas un soupçon 
de repentir dans le coeur de cette 
fille du peuple qui, par pur esprit 
d'orgueil, pour s'élever au-des- 
sus de sa misère, a avili ce qu'il 
y a de plus noble chez la femme: 
l'amour et la maternité, Ou, si 
elle éprouve quelque regret, ce 
n'est pas d'avoir offensé son Dieu 
ou d'avoir trompé le prochain, 
mais simplement la crainte d'a- 
ir à descendre plus 
yeux des humains 
Nulle part on ne distingue au 
milieu de cette misère l'action 
d'un Dieu bon et provident, tou- 
jours soucieux du bien de sa cré- 
ire. Les hommes y figurent 
mme “animaux raisonna- 
bles” tout à fait dépourvus de 
surnaturel, et qui agissent pure- 
ment par instinct de conservation 
On 2 dit que l’auteur avait pour 
but de soulager la misère qu'elle 
décrit. Est-ce bien en exhibant le 
mal que l'on parvient à le vain- 
cre? Rarement un médecin expo- 
sera à son patient la gravité du 
mal dont il est atteint, et s'il le 
fait, ce n'est jamais sans lui in- 
diquer le remède qui pourra le 
guerir 
Au p 
tellectuel, rien de propre à élever 
d Dans n à paru 
dans La Liherté et le Patriote, 25 
juillet 1947 commentant 


des 


int de vue national € 


t in- 


vantage tirle 


et ce 


roman, L'Illettré parle de littéra- 
ture créatrice, de littéraiure na- 
tionale, Quelle merveilleuse trou- 
vaille! 


isant des chef-d'oeu- 


s ce calibre, tout comme 
est le « ) d'autres compo- 
sitions d'un style plus ou moins 
np on ré r a convaincre les 
nôtres de la richesse culturelle 


bas aux; 


lqu'ils ont acquis en adoptant pa- 
|reil'idiome, Excelsior! ! ! 

| A notre humble avis, il suffira 
|de fermer écoles et collèges, et 


Icette littérature s'épanouira li- | 


| brement, sans effort, et fera l'au- 
réole de nos corps académiques! 


| Que tout cela ait fait l'affaire | 


de la, Maïson Reynal-Hitchcock, 
nous èn sommes nullement éton- 
nés. Mais que nos Canadiens fran- 
çais catholiques encensent à qui 
[mieux mieux, cela montre jus- 
qu'où l’aveuglement peut ‘condui- 
(re. Faut-il avoir à ce point perdu 
le sens des valeurs? 

Cette évolution nous donne 
{l'impression d'assister à l’enter- 
rement des intelligences, et ce 
cortège d'applaudissements en 
faveur d'une oeuvre qui en ignore 
la puissance a le son d’un glas 
funèbre, 


Que l'auteur ait 


| 


le contester, mais comment ce 
talent est-il employé? 
aime les descriptions, le livre en 
‘est plus que lourd, Nous souhai- 


de moins dans le détail pour sui- 


écrive en chrétienne. 
MARIE-REINE. 


CONDENSÉES 


Un régal au début du repas. 
Délicieuses dans les sauces et 
les mets en casserole. 


faire son métier et faire son | 
Fais ton métier avec toute | 


ue l'auteu une certaine | 
habileté à écrire, nous ne saurions | 


Pour qui! 


terions que Gabrielle Roy s'attar- | 


|vre un idéal. En un mot, qu'elle | 


(heureuses autant que par une pen- 
sée aussi exigeante que pure de 
toute complaisance dans nos fai- 
| blesses. 


| Le Miroir transparent, par Vic- 
tor-Henry Debidour, Lyon, Li- 
|brairie H. Lardanchet, 1947; 190 


pages 


Vient de paraitre 


Aux Editions Variétés 
Biquette l'extravagante 


| C'est une chèvre gi qui « 
de longues cornes recourbées, une 
|queue écourtées une grande bai 
| biche et des sabots énormes 
|cela, mais son museau surtout et 


| 
ise 


Îses yeux qui rient toujours, lui 
donnent un air très comique 
Biquette fait la pluie-et le beau 
temps sur la ferme de ses mai- 
tres: elle a des goûts et des allu 
Îres des plus extravagants. A 


Rococo 
en 


| quand un jour, la famille 
|se présente à la ferme pour 
| ramener Biquette, avec quel en 
| thousiasme ses maîtres l'ont-ils 
| abandonnée! à 

| Et Biquette n'était pas fâchée 
| du changement. Une nouvelle vie 
{s’annonçait pour elle: cela n'était 
| pas banal! On fit connaissance et 
| on introduisit la chèvre dans son 
[nouveau logis. Mais Biquette ne 
| devait pas longtemps y être heu- 
reuse. La fin de son histoire re- 
|serve d'agréables surprises aux 
enfants qui auront le bonheur de 
MES ce livre 
| 


C'est un bel album imprimé en 
deux couleurs, avec de nombreu- 
ses illustrations, sous une couver= 
ture cartonnée, illustrée elle aus- 
| si, sur fond "0" fort attray- 
| ante 

Un album de 32 pages, publié 
par les Editions Variétés, 

Prix, par la poste: 50.30. 
| 


Aux Editions Fides 
La L.O.C. canadienne 


(En collaboration) 

Le problème de l'heure est le 
problème ouvrier. Tous en par- 
lent, mais non pas avec la même 
préoccupation, ni avec le même 
désintéressement. 

La Ligue Ouvrière Catholique, 
ou L. O. C.. mouvement spécia 
lisé d'Action catholique, voit le 

roblème ouvrier tel que le voit 
PEglise Pour rayonner les idées 
des documents pontificaux et 
poursuivre son travail de conquê- 
te, elle emploie la méthode par- 
ticulière à la spécialisation: voir, 
juger, agir. 

La première partie ne saurait 
mieux décrire la situation de la 
famille ouvrière, Ce que la 1,0.C, 
apporte comme enquête, c'est du 
vécu, du concret, du pratique, de 
la vie de tous les jours: cet expo= 
sé, qui se lit avec grand intérêt, 
ne peut qu'aider les pères et mè- 
res de famille à mieux voir et 
comprendre le problème de la fa 
mille ouvrière. 

La deuxième partie pénètre au. 
fond du problème. La mystique 
| touche l'âme de la famille ouvriè= 
|re. On ne peut régler le problè- 
|me familial si on ne respecte pas 
les biens du mariage véritable, 

Ce livre vous fera connaitre le 
magnifique travail accompli en 
sept années par ce dynamique 
mouvement d'Action catholique, 
auprès des adultes et de la famille 
ouvrière. 

Un ouvrage de 186 pages, édité 
chez Fides. 

Prix, par la poste: 81.10. 


Aux Editions 
B. D. Simpson 


Un dictionnaire technique 
anglais-français 
| Ce livre contient tous les ter- 
|mes de l'automobile, des voitures 
|modernes de tous genres, de la 
| machinerie et de toutes les inven- 
{tions modernes dans ce domaine. 
Finis les anglicismes, les bar- 
|barismes et les noms impropres. 
| Finie l'ère des “entre guillemets” 


| dans la correspondance, les an- 
nonces publicitaires, les catalo- 
gues, etc. 

se fait 


attendre depuis des années, Vaut 
mieux tard que jamais! 


| 
| 
| 
| Ce petit livre de poche 
| 
| Tous les mécaniciens, 


les com- 


Imis, les gérants, les publicistes, 
les garagistes, Jes marchands de 
| pièces, etc. tiendront à franciser 


{leur langage technique, en con- 
|sultant ce petit dictionnaire 
Tous les amants de la langue 
| française voudront se procurer 
cette ceuvre de compilation, pour 
enrichir d'autant leur vocabu- 
laire. 
Un volume de 142 pages 
Prix, par la poste: 80.80. 


Diction française 


(Fautes de langage, mauvais français) 


Messieurs, Mesdames x 


Voulez-vous perfectionner votre dic- 
tion française, corriger vos défauts d'articulation, 
aider vos enfants à bien articuler le verbe fran- 


çais? Pourquoi ne pas suivre un cours par corres- 
pondance, offert aux initiés de l'Art de dire? 
Pour renseignements écrire à: 


Mile Blanche 


Professeur 


Sabourin, L.D. 
de Diction, 


Diplémée en Phonétique de l'Université de Paris 
Directrice des Cours de Diction aux Ecoles Séparées d'Ottawa 


290, rue Daly, 


Ottawa, Ont. 
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rue Dumoulin, St-Moni 
Man - 
À VENDRP : ge de Larette 
TT et tar st 
: 4 - “son ave 
tra ! CA | . . grande 
. . 2: 
V'adrenuver à M. Francois Monder, Le- 
rette, Mar er -25P 
AL TOMOBILE A VENURE . 
e . se 
. terette ef 6 pneus 
51 000 2 S'adrenser à 441, rue St- 
leun-Haptiote, St-Boniface, Man 
624-240 
A VENDRE £a emment d'atitelage 
af ( , ee * 
L'adrenser à M. Gédéon Larhan- 
. +. “M + Winniper. Man 
Tete mme # 622-240 
GARAGE À VENDRE à a 
—æ e e 
+ 1 e ra TL euf 
suse de ‘ 
enswignerner 
dresser à M, M-J, Séçuin, Trans- 
cons, Man 627-217P 
ON DEMANDE nafa 
ë { nrié ‘ étérence 
N'adresser à M, O-W, Chrétien, Li- 
sieux, Sask 6»-25P 
TEMRE A VENDHE A 3 + au 
‘ « + St-! bert 3 acre 
‘ . 00 acres à 
+ « : . errair 17-54 
te ture. S'odresser à M. A 
Paqguin, 201, rue Dumoulin, St-Boni- 
face, Man. Téléphoner 204 313 631-240 
MAISON NEUVE A VENDRE-I18 x 24 


e ave en ci- 


Pré PTL 
% N'adrenser à M. Emilien W 
vwovd, Man 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 
priétés de ville, campagne, fermes 
où commerces, s'adresser à 

L BUFFET 

Edifice Mcïintyre 


302 
7125 ou 204 547 


Téléphones 


AUTOS! vous désirez acheter une au- 
tomobile ou vendre la vôtre, adres- 
set vus à À. Couture et O, Mousseau, 
Hub Service Station, angle Taché et 
Provencher, St-Boniface. Nous lave- 
roms votre automobile et la règlerons 
gratuitement Tr 


#1 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OU 
DE RHEUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, écri- 
vez-rmol A.-J Bruyère, Holte 329, 
Transcona, Man Tr. 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie 
Spencer. Corsets et brassières 
faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
ports chirurgicaux pour her- 
nie et épine dorsale. S'adresser 
à Mme Germaine Courteau, 96, 
rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 
léphone 35 226. 


Ted Collins présente 
les styles de musique 
de 1950 
Leçons les meilleures et | 
les plus modernes, de | 
Guitare —— Piano 
cordéon 


Nous présentons notre violoniste 


expert 
EMILIEN COUTURE 


Artiste de CKY et CBC 


se 


A 


ons d'expérience 
et 


de jeu 

nne d'enseignement 

Inscrivez-vous maintenant — 

Toutes les leçons sont données ||! 
privement 


COLLINS SCHOOL 
OF MUSIC | 


129 rue Sherbrouk 
Tél. 31 553 | 


Offre spéciale 
Pour rendez-vous téléphoner à 96 042 


Le LYCEUM PHOTO STUDIO 


Ze étage, Edifice Stobart, 290 


offre au public 


une aubaine spéciale à titre d'annonce 
pour une photo en couleur 
Une photo Lyceum en couleur de 8x10 (une par personne) 
.95 cents au moment où la photo 


95° 


CE 


Pos de 


tente ne 


A VENDRE . “re » de . 
eaux de ænrtie ve atte 
6e 11 Wvres, 5 à u ur 
eilieure ttre adresser “ Ar 
Dee DORE CES, 2) AÛ CLUB DU SACEE-COSUS 
e À b à vert ses portes di- 
MAGASIN PIC RIRES -RON € MEMIES d dormi Un bon nombre 
De ar n 
ras sis « # PE : : : anciens 
, M ” 'e F ” " faire | tour 
w$e Tr COR s dt © nsta 
LA st Le , L + pu ve 
. . té du Clu svait 
.- e s srantat f'rnéres fait ne ex ente be ne en ct 
ser à €. Muftet “ut Pie Mrintyre P 
: énage nue 
MAGASIN GENERAL s ë à ni f res, le maga 
errir . age tra ” .: est 1! L ant es allees nt 
de istriet de À *£. Agence parfaite ndition et la table 
- AR ° . ë e 6. ! + 4e éparation 
ete. Loestion avantageuse, Pr et  — + Le 
nditions avantage L'adrenser à 1mE nte Enfin à salle des 
C. Buflet, 202 Bloc Melmiyre eus ent nrêt. 
BELLE RESIDENCE MODERNE ù Les élections 
Avenue Fernéale PF : : L mblée générale i tous 
Le te entre de W nembre lu Club au lieu 
e léc 6 ’ s C 5 é Aimannt & + P 
» grande : . auftage , : . > oCt æ às- 
si heude, Carat ble lééale mt aura pour üuon 
fupieue A de L iu n eau mité pour l'année 
Occes exceptionneile 8 947-1048 
#2 ou tant. Dis . ‘ . à 
» S'adresser à Buftet 07? : vie de touts ganisalion àde- 
Bioc Melntyre. Tél, 97 125 nd largement de l'entrain et de 
‘ nté des membres d 
st RUE RITCHOT St-Boniface r & 4 pare ° 
- è à < 
S û np : po ter (ra ) de 
: LA e) s1 600 Lar LANCE | niDeg ésirent un 
S'adremer à C. Buffet, 302 Bloc Mr ant d activite n appartient 
Imtyre. Tél 97125 10nC qu à eux seuls de venir. le 
timanct 5, “tobre ” ui 
1 1 e 5 octobre, se choisir un 
p GASIN GENERAI " 
Por sement. Agencement fixt n filles capables et prêts à tra- 
es) et stock envir.n 82500 à p-|% ler dans l'intérêt général de 
tant: 8 acres et t er 4 $ <' 
ee 250 pa : S'adresser à ( 1 es Jeunes Ge la paroisse 
Buftet, 202 Bloc Melntyre Le comité sortant de charge es- 
à à BE pe + n dc pére tor que t les membres 
. nt à Albert àa}et arr iu Club se feront un de- 
ça 
entr ha à l'etr eésents aux élections 
et repas soignés Jules Forseille LE SECRETAIRE 
ihth St Est, Prince-Albert, ask s stone 
597-25P " * 
Ligue de dix quilles 
A VENDRE Ma 5 ave Dimanche dernier, tel q 
boucherie cr D l € 0 egiise avait € 
25,000.00. Maison attenante, centre à nion de t * } 
est de la Saska n. Æ PL de t es ueurs de 
vent et grande C t que : 1ix quille Toutes les équipes de 
re à Boite 615, La Liberté et le an derr taient revr mntée 
Patriote, 619, avenue McDermot, Win- +7 à , San eprese niées 
aipes, Man 615-24P vo e résultat des élections 
L pre ient, Léo Bourbonnais: se- 
A VENDRE Un radio genre “ca étaire-trésorier, Oscar Bourbon- 
net marque Pnc à ierne, ef ù 1 « ps ob 
parfait état 45000 S'adresser à 173, /N conseillers, Edmond Pazdor 
rue Masson, St-Boniface, Man et Hervé Sala 
serres Le nouveau président semble 
A VENDRE 5 tracieur ancien et!, à fait d pr ps ‘ mbl 
PA perde ère #1 de- | tout 4 fait décidé à faire fonction- 
are L'amion à vendre. dernier r rondement notre ligue de dix 
modéle se À CR orne quille R Il croit même pouvoir | 
1 -Bo x rs i * 
Re ET 578-240. | trouver une huitième équipe! 
. Toutes les personnes désireuses 
A VENDRE Pour cause de santé onde se joindre à la ligue : 
désire vendre :, de section à Ste-| a ligue de dix 
Anne avec roulant (stock). Ecrire à | QUilles voudront bien donner leur 
Boîte 591, La Liberté et nn re nom au pius tot à un des mem- 
L 
os. avenue McDermot, 1-6 u comité où au gardien du 
Ma 7 
ON DEMANDE — rsonne de coii- C'est mardi soir que les équi- 


fiance pour travail gnéral de maison | Le feront leurs débuts. Les capi- 


dans bonne famille, Fas de gros tra- 
vaux. Chambre privée et radio. Sa-| taines de chaque équipe sont priés 
laire acceptable offert. Frais de vVOyYa- | d'avertir leurs joueurs de l'heure 
ge à Winnipeg arrangés. Ecrire à st: du our dis - € 
Boîte 590, La Liberté et le Patriote, 1 Jou es premièéres rencon- 
619, avenue Mcbliermot, WanpeE: tres de la saison, en attendant que 
Man. »90-2 e comité de la ligue puisse faire 
AUTOMOBILE-—Si vous voulez faire) 7PTIMer un horaire régulier. 


ee 


réparer votre automobile, si vous avez - 
d ièces de rechange, si vous Dear 
besoin de p £ A VENDRE - 


voulez de l'essence ou de l'huile, a- 

dressez-vous à Labossière et Fils, 353, de pneus, et cordonnerie, complètes 

avenue Provencher, St-Boniface. Tél. avec outillage moderne. Aussi deux 
lots et une maison situés sur la gran- 


TF.| 
203 970, de rue. S'adresser à M. Emile Beau- 


Boutique de réparations 


A VENDRE — 400 s de terre, dans chesne, Zénon Park, Sask, , 604-25P. 
bon district pour culture. Toutes cui- doi Li — mé 
tivées, 100 acres en guéret d'été.| A VENDRE — %, de lot avec maison 
Maison de 7 chambres, cave demi 14 x 22 et 12 pds de haut, cave pleine 
randeur, air climatisée, pouvoir du! grandeur, étable 16 x 20, et une autre 
iydro. Etable de 60 x 30, garage bâtisse garage et maison d'été com- 
double, poulailler 15 x 20, presque Dies; bon jardin. Prix, S$2,000.00. 
neuf, 6 remises à grain, remise à s'adresser à M. P, P, Plett, Boîte 22 
machineries 16 x 20. Ecole de l'autre] Ste-Anne, Man. 583-24P. 
côté du chernin. Village et église ESA x — _ 
à 2 milles, Route gravelée, à 70 milles A VENDRE — Propriété consistant en 
de Winnipeg. Terre en trois mor-| D ee ir sa avec habitation, située 


l'hôpital de St-Boniface 


ceaux qui peuvent être achetés sépa- a € 
remet. pour meilleure offre. Pour Excellentes affaires garanties S'a- 
renseignements, téléphoner à Frank | pre à 412, rue Taché, St-Boniface, 
Baleja, Téléphone 38-5, lle-de-Chênes, an. 618-24C. 
Man. 611-25P, 
Voici pour vous une excellente 

A VENDRE — erre de 160 acres, ! ; u ; J oc- 
dont 65 acres en culture, le reste en|} ©asion de vous assurer un commer- 
pâturage. 14 de section 23. A 3:21] °° durable, Na ré sind v6 de SANS 
x col comme agent des produits PAULA: 
milles de l'école. Bonne maison et Nous avohs fourmi aux mênies 1e 


étable neuves. Aussi 8 vaches à lait, | 
21 jeunes animaux, 4 chevaux. Outils 
our la ferme, S'adresser à Mme | 
k -A. St-Laurent, La Broquerie, Man. 
25P. | 

A VENDRE—Maison moderne, centrale 
6 appartements, à proximité de l'égli- 
se, l'hôpital, l'école et l'autobus. Brû- 


milles, depuis nombre d'années, plus 
de 200 produits de qualité. Travail 
agréable, profitable. Vous êtes pro- 
pre patron. Bonnes routes À Win- 
district. Compagnie cana- 


nipeg et 
dienne-française 


Venez nous 
écrivez 
Huot, 


voir 
dès 
Cie 


aujourd'hui, 
maintenant 


Paula Ltée, 


ou 


leur à l'huile et s7stème d'eau chau- a 
de, S'adresser à 449, rue Aulineau, St- 52, rue Albert (Edifice Gre 
Boniface, Man. AA-TF Winnipeg, Man #9) 
— — .? 2 
ON DEMANDE — Jeune fille distinguée rent bb 
pour petite maison. Pas de cuisine 
chambre privée. bon salaire. S'adres- A ST-BONIFACE 
ser À 400, rue Waterloo, Winnipeg, A VENDRE 
Man. 603-24C.! Rue Masson— 
prenne Maison de 7 chambres. Revenu de 5 
PLANTS D£ FRAMBOISES CERTI-| chambres, $4000 par mois. Lot 49, 
FIEES A VENDRE-Liste de prix en- £arage, 4 tonnes de charbon. Prix, 
voyée immédiatement sur demande $3,500.00 
S'adresser à M. Léo Péloquin, Garry Rue Notre-Dame 
Gardens, St-Noibert, Man. 511-27C., Entre rue Collège et St-Joseoh. Mai- 
son moder le 5 chambre « 
Si vous avez les cheveux gris, rendez- sv JR re Le LA Are ab ps 
les de teinte naturelle avec du Prix, $6,300.00. Comptant requis $2,- 
‘Never Grey”. Ce n'est pas une teir- 000 00 
ture, mais un tonique merveilleux 
Ecrivez pour obtenir un dépliant gra- | Rue Horace— 
tuit. A.-J, Bruyère, Boite 329, Trans- laison moderne, 12 chambres, 2 
cona, Man. TF chambres de bain. Revenu 85500 par 
mois, et 6 chambres pour proprié- 
taire. Prix $8,500.00. Comptant requis, 
$5,000.00 


Rue La Vérendrye 
9 chambres, 3 suites, modernes. Reve- 
nu, $110.00 par mois. Chauffage auto- 
matique à l'huile, construite en 1946. 
Vendra pour $9,900.00, Comptant re- 


quis, $6,000.00, 
ÿ MAGASIN GENERAL A VENDRE — 
Ave Portage, Winnipeg, Man. Près de Winnipeg. Prix, de $8,000.00 
à $15,000.00, 
TERRE À VENDRE A Ste-Anne. 118 


bonnes bâtisses, bonne eau, ter- 
1!:4 mille du village, 12 mille 


acres 
re noire 


de l'école, Vendra pour $4,600.00 
A VENDRE A Haywood, 400 acres 
alt mixte, bon terrain pour lin, 


etc. Bonne étable neuve, deux 


ee , its eau douce, électricité: presque 
est prise. Pas d'objection à ce tout en culture, Frix, $8,900.00. 
qu'il y ait 2 personnes. S'adresser à 
Le ’ bu " ART TOUGAS ou à D. MARION 
reproductions acceptée 190, avenue Provencher, St-Boniface 
sera acceplée sinon celle qui est Téléphones: Rés. 206 952 + 201 028 
mprimée dans ce contrat 623-240 


SVP, apporter 


Diplômés du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


Salon mortuaire 


Desjardins -- McGee 
138, blrd Dollaerd 


Tél. 


Service d'ambulance jour et nuit 


cette annonce 


DEMANGEAISON VITE ENRAYEE 


Onguent supérieur) 

maladies de peau Nom- 
Efficace con- 
pied d'athlète, 


Guérit 


breux témoignages - 


dartres 
jambes 
$1.00 Garanti 
AGENCIES 

ire. Sask 


tre: eczéma 

plaies aux 

>rande boîte 
BETTEZ" 
Gravelbo 


TAXI 
Grosvenor-Crescent 
42 311 Téléphones 42 388 


Bureau-chet: 


67, rue Osborne 
(Fort Rouge) Winnipeg 


St-Bonitace 


201 467 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Au poste CKRC 


Mile Martha Scott, 


l'une des 
étoiles figurant au programme de 
la Caisse de Bienfaisance, q se- 


ra radiodiffusé à CKRC, trois fois 
pendant la campagne 


la semaine 


Au Cercle Molière 
Banquet 


Correction) 


On sollicite la présence des a- 
mis et membres du Cercle Mo 
ère au banquet qui aura lieu 
à hôtel Marlborough, le jeudi 
9 octobre, à 7 heures. Il y aura 


du président et du secré- 


sont en vente chez 
Gosselin, 153, rue 
St-Boniface Prix 


WASHINGTON-—La chambre 


des Etats-Unis a 
la population a- 
méricaine de ‘produire plus ou 
de consommer moins” si elle 
veut faire baisser les prix 
‘Nous sommes en présence de 


de commerce 
recommandé à 


deux maux, le coût élevé de la 
vie et l'exagération des dépen- 
ses’, a dit le président de la 


chambre de commerce, M. Earl- 
O. Shreve 


Concert de Donna 


Jubilé d'argent du Dr 
et Mme G.-E. LaFlèche 


Dr et M M. LaF t 
et fete r 
ganisée par Mmes F : 
et Paul Lord, à ccas 
25ème anniv ‘ 

Les tés, q taient réur 
à la demeure des hé te la té 
669. avenue Bar r étaier 
au nofn e à trente max 
fique be e 25 ses i 
qu'un se e de , furent 
présentés aux ibilaires de 
part des personnes présentes 

Biographie 
M le Dr Georges-Mackenzie 


Mme LaFlèche (Ma- 
eau), de Québec, PQ 


LaFlèche et 
riette Ma 


contractèrent mariage le 26 sep- 
tembre 1922, à Québec, PQ. Ils 
vinrent ensuite demeurer à Win- 
nipeg, où ils résident deruis. De 
leur union naquirent 5 enfants 
Huguette (Mme Paul Lord}, de 
St-Norbert Gisèle violoniste 
bien connue, de Toront Ont 
Janine, Georges-Edouard et Jac 
ques 


Grescoe à Winnipeg 


1 


Donna Grescoe, violoniste re 
nommée, donnera à Winnipeg, le 
3 novembre, s& re r concert 
depuis ses débuts à ew-York 

En tournée ns les villes ca 
nadiennes, en commençant par 
Québec, elle donnera plusieurs 


récitals avant de se rendre à Win- 


nipeg pour un concert à l'Audi- 
torium 

Depuis févric le r, Mill 
Grescoe a joué dans plusieurs vil 


les des Etats-Unis telles que Phi 


ladelphie, New-York et Chicago 
Partout, elle fut acciamée et ap 
plaudie par les foules et les cri 


tiques enthousiastes 

Son professeur, Mishel Piastro 
déclare que ie progrès de son élè- 
ve durant cette dernière année a 
été phénoménal et qu'elle remplit 
rapidement la promesse d'une 
brillante carrière qui lui fut faite 
lors de débuts à New-York. 

Les détails concerriant ce réci- 
tal seront donnés sous peu 


ses 


Réunion diocésaine de 


la C.W.L. à Fort Garry | 


Mme E. Kelly été réélue à 


a 


diocésain de la Ligue des Femmes 


Catholiques (C.W.L.) de Winni- 
peg, pendant la convention an- 
|nuelle, tenue le samedi 27 sep- 


l'unanimité présidente du conseil | 


tembre et ie dimanche 28 sep-| 


tembre, au ‘Highwayman’”, à 
Fort Garry. 

Des délégués de quatorze sub- 
divisions étaient présentes, ainsi 
que celles de cinq des sociétés af- 
filiées. Kenora, Brandon, Portage 


[ls Prairie et Little Britain ont 
| 


envoyé des représentantes, ainsi 
que les diverses subdivisions de 
la ville. De magnifiques rapports 


ont été présentés par toutes les | 


| subdivisions et les sociétés affi- 

| liées. 

| Le samedi 27 septembre 

| La convention s'est ouverte le 

| samedi 27 septembre par la céré- 

|monie du drapeau, faite par un 
groupe de Guides. Le R,. P. C. J. 

|Kelly, SJ. chapelain diocésain, 
récita la prière. Mme E. Kelly 

| présidait. 

Le KR. P. Kelly offrit ses sou- 
haits à la convention. M. 
M. Cooney, chancelier du diocèse 
de Winnipeg et représentant de 
Mgr l’Archevêque: M. l'abbé M. 
Cournoyer, chapelain de la sub- 
division de Fort Garry: M. R. Fen- 
nell, maire de la municipalité de 


Fort Garry, et Mme V. Fabris, 
trésorière-honoraire du Conseil 
national, parlant au nom de la 


présidente nationale, offrirent 
leurs voeux de succès à toutes les 


déléguées. 
Les comités d'élection et de ré 
solutions furent nommés, après 


quoi la secrétaire-archiviste, la 
secrétaire-correspondante et la 
trésorière présentèrent leurs rap- 
ports. Les recettes pour l'année 
furent de $578.38; les dépenses, 
de $535.62. La somme de $80.50 
fut envoyée de la part du Conseil 
diocésain pour la souscription en 
faveur de Sa Sainteté le pape, à 
l'occasion de Pâques, le printemps 


| travail. 


| dans son travail. 


dernier. La somme de $5,700 fut 
envoyée au Saint-Père par la! 
Ligue. 


M. l'abbé Mecisaac 

M. l'abbé J. K. Mclsaac, de la 
paroisse Notre-Dame des Victoi- 
res, parla brièvement au cours 
de l'après-midi. Il souligna le 
fait que toute femme catholique 
devrait s'intéresser activement 
aux affaires catholiques. Elle de- 
vrait se joindre à un groupe actif; 
la C.W.L. est une organisation 
magnifiquement bien adaptée à 
cette fin, car elle a ses racines 
dans la paroisse, ce qui est très 
important. 

Rapports 

déléguées présen- 
térent leurs rapports. Ceux-ci 
démontrèrent que l'année écou- 
lée fut une année fructueuse, La 
conventi fut ensuite ajournée 
jusqu'a la grand'messe du diman 
| heures 


les 


Ensuite 


mn 


heure fort nteressante 
quand les membres de la 
ion de Fort G: rry ser- 
le tne 


Le dimanche 28 septembre 


La née débuta par une mes- 
se solennelle, célébrée à 11 heu- 
res, en l’église de Fort Garry, pat 
M. l'abbé M. Cournoyer, ruré 
Le ærmon fut donné par le RP 

Durocher, O.MI., rédacteu 

la Northwest Review. 


JOUTrT 


R 
ide 


| 


LE |. Quinn, a présidé à l'élection 
abbé 


| secrétaire-archiviste, 


Diner 

A 1 heure de l'après-midi, le 
diner fut servi au ‘“‘Highwayman” 
pour tous les invités et déléguées 
à la convention. 

Après le diner, 
sont réunies de nouveau pour 
compléter l'organisation de leur | 
Le KR. P. A. J: Schim-| 
nowski, O.M.I, qui s'occupe de 
l'immigration, entretint les délé- 
guées de ce sujet. Il fit un pres- 
sant appel aux membres de la Li- 
gue pour qu'on lui vienne en aide 


les dames se 


Mme Kelly demanda aux prési- 
dentes des subdivisions de former 
des comités pour rencontrer les 
immigrants aux stations de che- 
min de fer. 

Une discussion sur les amende- 
ments proposés à la constitution 
fut dirigée par Mme V. Fabris. 
Un comité fut constitué pour étu- 
dier davantage les amendements 
proposés et pour offrir des sug- 
gestions à l'exécutif national à ce 
sujet, 

Un comité, dirigé par Mme C. 


des officiers. Les dames suivantes 
furent élues: Présidente, Mme E. 
Kelly; lère vice-présidente, Mm 
W,. A. Sullivan, de Winnipeg: | 
2ème vice-présidente, Mme H.| 
Pawells, de Fort Garry: 3ème vi- 
ce-présidente, Mme P. G. Brown; | 
Mlle Ceci-| 
lia Shannon, de Winnipeg: secré- 
taire-ccrrespondante, Mme M. A. 
Panaro, de Winnipeg; trésorière, | 


|Mme J. A. McManus. 


D'autres nominations furent 
faites; après quoi eut lieu une 
{courte réunion de l'exécutif. | 


|composée de dix hommes compé- | 


| futur de l'agriculture en Pologne. 


|comme délégué en Pologne pour 


Comité du Concours 
National d'Orge 


Le professeur T. J. Harrison, 
membre du Bureau des Commis- 
saires de Grain pour le Canada 
et président du comité du Con- 
cours national d'Orge, sera de re- 
tour à Winnipeg le 15 octobre. 

Depuis 3 mois, le professeur 
Harrison représente le Canada 


y étudier les problèmes agricoles 
de ce pays. Cette délégation est 


tents en agriculture, et qui vien- 
nent des Etats-Unis, du Royau- 
me-Uni, du Danemark, des Pays- | 
Bas et du Canada. 

La délégation, travaillant en 
collaboration avec le gouverne- 
ment de Pologne, recommandera 
les moyens à prendre pour la ré-| 


habilitation et le développement | 


Récemment, les représentants 
étaient à Rome. Ceux du Canada 
et des Etats-Unis se sont embar- | 
aqués pour Washington au début | 
d'octobre 


Pour Vos 
. Troubles de: pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N. Rousseau, MT. 


Pédicure Spécialiste et 
Orthepédique Technicien 
Téléphone: 203 926 


157A, AVENUE PROVENCHER 
5t-Boniface, Man. 


|ment, 


Let 


| présente 


|core mieux 


Winnipeg, Mon., 


CHAPEAUX DE FEUTRE 
POUR L'AUTOMNE 


Un 


une to 


= el 


chape 


ch 


uc charmante 


robe d'automne 
tre de fourrur 
bans ettes 
Prix, 


vo 


couleurs ! 


de feutre neuf 


9.95 


Section des chapeaux, Modes 


(4e) étage 


3 octobre 1947 


La Section de Service Personnel offre 


Chevaliers | 


| de Colomb 


Conseil Provencher 


Avec le commencement de l'an- 
née fiscale courante, le Conseil 
demandera encore à ses membres 
de fournir la somme de $1.00 com- 
me contribution envers les oeu- 
vres du Conseil, Comme beau- 
coup de Chevaliers semblent a- 
voir une idée assez confuse de la 
nature de ces différentes oeu- 
vres, il serait peut-être bon ici 
de leur laisser savoir à quelles 
fins ces contributions volontaires 
ont été employées l'an passé, 

Tout d'abord, nos Chevaliers 
ayant droit à quelque divertisse- 
nous leur avons organisé 
une soirée du Mardi Gras ($200) 
un pique-nique d'automne 
($55); des bourses ont été pour- 
vues pour l'avancement du fran- 
Ççais et de l'histoire canadienne 
dans nos écoles ($55); le sain a- 
musement de nos jeunes n'a pas 
été oublié et nous avons contri- 
bué envers une éouipe de gouret, 
($100); un Frère du Conseil ayant 
été cruellement éprouvé par un 
incendie, un don lui fut fait, 
($100); et enfin, nous avons an- 
noncé nos centres ruraux par no- 
tre contribution au kiosque ma- 


nitobain à l'Exposition rurale de | 


la province de Québec, ($100). 
En faisant le décompte de ces 
différents montants, l’on arrivera 
à la somme de $610.00, et ceci re- 
substantiellement les 
sommes déboursées par nos Frè- 
res envers la contribution volon- 
taire. Si tous avaient répondu à 
l'appel, nous aurions pu faire en- 
envers ces oeuvres. 
Certains sous-conseils semblaient 
croire qu'ils feraient mieux de 


garder pour eux-mêmes ces con- | 
| tributions 


qui, individuellement, 


Finkleman 


Optométristes 
et 
Opticiens 


Ze étage | 
Edifice 
Kensington 
2175, avenue du 
Portage 
WINNIPEG 


Télephones 
Pour examens: 
93 942 
Laboratoire: 
#7 146 


ne seraient pas considérables, 
mais collectivement, représen- 
tent un montant substantiel, 

Le Grand Chevalier et son exé- 
cutif ont su distribuer ces argents 
d'une façon judicieuse et nous es- 
pérons que tous les Frères des 
sous-conseils comprendront 
maintenant le problème tel qu'ex- 
pliqué ici et feront leur bonne 
part, cette année, pour continuer 
une oeuvre bien commencée, 

LA L L 

Nous commémorons, le 12 oc-| 
tobre, notre grand patron Christo- 
phe Colomb, et comme l'an passé, 
nous aurons une émission d’une 
demi-heure au poste CKSB que le | 
gérant, M. Louis Leprohon, met 
gracieusement à notre disposi- 
tion pour l'occasion. Le program- 
me de l’an dernier a été fort goû- 
té des auditeurs et nous tâcherons | 
de leur donner du nouveau pour 
cette année. 


Les assemblées régulières au- | 
ront lieu les 13 et 27 du mois, A 
la première assemblée, vu l’ab- 
sence prolongée du Frère M. Car- 
botte, l'on procédera à l'élection 
d'un Député Grand Chevalier. 
Ceci sera suivi de l'installation 
officielle de tous les officiers du 
Conseil, sous la présidence du 


Député de District, le Frère P. 
Baccaert, 


GUERTIN Frères | 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 


Accessoires pour peintres | 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél: 72 550 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. | 


Entrepreneurs 
CHAUFFAGE PLOMBERIE 
COUVERTURE GRAVIER) 

CLIMATISATION 
STOKERS 
rue Taché, St-Boniface, Man 
Téléphones: | 
202 505 Résidence: 204 309 


693 


Bureau: 


. , . 
Poils Disgracieux 
Signes, verrues, boutons Nous ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours Nouvelle méthode 
sans douleur Traitements à partir 
de $#200 Un seul traitement suffit 
pour enlever pour toujours les poils 

des jambes et des bras 
Mille K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


#00. édifice Paris Tél 94110 
WINNIPEG 


les nouveaux 
manteaux avec 


capuchons 


pour l'automne 


Ces 


sont réellement du 


‘nouveaux 


cri, à ce bas prix attray 
ant. Tissu Shag tout laine, 
avec dos amnle ou style 
ajusté. Doublés 
mois la 
Nombreuses teintes d'au- 
tomne. Grandeurs, 12 à 


18. Chacun, 


"4 1:50 


Pas de 
livraisons, 
Personnel, 


de cha- 


jusqu à 


modifications, pas de 
Section de Service 
2e étage, Portage 


Un mouvement bien défini sem- 
ble s'organiser pour avoir une 
initiation au mois de novembre. 
Si tel est le cas, nous voudrons 
savoir à cette assemblée quel est 
le bon vouloir des sous-conseils. 

L1 L L2 

Le Frère Lane nous rapporte 
que son équipe de quilleurs tra- 
vaille ferme et entend faire par- 
ler d'elle, R.-A.-L, est de l’équipe 
et n'enregistrerait que des coups 
parfaits si ce n'était de cette mal- 
heureuse quille de l'extrême droi- 
te, qui persiste à ne pas vouloir 
tomber, Serait-elle clouée ou col- 
lée au plancher? Tu l'aurais en 
te servant de ta main gauche, 
R.-A.-L, BISTOURKI, 


FLEURS ARTIFICIELLES 
DE TOUS GENRES 
Bouquets de mariées 
Couronnes mortuaires 


Commandes de la campagne 
remplies avec soin 


FLOWER GIFT SHOP 


185, rue Smith 
Tél. 95 941 Winnipeg 


Madame E. Lépine, prop. 
ES 


À VOTRE SERVICE 


Pour bons 


livres de tout genre 


adressez-vous en personne 
ou 
faites vos commandes 


à 


LA LIBRAIRIE CATHOLIQUE 
Cathédrale de St-Boniface, 
St-Boniface, Manitoba 


Tél, 201 735 
Catalogue gratis sur demande 


mms 


Jeunes filles 
demandées 


Agées de plus de 14 ans 
pour planter des quilles 
DE MIDI À 7h. P.M. 

Salaire de 511.55 
par semaine, garanti, 


plus commission 


S'adresser à 


GIBSON'S SARATOGA 


BOWLING ALLEYS 
Rue Donald 


SES 


Lorsqu'un homme dépense une somme d'argent pour un complet, il a droit de savoir ce qu'il obtient pour cet argent. 


Nos échantillons pour l'automne sont arrives 


A. HUOT 


Très bien. Voici ce que vous obtenez lorsque 
vous achetez chez Huot: un tissu si distingue, 
si riche d'apparence que vous l'apprécierez 
hautement. Qui, c'est une belle étoffe tout- 
laine de aualité exceptionnelle, souple, unie, 
tout en étant ferme et rugueuse, à tissu gai et 
lustre. 


« 200, avenue Provencher 


Livraison dan 


St-Boniface 


s 4 ou 5 semaines 


Quel plaisir que d'endosser ce complet, de cou- 
pe parfaite, aux lignes élégantes, à la façon 
Huct., Remarquez cette caractéristique: tout 


en étant chic, il peut se porter pour toute 0e- 
casion, ce qui ajoute à sa valeur. 


COMPLETS FAITS 
SUR MESURE 


538 1° 


et plus 


